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— La bataille électorale.

— Echecs universels,
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_ Le Gaz de Montréal est furieusement

à a hausse, à la Bourse de Montréal.

— Le Richelieu ct Ontario est aussi

très ferme, tandis que les valeurs de

traction sont faiblcs.

REDACTION.—

1—Le jour de la neminaficn.
2—Ou cs'<le cette prespérité?

3—Ce Document.

4—Latrier, WaHace, Charlten!

5—Cormment les libéraux achètent Ics

chemins de fer

6—Un journal menteur.
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— La femme économe.

— L'enfant paralytique
aveugle.

— (Conseils et recetics.
— La part du “Cordon Bleu.”
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IE ACTION DE $16,000
!

MR 1tonorable M. A. Desjardins a intenté a

|] ja Patrie” une poursuite en dommages-in-

jrs, au cnontant de $10,000, pour

(] itelleux publiés dans ce journal.

 

écrits |

NTRE LA PATRIE

 

‘honorable sénateur Desjardins relève certains avancés faits

contre lui par la feuille de la famille Tarte
—_—————

| M. Desjardins a l'intention dè venger sa
réputation attagnée récemment par la famil-
le Tarte au sujet de la banque Jacques-Car-

er.

 

CHEZ NOS MORTS

Plus de 50,000 personnes visitent hier le cimetière
de la Côte des Neiges

—_——

Plus de cinquante mille personnes se sont

dues Lier après-midi au cimetière de la

rite des Neiges pour apporter à leurs frères

dostretombe le soulagement de leurs priè-
ts, orner d'une fleur une tombe amie, ou
sixspirer des exemples et des vertus de ceux

y ne sont plus.
Selon leur habitude, les clubs libéraux ont

  

 

| profité de ce pèlerinage du ler novembre pour
aller déposer des îleurs sur la tombe de feu
Honoré Mercier. Les fleurs remplissaient un
chariot, à la suite duquel venaient une di-
zaine de voitures portant les officiers de la
plupart des clubs libéraux de Montréal. Du-
rant toute l’arrès - midi une foule nombreu-
se s'est presse sur la temke de !hoimne
d'Etat défunt.

 

M8 LMBROGLIO CHINOIS
LA REPONSE DES ETATS-UNIS

 

 

Washington, 31 octobre.

Voici la réponse du département d'Etat,
M téoense rendue publique ce matin, à la note

ie l'Angleterre relative à l’entente angto-
tilemande, signée le 16 courant : “ J'ai
‘krnneur de vous accuser réception de votre
Yte du 23 octobre me communiquant le tex-
* d'une entente entre la Grande-Bretagne et
Allemagne, concernant les affaires de Chine,
äl a été signée à Londres le 16 courant par
e marquis de Salishury et l'ambassadeur
lällemogne au nom de leurs gouvernements
fespectils, el invitant les Etats-Unis à den-
“1 leur aéhésion aux princires émis dans cet
pespement, Ces principes sont lcs sui-

“1H est de l'intérêt international que les
forts &s rivières et du littoral de la Chine !

| dat hucrar,restent libres et ouverts au commerce et a
“Vite autre forme légitime d'activité (cono-
Tike pour les nationaux de tous les pays
vas distinction, et les deux gouvernements
#N d'accord pour obtenir ce point  autant
itleur influence leur permettra de le faire.
= Le gouvernement, de sa majesté britan-
; cel le gouvernement impérial allemand
© rrofiteront ni l'un ni l'autre des compli-
éiloñs du jour pour obtenir pour eux-mêmes
fs avantages de territoires en Chine et diri-
tt leur politicue de façon à ce que l’em-
ie Chinois nesoit pas diminué d’étendue.
tatsUnis ont déjà fait savoir qu’ils
ven i ces deux principes. Pendent I'an-
pissanee Te, ce gouvernement a invité Jes
rl ues interessées en Chise à s'entendro
ne Greetirn d’un commerce impartial
satire ue et ont reçut une réponse aîfir-
5les des toutes les puissances. Au moment.
font cul mers {roubles avaient atteint leur
rememEÊU cest-à-dire le 3 juillet, ce
« polit nent a fait savoir une fois de plus
til et pue Concernant le commerce impar-
eu le planBtité de l'empire chinois, cf a
Shee. el devoir que toutes les puis-
ns Pl areaient sa manière de voir. De
vaco Moment, l'harmonie la plus grande
poux Te but3 régner entre toutes les mations
e dires ti atleindre, et il n'y a eu que peu
Memed'opinicn quant aux détails.
OH C'est avec une grande sa-
Sous faire re le président m'a chargé de
emerng14 toute la sympathie de ce
lanique à: avec celui de sa majesté bri-
£05 ley pri elui del’empereur d-Allemagne

13, D» pes ci-dessus désignés.
profiterait des Cas où une autre puissance
bint ope: Complications en Chine dans
is avante nr. par n'importe quel moyen,
senataires ae de territoire, ‘es deux pays
he droit e cet arrangement se réservent
30se conne une entente préliminaire
Sire er sur la voie qu'ils aurcnt

Cie, POUT protéger leurs intérêts en

  

  

 

iy
CiJmme cette clause se réfère à un arran-ment pg

ces onecinroque entre les deux puissan-
Etats-Unis actantes, le gouvernement des
. Is ne se consi ivanter onsidère pas comme de-
UnePrier une opinion ae sujet.”

; € semblable a été adressée le mêmefour an eve adrele sortapeopsfares d'Allemagne par

BEen

M?FAVIER VA A ROME
mes

On dit que 1 Paris, 31.
Pondy un € le gouvernem:nt français a _ré-
lente an jourd hui aux propositions de l’en-

La n oncelemande st référant à la Chine.
Principes ge jencaise, tolt'eudiscutant les
Tent avec leg éesement, coïncide entière-
; Btats-Uniss Ponses faites par la Russie et

a er. F: :

sud tolyhel des missiors françaises
Pékin, à quitt ine ef vicairernpostolique de
2 Îl se ren €ceite ville pour Shanghai. De

tétourneraalors onFahour voir le pape

Une . Berlin, ler
oon heche Spéciale de Pékin dit qu'une0 angl

*oallemande à ‘occupé Young Sing

 

Fou, à J'onest de Chanhaï Kouan. sur la ri-
viere Ts ng Loung Ho.

IPATTITUDE

 —_—

D:: LA LA FRANCE
 

Paris, 1.
La “‘Politiaue coloniale putilie l'articte sui-

vant ;
* L'amtassadeur de France en. Grande-Bre-

tagne, M. Paul Cambon, a reçu des insieuc-
tions pour [aire savoir qu’en réponse à l'on-
tente anglo-aliemande, la France adhère aux
principes concernant l'intégrit: de la Chine
et la porte ouverte, et que pour l'article 8,
elle se résere le droit d'agir de façon à pro-
téger ses intérêts.

D

Shoitord

Watler!co, 30

Une assemblée conir:diCivire a eu lieu eu
cetie (lie a Lowc.sion UE lu nase en ue
unDalion des Caldsials. M. 1 arme.ct, Cihiui-

FLCIUILC JS votes des cCC.EUIS
en sa lusEUr paitt y © la pruspurlit ligue
dans le Laps, connie duns se monde enter.
M. Laur:er, dit-il, est ie plus in.stre des
Canadiens-français eu celui qui a le plus
fait pour le bien-tvre du ratiuda. 11 cet re-
¢u froidetuent par l’assemblze.

M. A. LC. Sasage, expose le programme
qu'il entend suisre en Khumnire. “Je suis
heureux, dit-il, d'etre le porne-ctendard du
parti Conser.uteur dans ce.te lutie, surtout
en cousid.rant les extravagaic:s et les pro-
nesses violées par les licraux durent les
quatre annzes pass cs. Neamuoins, © disire
qu'il soit vien compris que j'entre dans cette
Jutte avec toute l'indépendonce qu'il convient
à un député d'avoir lorsque les intérets de
ses Constituants sont en jeu. Men premier
devoir sera de servir mon pays a.ant les
partis”—L&s parcles de M. Savage sont cou-
vertes par les apjlaudisse:rents de la foule.
Un M. Duberger, pharmacien, repreche à

M. Savage de se pr.sen:er comme indépen-
dant. T1 n’y a que les libCraux qui aicns
cette liberté, tels que MM. J. Charlton et
Richardson. !
L'hon. M.A.W. Atwater adresse ensuite la

parole à l'appui de la candidature de M. Sa-
vage. A l'aide de chiffres concluants, la po-
sition financière du gouvernement est’ vic-
torieusement combattue.
M. le Dr Grosbois, M. P.P., un homme qui

se rappelle une riposte qu’il reçut dans Ba-
got, monte sur le husting et fait des person-
nalités reçues comme il convient: Le peuple
ne se prête plus à des discussions de mau-
vais aloi. Le dccieur cst irterrompu à plu-
sieurs reprises et force lui est de se
résumer,
M. G. A. Marsan, avocat, de Montréal,

clôt l’assembl‘e par un vigoureux plaidoyer
contre le gouvernement Lauricr-Torte-Sifton-
Sutherland. Les rcandaleuses trarsactions du
Drummond, des habillements de la milice, du
Yukon, l'affaire Thomas Ganthier, les pr>
menades de M. Tarte, la déplorable transac-
tion de la Vitalire, et autres également con-
darnables, M. Marsan a été vivement ap-
plaudi.
Le succès de M, Savage cst assuré les

libéraux eux-mêmes ne se comntent pas cer-
tains de la prérente lutte. M. Savare, qui
en anrelle à l'indérendarce des électeurs, ne
pent manquer de triomrher des men“es lihé-

 

sales. Le pars en a assez du régime fdes
taxeux hors corcours. +

—

LE TREMBLEMENT DE TELRE

De nouveaux détails reçus sur le tremble-
| Ment de terre de lundi dernier montrent que
San Casimiro, Cua et Challarano ont (ts
entièrement détruits. Les dégâts ont été con
sidérables à Tacarigua, à Brochico et à Cu-
riepe. Il y a beaucoup de morts et de hles-
sés. Le chemin de fer et le service télépno-
nique sont interrompus entre Caranero ct
Rio Chico. Le service de chemin de fer entre La Guaya et Caracas a été tétabli ce
matin. : ‘

,Prétoria, par voie de De Aar, colonie du
Cu, 31 octobre—Les négociations anglaises
avce le général Botha, pour la reddition des
Beers, n’ont pas réussi. Le général Botha a
regu très courtoisement le parlementaire, le
générai Paget, mais a dit qu'il était impos-
sible de traiter pour se rendre tant qu'il y
aurait des Bocrs qui désireraient contiriuer
la guerre. Quant au président Steyn,‘il a re-
fusé de recevoir le parlementaire.
On estime que les généraux Botha, Grobler

et Erasmus oni environ 5,000 hommes et
Lro 5 canons,

il y aura ici une grande revue des troupes
le ter novembre. La brigade des gardes quit-
sera Wonderboven pour être présente au dé-

é,
On assure de bonne source ici que te géné

ral Botha, accompagné d’une troupe nom-
breuse, va envahir la colonie du Cap près
de Kenhardt, où l'on dit ques les autres
Buers le rejoindront.

‘ Durban, Natal, 81 octobre.
Les Gordon Highlanders et le régiment du
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Devonshire ont reçu l'ordre de se tenir prêts
à partir pour la Chine dans quelques jours.

 

ITambourg, 31 oct.

La cour provinciale a mis l'embargo sur
une barre dor de la valeur de 2,500,000
marcs, qui est arrivée aujourd'hui à Cauxha-
ven sur le vapeur *‘Bundesrath”, venant de
la baie de Delagou. On dit que cette niesu-
re a été prise dans le seul but de rembourser
les compagnies d'assurance d'ici pour l'or dé-
tenu par le gouvernement du Transvaal pen-
dant la guerre. Cependant, le ‘“Journal de
la Bourse” de Hambourg nie le bruit que cet
or ait été expédié par M. Kruger.

reee tpmereearem
Lendres, ler.

Le nunistre de la guerre a regu la dépêche
suivante du maréchal Roberts, datée de Ju
hannesburg, Je 30 courant:
‘Par suite de nombreuses attaques faites

sur la lighe du chemin de fer, Hunter a re-
poussé l’ennemi à Ventersburg, sans grande
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Caracas, 31. .
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: ...La Voix de la Minorite...  :
rememfposrms

:

À la fin de juin de cette année un grand congrës national catholique à été tenu à Saint-Bonifare +

 

 

LA
i.a lutte dans Ste-Marie

Malgré le “‘barnumisme’” de M. Tarte et
un dé,it de | aide—solicité a grand cns,—
que lui a apporté sir Wiifrid Laurier par sa
présence mardi soir, le ministre des travaux
publics sera certainem:ent battu par une très
forte ma:oritée.
Son ad.ersaire, M. Charpentier est sans

ce:se sur la brèche. Mercredi dernier, il te-
nait une grande assemblée à ses salles de la
rue Notre-Dare dans la paroisse St-Vincent-
à I'appel du candidat conservateur, dans le
Plus de cittg cents électeurs se sont rendus

de-Paul.
cours de la soirée.
M. C. Verdon, présidait.
MM. W. Mount, J. G. Boissonnault,

Henri Trudel, avocat. l'échevin Laporte, À.
Gendron, Joseph Gauthier, M. Gibeau. Er-
nest Bachand, A. Chagnon, chefs ouvriers,
ont prononcés des discours en faveur de la
candidature de M. Charpentier.
Le candidat, qui était présent a comme

toujours créé la meilleure impression par ses
déclarations, loyales et franches.
Le sept au soir, le grand vaincu de 1896,

sera de nouveau obligé de se mettre en quête
d'un comté.

. —_—
Ottawa

L'appel nominal a été suivi d'une assemblée
où ont parlé, les quatre candidats. L'’élec-

tion des deux conservateurs ne fait plus de
doute. Les libéraux l'admettent dans  l'in-
timité.

Richelieu
(Spécial au ‘Journal’

Sorel, ler.

La journée de la nomination a été un très

grand succès pour le candidat conservateur,

M. J B. Vanasse. Son adversair:, M. oru-

neault, n'a parlé qu'une vingtaine de minu-

tes, puis a co. le restc de son temps au

nommé David Lafortune, de ‘ontréal. Cr

Lafortune a franchement dégoôté tous les

gens intelligents du comté. fi a essayé de

faire gober au public des choses monumenta-

les. M. Vanasse a été magnifique. L’assem-

tue, Composée de plusieurs millers de per-

sonnes lui était au trois-quarts favarable.

Pendant le discours de M. Mavnieu, un ami

de M. Vanasse, une clique a essayé de trou-

bier l'assembice, les conservateurs ont alors

LA CONVENTION FRANCO-BELGE

Bruxelles, fer.

On annonce ici que la convention frunco-

telge conclue durant le séjour du roi Léopold

à Paris à surtout tæoit à l'ouverture du che-

min de fer de Hankéou, et qu'elle autorise

la Pelgique à (lenir une gamnison decing

cents soldats afin de protéger le chemin de

fer ct les concessions dans le district de

Hankéou.
——#0{=

GUILLAUME I ET SA GRAND’.
MERE

’ Berlin, 31.
Malgré les affirmations des fournaux alle-

mands qui disent que l'empereur Guillaume
ira Voit la reine Victoria, il y a toutes rai-
sons de croire qu'il n'en est rien. Un person- nage de la cout a dit aujourd’hui au <or-
,respondant de l'Associated Press, qu’il n'y  

+a34%400 024050040DOSOUSOSM

déclaré qu'ils allaient s'en aller, au grand
chagrin de M. lruneau à qui la gauchere de
sa Clique faisait perdre la répliue que ‘ui
appartenait. it y eut. l'instant d'après une
magnifique asseriblée au comite CE M. Va-
nasse où ce dernier parla airëi que MM. Ma-

bien et F. techvre, asocats, et Lows No-

rin, de St-Ours. Cette assemblée se prolon-

geàt jusqu'aprts six heure. Toul les vri-

teurs étaient en verve. tous fes élecieurs

étaient fiers du succès do la tournre-
Sur les huit heures, nouvelle assemblée ch f

superkes discours. Aufourd'hui, Jes candidats
se sont rencontrés à St-Robert. Il y avait de
huit cents à mille personnes. MM. Vanasse
e Bruneau seuls ont parlé, M. Vanssse
ayant la réplique. LA encore beaucoup d'en-
thousiasme pour le candidat conservaleur.

t-Robert est une paroisse qui a continué
de donner des mgjorités libérales, meis les

choses nous | araissent changées. Le fail cst

qu'on se demandait aujourd'hui s'il y avait

encore des libéraux dans cette bon:e pa-

roisse. ;

Ce soir, superbe assemblée au comité da

M. J. B. Vanasse. Maitre Israël Tarte est

ici. Venu pour relever le courage des amis ce

M, Bruneau et faire la leçon aux employees

du Havre. Peine inutile ! M. Bruneau est
mort et lu clique est attérée.

Montmorency

J1 vy a eu deux grandes assemblées hier

dans Je comté de Montmoreney, la première

le matin à Ste-Famille et la seconde l'après-

midi à St-Pierre. Les orateurs étaient l'hon.

M. Casgrain, MM. Corriveau, E. Bouffard,

M.P.P., et Jos. Turcoite. Dans Irs deux pa-

roisses le succès Cst resté aux conscrvateurs.

Chicoutimi

(Spécial su ‘“Journal”")

Chicoutimi, Qué. 31 oct.

L'appel nominal a été suivi d'une assem-

blée cnil:ousiaste en faveur de Girard, 100

personnes l'ent acclamé . L'assemblee n’a

pas été contradictoire, M Savard organisa un

train spécial du Lac St-Jean et sans cela

il aurait fait capot. Sur l'esirade on re-

marguait MM. D. Blair, Onésime Côté, Ls

Tremblay, de St-Alexis; Elzéar Boivin, D.

Maltais. V. M. Martin, L. E. Belley. Des

discours ont été prononcés par MM. Girard,

avait aucune occasion spéciale pour donner

lieu à une telle visile et que les engaye-

ments de l’empereur pour les mois prochains

l'en empéchaiènt. :
 

—————

RAMOS MININTRE DE LA MARINZ

Madrid, 31 octobre.

Ie général Azcarraga, président du conseil

des Ministres, a accepté les conditions

du Contre-amiral Ramos, concernant l'aug-

mentation du budget naval, et celui-ci a pré

té serment aujourd'hui comme-ministre de la
marine.

eedp ries

ELECTION SOCIAUISTE
—

Berlin, 31 octobre.

C'est M. Ledebour, socialiste, oui a été élu

au fauteuil laissé vacant par Îe décts du doc-
teur Guillaume Lielknecht. chel-du parti so-
cialiste, mort le 6 août dernier: II a obte-
nu 53,832 voix sur 65,832 votants, soit 5,-

a

 

résistance. Le commandant Hanwell a Été
blessé mortellement.
Une autre longue liste des pertes anglares

a été reçue par le ministère de la guerre le
lieutenant Grosvenor à été blessé à la care
droite, au comthat de Bethicen.

 

londres, Tor

Le correspondant du “Daly Mall à Pré-
toria dit que M, Cecil Rhodes s'apposers à
ce que ivs Boera se fixent dans le Damars-
land, mais qu’il les acceptera tn ithadéue ,
après la guerre, il leur fera des vondiuns
avantageuses pour les décider à von we bine

er dans cette contrée.”

   

Mersoiile, tes

Le comité de la réception ixrueer 4 publié

un appel & la population, lui demendant de

participer aux fetes qul seront donnie: ou

ly réeeption de AM. Kruger, mais la pron

de s'atstemr “d'actes où de mois Bostiies

  

3ataille Flectorale

envers une nation amie de la France”

> TO 5144000040 6 0 03
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$ Toutes les paroisses du Manitoba y avaient des représentants. An cours des séancez, la résolution su- -

$ vante, proposée par M. S. A. Bertrand, alors député lihéral de Suint-Bonitace, ful adoptée, neck+

& plutôt par l'unanimité des délégués, à quelque parti politique qu'ils appartinsent, Elle estTexpre= €

¢ sion la plus autorisée, avec les déclarations des autorités religieuses, du lu penséede ln minorité cathe =

% lique du Manitoba : :

& :

: Attendu que la question des écoles est entrée dans une phase meillenre. mais qu'elle n'est pus 2

$ encore réglée d'une inanière satisfæisante pour la minorité entiolique. …

2 Attendu que les catholiques de Winnipeg n'ont obtenu ateun soalazeanmnt a lewsitwaidon tee 2

$ rible, depuis 1890. :

$ “Les membres du congrès sont d'avis qu'il est de leur devoir, en coîte circonsounes, d'aiivrarer de €

$ nouveau leur détermination de continuer à cévlamer les droisss olaires garantis par bee mstitltion à la!

& minorité catholique du Manitoba, suivant la directiondonne par Vinmortelle eneveliques © AITit vos

4 et désirent exprimer à Sa Grandeur Mer Lunsevin. archevêque de Saint-Bouilire, teur udûexton en

& plète à la direction sage ob modérée qu'il à donnée à la popul tion catholique sur vttqu son Tos

Z portante.” :

+

Pendant le discovrs
"tie des gens de
nile pour se

Ce, Maltais, Belley
de M. Girard tne grande np
M. Savard ont laisse son as
ni entendre Je cand:dat popukere. M. =e

vard, qui parlait à quelques arperts de Ly

Set trouve a fin sen discours devant it

pete A060 personnes wand pris de 2hpers

somues Goontwient M. Girard. ML Girard sera

Glu par plus ce 1096 voix de majorité.

 

  

  

 

  
Le Dr. Marentte fait une campagne suporbe

el, “°ra réélu avec une forte majorité,

On sait que son adversaire M. Tousstau a

été qualifié de hèvre, par Jes gens du cotnte,

parte qu'il sc sauve Loujours.

Maskinongé

Sor Adolphe Caron a regu un splendide ac

cneil dans Masiinongé
On lui a fait une ovation à

est sûr de la victoire.

Louiseville, 1}

 

M. Pannet:n va ralicr le vate conservateur
et battre M. Bureau.
“ir Charles Tuprer lui a

meilleurs souhaits de succts,

Portneuf

Grand succès pour le Dr. Larue, candidat

télégraphié ses

Cap Santé.

Sir Wilirid sent que ça chauffe

Sir Wilfrid sent évidemment que ça ‘baufie
et que le terrain Jui glisse sous les pieds. Un
l'a vu ces jours-c1 déployer dans Québec une
activité extraordinaire. Dans Ontaria , lundi

et mardi, 1 va faire le jeu de Bryan et comp-

te faire chaque jour, d'un train spécial, une
demi-douzaine de discours.

 

Bagot

A St-Liboire, le jour de la nomination et
hier à Saint-Simon, l’hon. M. T'aillon et ses
amis ont remporté de superbes succès. L'é-
lection de l'ancien ministre est certaine. M.
Salixte Lebeui a attrappé une râclée de pro-
miler choix à &t-Liboire.

Victoire consérvatrice

Winnipeg, ler
‘Taylor, conservateur, a été élu député de

Winnipeg centre par 158 voix de majorité.

000 de moins que le total obtenu par M.
Liebknecht.

—
LA QUESTION POLONAISE

sir —

Berlin, 31 Octobre.

Tous ces derniers temps, le gouvernement
prussien a engagé de rigoureuses poursuites
contre des agitateurs antiallemands, dans les
provinces de.la Pologne prussienne et tn
nombre considérable d'éditeurs polonais ont
été emprisonnés pour ces faits. Aujourd'hui
Ladislas Siemathowski, de la‘’Praca*'!,n été
condamné à six mois de prison pour un.arti-
cle jugé offensant. )

atacandroastSnes

A PARIS
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On se conte ça au conseil municipal
 

Co Paris, 31
Lo consell fmuhicipal à eu aujourd'hui uno

séance très orageuüse par suite de in proposition 

conservateur à l'assemblée tenue mercredi an -

Botha marche sur le Cap

 
nuns de fer

L sons-heur
(et garden be

: Hond, qui ln succède, parle che

MLAURIER A0 MONUMENT MVL :
arent fprena

H parle hier soir à un nombreux auditoire deue dans,

conservateurs ct de libéraux

Sir Wuirat Laurier 0 ossuné Le phes teurde

tâche qu'at 1cimai. portée ce, épaules thon

me d'Etat, celle de Gane mower la candica-
tare de chacun de ve partisans. C'est gins
Gob fit un pen partout Faumone de se poe
rele. wetdor oon tee aun, Mo Fate,
tôt à ce pausre M Pretoniaite, Lintoi à M.
Bickerdihe

 

Hier soir. cétit au tour de @ dermuer.
L assemblée sut térie à ta sade du alonu-
lient Nattonf, qui etait remplie 11 vy avast
ées dame, beaucoun de duines, et al v a cu
Ce Loenthetsuestie CN à fédrarque un erand
nombte de censervatenrs dans La calle
M. Cook présidait 3 Le
Le candidat dane fa deraon St-Lauten!

parle le presen Hoodie qual tera sen devorr
Sat et éit et cunence que sir Vilfeid Lonrter
viendra bientôt.

M. Archamhanti, le phrocuteur général de la
province. parte de tu Providence, des ain,
du parades de Te canonration de Tupper, ot
ternune ce ce dJene d'epiit en durant tla

cing Pupper (aux conservateurs).
tqectoble Lautter

  Sneed

G0)
paquebot, augmentation de tua

LT, prospétité, néecsoite de tenvover ar Wil
dan an Parlement

Hoépaté l'ussemidée par cette déclaration -
* Vous n'avez ques de metteur homme dans

stout le Dertuon que Robt. Ficeceriihe

ERIN

Sur Ces catrentites arine Sir Wine et

 

Lady Laurier, avec up bowie suite de chefs

libéraux également accompagné de bers
motes,

Des nertaination échitent Vite u
nrisiOen tntourche de tabouret du prune, et
erosive nt Le nique C'est une fitaité de
Le mig. de by mu que, toutour. de Li

tongs pariout

 

Le 8 rae vite AL Goon 0 porter
la pate Crh exécute fimidemeent Il
dl que noccur delres auement lier
vers le. + ce nt des puits de Tn

 

drosse of dhnduie noe, eb en appelie a elles
pour l'absoudre
chante, dune nomicte qHus ou mois neu

e plomnt de Li malveil

 

revse, leur Traute,

lence de cours adueraire quil à tetes
ttes don de camper el adn qua

attre mien cle an Monument où tout ris

pire calme et triomphe 11 se pat se vuqeite

de carder da Gl d'encerboue, il de fer bar

Pau NON té ela a

fat ieraent

 

  tons du tarif, parce «ei
auditoire

 

Volto qruaîres que
  von

  

buts at a pate une pointe sut da ner

de dato, par ab int TEharguer que

reo! - qust a atrt ne harme a da pat

paire toutactheure. 011 aneepant oun aan

Le Pooue} cure lun est pros

   i prdie dé 1 retirer, .

De novvetlle. cedariations sdrent sir Wil

frid, borsvrend a parole Fea dea thine

snelais of rans, sont plus ou

eras sur cet de weds sore 4

Tuprer a eswyd en

COTS,
moin:

est d'inecrate, SOC

Esdu d'atteindre hope
question des cooles et ;

sone tient pas le trs
tarte que dax Quis ;

Chaque tust que ler,

  
“en de In

i. sir
ae dans One

tite pas de

 

    

 

LIT cr Wied, dig
“aus, peut être répéte doss Onion Hg een

Fassa vie à l'Umon de ts les races que
habitent notre pavs 1 féluue 4 fheker-
dite doe candidat d. le. divisions Ste

{ de tur être favorabh SEL
Cans,

"les opinions sont fenaee €
! prêts

 

Louis et St-Laurent. eo dev onde any daines
erdle serait,

fee cue femme

 

 

sûr de là Victoire,

veut, hen Je veut
Dans son discours Un ie r Wilfrid

dit qu'il est inutile de parler de politique;
les clecteurs sont

à soutemr M Se trodike
Le preinier mimalre dit go let le cher des

lhéraux canadiens fran 5e et canadiens - an-
glus. let en batte à de nomnidaeuses atta-
ques, mars il ne craint peut dire vom
me le pacte

 

“ston sereine alae dan
dar les atles de Fem oee

mon sein,

Ste Willvid ne veut pos ge ces cumpatrio-
tes donnnenl sur person, nt que prisonne
donne SUP eux. Sor adverse fare appel
aux préjugés. fe Canader verre le danger

“de cette politique decor Charles Tupper, que
pent mener le Canada «ta cierre avile ete,
ete

Sie Wilfrid ternnne en dant qu'il connaît
le cœur de ses compaitiote et des électeurs
d'Onfærio, que vont Tele sl n'y a pas de
doute,

Après ces discour du chef AP lédotaud
Lebel vent chonter, avec le suceds habituel,
SO Canada” mou pass. nue amours, it,
sur rappel. “Rule Bittn ea
M Robert: Mackav adree sussi quelques

mots de louange à M Hicherdixe el à son
parrain, M. Laurier, pur. cde la place à M.
O Desmarais

M Desmarais est convalescent, et comme
tel, a plus droit à ta vimpathie des dames
que les orateurs que l'ont précédé Tibs frne-
ment, il ajoute qu'il à quelque chose de coms
mn avec elles: 1f anne à parler
La prospérité la plu. itenie, règne au Cn-

nada, selon lus.
Mo Desmarais, tees oe quelque: pages de

notre Histoire, on [doté podt nob rappeler
notre défaité et nous apprend que c'est un
tcroupe de hihéreanx, ue fervent. du grand §

bérahene anglais, le plus bean Hibérati
got soi, que bows ip arcordé nes droits, à
tons Canadiens-françat
Ceux qui voter

ausst fraitles que «1
I cunemt.

Puss at rene un peu le cendres de
Honoré Mercier, dit ne 6 Wilind net
pus mort, Int, € ne niurra pas

Des viats retentissent, var demande, CM
Bickerdibe “est irouse
A un autre, maintenant!

 

  

  

  
cotter Wilirid ont

hproent le paper à
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Sree Jour

a capitutution

Frochn?2 Fa
sloanoniin

6 capatile
son been en Tass

z out brionnhistes

Urupour protester
dart à Covaller Ha

 

     

  

or cribs rornings

- énien rétablhe
in de M. Cally.
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ven MENEURS LIBERAUX

 

Huit pauvres diables sont conduits de Val-

leyfield 3 Québec par la police

provinciale

Sous recevons la déplelie suivante :

“Québec, ler novembro—Huit des princi-

paux auteurs des troubles de Valley field ont

Été amenés 10 par Ja police provinciale et

logés en prison.”

 

===

LES CARLISTES
On ndmet offinellemers que la bande carlisto

wr trouve dans Je svaisinage de Berga, A 51

s au nord-ouest de Barcelone, est forte de

troupes Ian pourstivent. de

 

 

   
Rive hommes. Las ;
Irie près Les communications entre Berga et

Parcetone sont surveillées rigoureusement.
Une autre forte bande À if son apparition
Figola (2). Flle à seiza chevaux et est di-

vise er trois groupes.
[es gendarmes que ont prouisitionnd dang la,

maison de campagne de M. Torres Baras, beau-

frère du duc de Solfériné (qui n disparus où
tls ant anisl plusieurs fusils, FOBL entris en pos-
wosninn de documents dannant Jes nams de 126

cheis varlistes et de GUO soldats carlistee.

 

ere———

M. BERNIER A PEUR

il change de tactique et daigne s'occuper

de ses adversaires

St-Hyacinthe, 2.

Grandes assemblées contradictoires, hier, à

St-Judes après la messe et à Saint-Barnab

après fes vêpres. A

M. le Dr Cartier, candidat conservateur,

était accompagné de MM. A. D. 1. l'rauche-

min, de St-Hyacinthe ; Jos. Lussier, de

Montréal ; le notaire Desauteis et J. de L.

Taché, de St-Hracinthe. ; .
MM. Meauparlant. Marin et le jeune tr-

nest fontaine accompagnaient M. Bernier,

qui avaient amené avec lui à ces endroils,

une clique de quatre où cing cents personnes.

Les orateurs conservateurs ont été bien ac-

cueillis.
L'hon. M. Bernier a annoncé qu'il avait

d’abord pensé de ne pas s'occuper de son ad-

versaire, mais qu'il avait ensuite cru bon de

le suivre. il se fait un fort retour d'opinion

dans St-Hyacinthe contre M. Bernier.

+

ELECTEURS DE ST-JACQUES EN
~ GARDE

 
 

On répéte dans cette division le truc tenté

ces jours derniers dans jac-

ques Cartier

 

Plusieurs citoyens conservateurs de la divi-
sion St-Jacques, parmi lesquels un réporter
du ** Journal”, ont reçu par la poste des hil-
lets d'un et de deux dollars, avec une invita-
tion de voter pour certains candidats

! pouvez du moins sure

 

Ces billets sont ade° 0 nr de chefs Hbe
Taux que e-pèrent afin der emule Jes te
HORS par le procédé 4 erment ation.
Klecteurs de StsTocques, en varde !

ne pouvez pas rendre «+ nus
i vous ne

  
Vous
Vous

l'avez

  

pas sollicité !

_

M. Perreault à la Chambre de

Commerce

X. Perreaul à tendu compte, mércro

 

Mo,

 

  

di après-midi, devant ia Chunire de Com

merce, de sa mission à Pari.

Personnel

=Sont à hota] Rien:

GG M. Meschènen, Dr ~ M. et Mme %
Lnvaiiée, St Charles Beterhac-; PF. Labrancho,
Tartneuf à CH de Groshoys, Granby; TN,

 

 

Moss, New-York; A. Ratton, Woburn, Mass;
Is. 7. Bouillé, Deschambault : II. Duhamel, St
Gabriel: FM. Chevigny, Joietse 0 T° Jioulaa-
Ker, Rerthiervitle JB Dory, ML J. Kiely, Li
vis: F. Morin, Québec Lt Caniie, LL F. Hu-
don, A. Fraser, Québec ; bir I I'. Boulanger,

Ste Agathe, Fall; 170 A Gaatiier, I. FL Amiot,
Ottawa; A. Longtin, Woodlands; B. Arcand,
Deschiunbault © Co Auger, Tavs: DL Nault, Des-  
chambault, colonel A. Au ottawa; ._ BP.
Chapdelaine, Sorel; J. 8 Dubeau, J. 0. MI-
choud, St (Gabriel; TL Hesnde, Quiheo ; I. GC,
A. Saucier, Maskinongé; 1: Itourbrau, I'Ange-
Gurdien : Dr Ducheaneau, =! Vincent de 1’nul ;
. G. Robillard, M.D, Blue Bonnet; T, La-
croix, Sorel,
—Sont au Richelieu ©

M. IT. Gauthier et Mmr Gouthier, Tho Brooks
M. N. Bruyère, Ste Aune ; Mine Hhouville, Qué
bee; M. J. R. Fortin et Mme Fortin, Comp-
ton; A. P. Chabot, Draeside, Ont; M. Ernest
Stevens, Coteau Loading; J. A. Quintal et
Mme Quintal, ITenriville, Quf.: W. L. Ilarris-
son, Cowansville ; Ubnid 8t Jean, Frédéricion,
N. B.; O. F. Chauvin et Mme Chauvin, Boston,
Mose: J. BI. A. Charland, et Mme Charland,
Yamachiche ; M. P. A. Imval, M. N. Giguôre,
ltouses Point ; M. Ath. Danserenu, Québec ;M.
J. A. Nesbitt ot Mme Nesbitt, M, Cha O'Cone
nora et Mme O'Connors, New-York : M. H.
Simpson, Bay City, Mieh: M. D. IP, Jones et
Mme Jones, Gananoque ; M. Ovila Beauchesne,
G. II. Crevier, St Jean: M. Alex. Duclos, Bos-
ton, Mass.; Mme firattou, Ottawa ; M. J. A
Cloutier, Arthabaskaville: Fred. W.
South Africa ; John JFobin, Quéhec : A. D.
nis, Valleyfield : J. Fraser, Toronto : Jos. Mar-
chand, Uoaticook : los. Foyer, Bexuharnois ;
Fa. Charette, fiviâre dy Lour : NM. N. Donabue,
Roberval : Réné Gaucher, Auherdenu ; Jos. Gore
don, Ste Agathe : Fred. Bouthilier, Sherbrooke;
A. I. Allain et Mine Allain, Boston, Mass,

»raeeme

UN REVEREND BLESSE
—

Il se fracture plusieurs cotes

——

Toronto, 3—Le révérend JF. A. Sinclair a été
hier, victime d’un sérieux accident. Il go rene
dait à l'église Kriox où il devait prononeer nn
discours sur gon travail au Yukon, quand il

glisen sur le trottoir à Fonelon's Falls et se frac-
tura plusieurs côtes. Lu
Le blessé à été trangpurté à sa rédidence où un

médecin à été appelé.

prem

INCENDIE

Tout un édifico réduit en cendres

Smith's Unlls, Ont., 3.
Vers cinq heures hier soir, le fou s’est déclaré

au magasin de M. C. Williscraft, marchand de
bicycles, situé À l'angle des rues Beckwithet
Wiltiame.
Le temps de le dire, les flammes se sont pro-

pastes À l’épicerie de Mme McDonalp, ceciavant
‘arrivée des pompiers. Le feu et l'eau ont can-

sédes dommages considérables à l'édifice.
Les vertes sont convertes par les assurances
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LE TOURNOI A MAISONNEL VIE =
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MIDDLIE-va ue nes tes

pcs

 

M.
de la rue St-Jacques, qui est un adme:raierr
des athit{es-amateurs, spécialemnent pour ies
Jeunes boxeurs, vient de donner une nusoifi-

fico. Memsley, le bijoutier bic:

 

gue snëduillie à la = MAAA
championuat amatenr de cette ville pour
lus. Ce gentil présent est grandement «5uré-
of par le club. M. Hensley vient de + mnner
l'initiative pour stimuler l'Intérèt parmis les
boxeurs amateurs à 145 Ibs.
La médaille est en or pur, enrichie de e-

selures, supportée par deux chalnons d'er, ie
chaque côté tly a place pour deux mscrip-
tinns. 1£He porteta le nom de ‘‘Hems
dai , et le premier qui l'aura en possess
sera le gagnant de la bataille Wilson-Nortun,
samedi.

peur if
to

 

  

 

NORTON ET PAYNE

Norton est le favori dajs In bataille de de-
main soir avec Payne, pour In médaille d'or
de la St. M.A.A.A. Norton est à complé'er
son entraînement il aura certainement hewi-
coup de difficulté à peser le poids voulu à
trois heures demain après-midi- Payne Sex.
ton, Silverman et Hanley qui sont très biea
connus, donneront une superbe exhibition de
boxe. Le Dr Dupuis, le président de J’Assocu-
Hon, donnera l'aile droite des balcons ux
sokdals qui reviennent d'Afrique- Les ctu-
drants du McGill et les joueurs de frnt-ball
de l'Université Queen's de Toronto seront

anssi présents pour égaver les mpectateurs
Les portes seront ouvertes à 7.10 heures pic-
cises et le concert et les jeux athlétigques
commenceront à 8.50 p.m.

 

ENCORE LA LUTTE A BRAS -LE-CORPH

E. Daoust, l'un des membres les plus assi-

dus de la salle Union, vient de se décider à

entrer dans l'arène à son Lour et il lance un

défi à Robillard et Bourbon, pour une ‘lutte

genre greco-romain..
Quant + Marin et les autres de =a crise,

Daoust est prêt à les renverser ciny ou Nix

fois dans une heure, s'ils le désirent et s'ils

ont un Certain montant à mettre au jeu.

LIE RECORD DE HORGAN ANNULE

Dennis Horgan, le fameux athlète irlan-

das, qui à son errivée à New-York, avait

sui ; tout le monde, en lançant le boulel

de livres, a vu l'autre Jour annuler le

record qu'il avait établi. Après avoir pesé

le poids dont 4 s'était servi, ult consi

qu'il pesait six onces moins Que le poids

vonli,

 

 

 

FOOT BALL
 

Les deux prochaines parties dans la tique

ventar Ce la QULEF.U. qui doivent être

=

Jouves

ii prochain, promettent d'ôtre tres in-

ve santes CL le championnat en dépend. los

Clipiers d'Ottawa viendront ici rencon-

treles Britannia el l'équipe de la M.AA.
Aa, arnt & Brockville.
*(s Montréalais ont pratiqué toute la se

meine avec ardeur.
L'equipe qui viendra aux

  

t   

prises, sawedi
siavec les Broekville, sera très forte, el

tous les athlètes da club Montréal jouent

comme samedi dernier, le trophée viendra

prekaidement à Alontréal cette annee.

Le club à arrangé une excursion pour

circonstance. ; ;

Un train spécia' partira samedi matin à

10.30 heures de la gare Windsor.

LES BROCKVILLE
Brockville, 3t

Réalisant l'importance de la joute de sa-

medi avec l'équipe de la M.AAA, tous les

membres du club Brockville se sont mis à

l'ouvrage au commencement de la semaine et

termineront leur entraînement vendredi. L'é-

quipe d'ici est certaine du résultatdela partie.

Le championnat dépend de cette joute, et vu

que cette partie est jouée sur le terrain de

notre club local le résultat est peu douteux.

ll n’y aura pas de changements sur l'équipe

à l'exception de Jack Ritchie qui est à F'ho-

pital souffrant d’une entorse à la cheville du

pied, mais comme nous avons beaucoup co

bons joueurs la place vacante scra certaines

ment remplie avec avantage.

PARTIES FINALES

Il a été suggéré que les champions d'Onta-

rio et de Québec joueront la partie finale le

17 novembre, et que le gagnant jouera le 24

avec les champions de la ligue intercollégiale.

HARVARD vs PENNSYLVANIE

La plus grande partie de football qui sera

jouée samedi, aux Etats-Unis, sera celle entre

Harvard et Pennsylvanie. Ce dernier club

s'est fort distingué cette saison, et promet

de faite une lutte acharnée à Harvard. L'en-

traînement a commencé dès lundi.

QUEEN'S vs McGILL

Les amateurs de football de cetteville au-

ront samedi l'occasion de Voir une joute des

plus intéressantes, alors que Queen's et Me-

Gill en viendront aux prises.

Ces deux clubs se sont fort distingués cet-

te saison et l’on peut s'attendre à une lutie

brillante et scientifique.

Lennoxville viendra probablement le inûme

jour se mesurer aux McGill IL

JOUEUR BLESSE.

li

Charles Schmidt, qui a été gradué le mois

de iuin dernier au Collège Lalayetle, et qui

est membre de l'équipe Nazareth du cotlège

est maintenant mourant à l'hôpital où il a

le crâne fracturé. ; .

J fut transporté durant la nuit de Naza-

reth, où il a été blessé dans une joute de

foot-ball avec le ciub Laïayette.

BOURBON MALADE

On nous apprend que le jeune lutteur cana-

dier-français M. Bourion est dangercusement

mulade de la suite d'un accident.
On espère que ce pénible accident n'aura au-
cune suite fâcheuse et que ce jeune athlète,

sera sur pied bientôt.

LA CROSSE
Les Délorimier If, lancent un défi au club

windsor pour ine partic de Crosse qui serait

ouée dimanche le 11 Novembre, sur le ter-
‘ain des Delorimier.

CHEZ LES BOXEURS.

 

 

Geo. Lavigne, se prépare ardument pour ses

futures renconires probables. Il dit :
Des négoclations sont en Voie pour

pataille entre Erne Mclovern ou Gars.
Plusieurs bons clubs attendent la prochaine

occasion mais lec engacements théatraux de

ung

; au Tnt 3 en Lerinx purtfaite Lie vais res.er
a Mapu trecre cvolques LeMps pour Cons
pléter mon entrainement.

Antonio Ponaci Confalionis mieux conn
sous de nom de ‘“Ferribte Grez
a New-York pour donner ene ids
te On dit quil n'a jamais été fort dans i

 

AAAIANINIPNIPAINNPAINTSANTISI

Perry’, voit Ven cinpécher pour un certain
temps.
Des spertmen de Louisville veulent aussi

avoir tne lutte dans igquelle je serais un des
principlus.
Sees ame tears révssisernt, je pourrai don-

Br tbe actéable cocprise hommes admirateurs.

 

  

 

  

  

  

tne lutte à bras-le-corps. Il est aussi possi-
ble qu'il n'ait javais rencontré personne.

La présence du Terrible Grce À New-York,

 

 

whist gue M. Dons, les amateurs de ce genre
de sport powrront sans donte sssister i
superbes luttes, si Kocker consent. Que les
lutteurs donnent l'exemple aux boxeurs moirs |
de pourparlers et plus de luttes.

LE TURF

La manvaise température d'hier a emréché
les sportmen d'assister aux courses d'hier à
l'lempire City Folk
Un bien petit nombre était présent, toute-

fois les courses ont été Lies excitantes et
chaudement cortestées.

SOMMAIRE
lère course, 6 furlongs—Trampet, 125,

O'Cennor, 15 Xd 5 el 7 ato, ler, Honseli
107, Berns, 3 A Loeb 4 ha, 2e, Miribert”
102, y, 8adel ln ’
Temps, 111 1-1,
Midsumimer a aussi courru,
Zème course, 1 mille 76

Prestuhgitalor, 106,
Brisk, 113, Matchiell,
Rochester,
3e.
Temps, 1.47.
Rinaldo à aussi courru.
deme course, 5 1-2 furlengs—The Hhymer,
13, R. Williams, 3 4 5, ter; Pappancuer
12, MeCue, 5 A1 et 1 53, ’
12, O'Connor, 11 2 5 ct t 2 3, de
Temps, 1,05.

Hollowwood et. Orderer ont aussi conrru.
Arne course. Le Melrose stahes, 1 1-16 mil-

le—"Trillo, 105, Odem, 1 A 1, ler. Gen. flart
Gary, 163, T. Burns, 6 à 1 et 25 1. ve ,
Compensation, 1H, 7 à 1e 31,
Je.
Temps, 1 (8,
Kine Barleveorn, Bettie Gray ot Potente

ONU ausst conrri,
fème course, 6 furlongs ~The Golden Irivee,
Hi Heary, 3 3 1, ler. Ginki, 167,ies, 20
à 1 et 5 à 1, 2 In£alhible, tof, TT. Burns,
15 à 1 et t h 1. Se
Temps, 1.12 1-2.
Semumole,  All-Well, Tour, Ki Brock,

Frank Hall, March Marshal! Neil, Lore Kish-

  

an
3, du,

 

verges, vente —

Shaw, ir IC, 1er
 

 

t Gh oer 2 hn eo,
165, O'Connor, 9 31 el 8 a 5

   1
|
|

  

 

erman, The Rogue, Dandy Boy. Satire ot
Fivornette ont aussi courru.
bème course, 11-16 rnille-MeKeckin, 113,

Mitchell, 3 à 5 ct 3 à ter; [mp., (28 9   

 

  Burns, 11 à 5 et 3 1, fus
MeCue, 4 à 2 et 6 3 ' '
Temps, 1.47 3-1.
Charentus ct AIT Saints ont aussi court

LE CLUB DE RAQUETTES “LE
MONTAGNARD

Cinquème rapport auntol des Mert-

bres du Comité.

AUX MEMBRES DU CLUB DE RAQUET-
TES "LE MONTAGNARD".

Messieurs,

C'est avec satisfaction que les membres dy
comité ont l'honneur de vous présenter leur
cinquième rapport annuel, qui ligurera avec
grand honneur dans nos annales, et prouve
que les cfforts de votre cemité ont été bien
secondés par le reste des membres.

Le Montagnard va entrer vadans sa sixiè-
me année d'existence, (avant été fondé le 12
novemhre 1595) ct depui sa fondation 1 n'a

cessé de répandre son nom avcc asantage
dans toutes les parties du Canada; il a mo
me êté plus loin, il a travers la ligne qua-
rante cinquième et est all“ s'implanter dans
une petite ville américaine cui a nom leba-
non, N.H, où il existe actuellement un club
de raquettes, qui a nos couleurs et qui porle
notre nom ‘“Le Montagnard
Comme vous voyez, Messieurs, le Club

de raquettes, “Le Montagnard'’ irn'est pas
mort, eb nous espérons que tant qu'il y au-
ra des Canadiens-français, qui auront à
cœur de conserver le sport de la raquette qui
est notre plus beau sport nalional, ‘Le
Montagnard'" vivra.
Nous avons des remerciements à adresser

aux Clubs Frères qui cn maintes circonstan-
ces nous ont fait l'honneur d'être leurs ho-
tes.

Voyons maintenant ce qui a été fait du-
rant l'année qui vient de s'écouler.
Le 12 décembre 1899, le Club assistait en

corps à une réunirn de ranuetteurs conviés
par le club Holly au théâtre de Sa Ma esté
et où plusieurs de nes membres se distinguè-
rent comme solistes.
Le 11 mars 1900, le club se rendit prendre

le diner à Laprairie, ce voyagé à constitné
une des pluc belles sorties dans les annales
du Club. Non moins de 28 membres en
costume on fait le Voyage en raquettes.
Le diner fût des plus ioyeux, il y avait

tvne quarantaine de convives, plusieurs «mis
s'’tant rendus à Laprairie en voiture.
Nous croyons qu'il serait désirable, cette

année. de répéier plus souvent ces lonques
marches.

 
 

 

 

BEBE POTELÉ

Lux graisse est un coussin que la|

nature emplit et dont elle entoure

les petits pour protéger les parties

délicates de leur corps—clle fait la
même chose pour les petits chats et
les petits chiens—Lagraisse n’est
pas sensible. Il leur fant de la

graisse; ct il faut qu'ils soient

potelés.
Si vatre bébé n'i pas tout ce à

quoi il a droit, donnez lui de I'E-

mulsion d'Huile de Foie de Morue
de Scott.
Nous vous en enverrone un peu pour les.

sayer sl vous le voulez,

SCOTT & BOWNE, 409 rue Pear
York.

1, New-
26-1,

ae

Le 20 mars, le Club donnait ‘son ; concert
anmiel au Cabinel «le Lecture Paroisgial, tous
le pairinage de Son lonneur le Maire et de
Messieurs les échevins, ce fut up véritaile
sue “ous tous rapports, artistique, sceul
et financier;
Fe 23 mars, une vingtaine de men

bres prirent part aux fêtes du Bœnf Gras,
organisées par l'A A. A. A. Le Monta-
nard et aioutèrent un nouveau succès à

notre erédit.
Le 5 avril, nous invitons les clubs frères

& venir prendre le souper avec nous ù
l'hôtel Brreau, au Bout de l'He. Soit par-
ce que Jd saison (tait trop avancée, soit par-
ce que le lieu de la réunion avait été chan-
vd, Jes raquetLeurs anglais ne répondirent
pas avec leur emvressement accoutumé a
cette invitation; nis cela n'a pas cm-
péch* ceux qui se sont rendus au Bout de
l'Ile de goûter un excellent souper, et de
passer une fort aqrSuble soirfe. Ceux qui
étaient présents s'en souviendront long-

temps.
Comme vous le savez, Messieurs, lorsque

pis avons été appelés, le 8 novembre 1409,

à faire partie du comité de Régie, le Club

était daus une position financière critique,

Ho, avait vp dict, et acineilemenl nous

n° devens pas En sou à personne et nots

*on” une balonce Cn Caisse.

BASEBALL
|
| MONT ST-LOUIS INVINCIBLE

|

  
 

 

Le club de Base. Ball du collège

=

Mont St-

Lotis a enrevistré une autre victoire à scn

crédit, hier, ca battant le club Cherrier par

5 points contre 1.
 

 
—_——

|
|

C'était Lavailée

|
i

 

Ainsi que “Te Journal” l'avait faib pré-

voir, Ce Cadasre trouvé à Elmwood Grove,

a Ét* reconnu comme étant celui du slaitier

Ald-rie Lavallée, disparit depuis un mois, ¢t

! qui avait adetidepné son cheval et sa vor

ture à l'angie de Ia ree Ontario et de l'A-

vn oe de Vilodel de Ville

le coroner ga Lait une enquête hier, et un

vecdiet de mort accidentelle à été rendu.

 

  

Précoce voleur
 

Le Hecorder MeM:hon, à Westmount, a Con-
    

  

  

* daten* hier, à passer quatre ans a [role

LE rie de Ssh.rkroo.é, le nommé

=

John

an, âvé de 15 ans, convaincu d'avoir

¢ des bipoux au ho HLL rue Ste-Catheri-

cee

Réception du Dr Barrie

A son retnur à Montréal. le docteur Bar-

qui représentait la YO M. C. A. au sud-

uln, sera reçu princibrement par cefte

lation, en reconnaissance de l’œuvre ma-

ui

 

  

 

i
|
i

| as > =
t gumñqe es ‘untce par lui sur le théâtre de la

guerre.
+

|!i
|!

ENCORE DES INVALIDES

Neuf soldits Canadiens quittent l'Angleterre

pour lz Canada a bord du ‘'Cambroman””

 

| Le ministère de la milice a été informé que

les <dats canadiens dont les noms sutvert

se sont embarqués jeuds de la semaine derni-

tré à Liverpool à Lord du “Cambroman™,

de Tu lene Dominipour le Canada. le

sergent W. Il. Carwardine, les soldats }1.

Fisher el NOM Metcad, des carabiniers
Vicioria ; les soldats J- Campbell, 3. Nerl

CN. Barclay, Alfred Spreadbury (de Lal-

gary), Fleming el Rochejacquelm. ;

Le “Cambroman’ a été signalé à 1 heure

hier après-midi at Cap Race et arrivera pro-

bablement à Montréal dimanche soir, Paria

tes passagers de prennère se trouve M. able

Up. ML O'leary, awmdnier du prenuer conio-

| sent canadien en Afnique-Sud le colonel ct

: Mme Provost, M.A.L. Sévigny, Mlle Dorothy

| Tentale, Mme Pigott, les demoiselles nos-

tine, M.A. A- Hobson, Mmemest Hardy,

Alle Gertrude 3, Grifith, Mile Mary Gali,

vite Grant Gordon, Mie Doueull, MoI Gy

Cartwright et son fils, M. l'abbé J Beau-

dre, M 1e. M- Atwood, Mille Bain, M J. =.

caro,

  

SE

NOUVELLES DE ST-JEAN, N. B.

Un Montréalais qui arrive de cette viile croit

que M4. Foster battra Me. Blair

 

M. Edouard Méloche, le peintre-décorateur

Lien connu, arrive de St-Jean, N.-B, où il a

entrepris d'importants travaux.

Durant son sour dans le Nouveau-Bruns-

wick, il a on l'occasion d'assister à plu

sieurs assemblées politiques, tant libérales

que conservatæices, el. bien qu'il ne se soit ja-

mais occupé de politique, il croit que l'hono-

rable M. Foster battëa M. Blair dans la vil-

le de St-Jean.
Le triompt:# remporté par le candidat con-

servateur à la dernière assemblée centra-

dictoire effraie beaucoup les amis de M.
Bhar,
———

LES COMMIS-MARCHANDS
 

fis se plaignent, et avec raison, de la lon-

gueur de leur journée de travail

\ l'assemblée régulière de l'Union des Com-

mus-marchands, mercredi soir, au No. i22

rue St-Denis, l'Union a voté de continuer
sun agitation en vue de l'ahréviation de la

journee de travail des commis. ;

Actuellement, dans certains magasins on

fail travailler les commis 11 heures par Jour

pour des salaires variant de $5 à #10 par

sentaine.
Les commis prétendent, et avec rason, que

toutes les ventes effectuées en 14 heures pour-
raient aussi bien se ‘aire en 5 heures
Le public rendrait un grand service à cette

| intéressante classe de travailleurs en faisant
‘ses Achats durant le jour, dans tous les cas
où cela est possible.

 

 

Avis aux votarts

Afin d'accommoder les votants le jour du
scrutin, le Grand-Tronc éniettra, ce sour la,
des billets de retour au prix d’un trllet sim-
ple, valides pour Un parcours de 00 milles
pendant vingt qua‘œe heures.

[REA,

La Cie des Tramways et les
Hopitaux
 

La Compagnie du Tramway de Montréal
a fail ses cadeaux annuels de $500 et de $2 -
50 à l'hôpital Général et à l'hôpital Victo-
rin. Comme nous l'avons annoncé la se-
maine dernière, l'hôpital Notre-Dame a aussi
reçu 8500.

 
 

TR

Peau Défigurée
muscles atrophits et bécrose.
Quel ravage!
Les serofules, talfsces à elles-mêmes, peuvent

faire tout ce et plus.
Villes sont énéralement marquées par des en-

flures dans le cou rinflamimations des yeux,
dyspepsis, catarrhe ef débilitg générale.

Flier sont toujours radicalement et porma-
nisninent gguriries par

HOOD'& SARSAPARILLA
humeu

sy
guérit toutes
me, qu'il soit

tautes fo
refait tout le

 

Qui chasse

éruptions    

   

   

affections du f

ant, à prendre
   
 

 

BATAILLE ELECTORAL
Deux-Montagnes

Assembiée »  ste-fcholastique, 1,500 per-
sonnes présentes, M. H. Grouls, maire, pr:
side J'essemblee. Du côté libéral, M. lthicr
et Ficetor Champagne ont parle. Du côté des
couservateurs, M. J. Girouard, J. Car-
dined et Beauchamp. On a beaucoup ap-
plaud! nos amis.
Après la discussion qui s'est, terminfe à

450 p. m., on à annoncé que M. Laurice ar-
rivait et qu'il perterait la parole. M. Cardi-
nal a demande la uiseussion, ce qu'a refusé
M. letiuer.
L'opinion se dégoûte de M. Ethier, qu'on

traite couramment de blagueur,
M. Girouard a annoncé pour lundi, à St-

Lustache, ure grande assemblée du comté.

Châteauguay ©
(Spécial au ‘““ Journal.)

Ste-Philomène, 30.

Notre ami, M. Wm, Grieg, a tenu une as-
semblie trés-empertante aujourd'hui, ici.
Les deux candidais ont pris la parole, ain-

si que MM. Wiltrod Pagnuelo et W. Atkins,
puar M. Griez, MM. O Sénécal ct J. O.
Mousseau, avccats, pour M. Brown.
Les discours ont duré drois heures environ.

M. W. Pagnuelo, à cette occasion, a tauméré
commenté et dénoncé les absences el les mau-
vais votes du député Brown,
M. Atkins, noble vicitlard, qui fait les lui-

tes depuis 51 ans, a vigoureusement critiqué

 

  

i le cabinet moribond Laurier.
Le chäteau-fori libéral, par suite de la dis-

cussion de ce jour a, à l'évidence, transfor-
mt ses id‘es ct volera pour M. Gricg, au-
cien et futur député.
La lutte s'y fait loyalen:ent.

 

Comte de Rimouski

Notre ami M. le notaire Laberge, de Cedar
Hall, a rencontré dimanche après les vêpres,
dans cette paroisse, monsieur le Capitare
Thériault, spécialement envoyé de Qu
pour réchauffer les libéraux de l'endroit,
lui a lait passer un mauvais quart d'heure.
M. Taché aura une grande majorité, cette

année, dans la vallee de Métapédia, et cela
nous assure le comté de Rimouski.

DANS MAISONNEUVE

 

  

el
 

 

La campagne se poursuit très activement

Les amis de M. Raymond Préfontaine n'ont
: Pas été peu surpris de voir que leur c.ndi-
dat s'était cclipsé le jour de la nomination,
dans Maisonneuve, Cette absence a été con:-
me une douche d'eau froide sur la nuque des
plus enthousiastes. ‘Pourquoi m'occuper de
Maisonneuve?” a déclaré l'adversaire ce M.
Ouunet; les élceteurs de cette divisien sont
des: Gens naïis, disposés à m'élire sans me
voir” J

l’eut-on traiter aussi cavalitrement ure di-
vision gui compte 15,000 électeurs? Grand
nombre de libéraux non aveuglds par l'esprit
de parti se promettent de faire expicr à M.
Préfontaine le mépris qu’il affiche o:verte-
meub à l'endroit de la classe ouvrière. L'on
s'en est déjà aperçu. En effet, à une assem-
biée tenue samedi, à l'angle des rues Chaus-
54 es Rachel, six électeurs bien comptés s'é-
taient rendus à l'appel d'un organisateur
quelcenque. L'inévitable Michel Campeanu et
l'ineffable “P'tit Pierre Leclerc’, avaient été
priés d'endoctriner les ouvriers. La présence
de ces deux gaillards-Iàd à une assemblée est
bien propre à iaire fuir tout une population.
Les deux “‘tribuns’’ ont dû rentrer leurs dis-
cours et reprendre le chemin du comité.

 

 

Environ G0N électeurs ont assisté, mercredi,
à l'assemblée qui a suivie la nomination de
M. LL. Guimet comme candidat dans Maison-
neuve,
M. Ouimet a été acclamé après son dis-

ceurs. MM, Germain et Brouillet, Gauvreau,
et rlusieurs autres ont pris la parole.
Deux assemblées nombreuses et enthousias-

tes ont eu lieu hier soir, en faveur de la
cardidature de M. Quimet: L'une an Poule-
vard &t-Denis, à l'angle des rues Beauhien
et St-Tlukert, et l’autre au nouveau comité,
ree Giliord. Le candidat populaire a parlé
anx deux réunions, ainsi que MM. Gauvreau,
+ A. Quimet. et plusieurs autres. Le suc-
cès de M. Léandre Quimet dans la présente
lutte ne fait plus de doute pour personne.

L’Islet

l'appel nominal a eu lieu à St-
Jean-Port-Jeli et les candidats, MM. Caron
et Déchène ont seuls fait la discussion. Ce
pauvre Déchène à attrapé une vigoureuse râ-
clée de M. Caron.

Portneuf

APortneuf, le Dr Antoive Larue et Siméon
Delisie candidats, ont parlé airsi que MM. le
Dr Dufresne, L. P. Grenier et Jos. Landry
contre MM, Jules Tessier et Chas. Deguise.

 

A L'Istet

  

Quétbec-oucest

À Québee-Ouest, grand ralliement conser—
viteur mercredi soir, en face du comité de
M. Kerwin, rue Scott. Les orateurs ont été
MM. Patrick Kerwin, candidat, l’hon. T.U.
Casgrain et Félix Carbray, MP.P.. Hy
avait plus de mille personnes et les orateurs
ont été applaudis fréquemment.

Québec-comté
Grandé assemblée des électeurs du comté

de Québec à l'Ancienne Lorette où se faisait
la nomination des candidats. Les oralteurs
ont parlé dans l'ordre suivant : MM. L. O.
Beaubien, L. A. Taschereau, E. Bouffard, M.
PP, et A. Robitaille, M.P.P. M. Beaubien
a eu la réplique et a rappelé à M. Robitaille
le temps où celui-ci était un conservateur
convaincu, cela au grand amusement de l’às-
semblée qui se composait des représentants
de toutes les paroisses du comté.

 

Kamouraska

Une assemblée de plus de 1500 personnes a
eu lieu à Kamouraska. Les deux candidats,
MM. T'aschereau et Carroll ont parlé. M. Ro.
dolphe Roy, député du comté, au local, était
absent, quoiqu'il se fût annoncé d'avance. Il
y à eu Un peu de tapage causé par les libé-
raux, au commencement de l'assemblée, ca

que voyant M. Taschereau invita ses amis à
aller en jeu plus loin pour entendre l’hon. M.
Chapais et d’autres orateurs copservaieurs.
Les deur-tiers de l'assemblée le suivirent. M.
Chapais a fait hier l’un de ses plus vigou-
reux discours et a provoqué chez ses audi-
teurs un enthousiaste délirant. MM. A. Pat-
vip, Dufour, Bérubé et Richard ont aussi
fait d'éloquents discours et ont été fort ap-
plaudis.

Témiscouata

Grande assemblée contradictoire à l'He
Verte où avait lieu la nomination des can-
didats du comté de Témiscouata. Le Dr
Grandbois, candidat conservateur, était lui-
même présent el a adressé la parole. La pré-
sence de notre ami cui est maintenant rerris

sa récente maladie, a causé un vif plaisir
es partisans. M. Gauvreau était iris ner-

veux quand il s'est avancé pour patler à son
tour. Son discours n'a été qu'une suite de
personnalités à l'égard du Dr Grendbois et
des autres oraleurs conservateurs.
MM. Talbot, député provincial, Ernest La-

pointe et Camille Poulict cui ont parlé en
faveur de M. (fauvrean n’ont ças non plis
discuté la politicve, il n'y a que l’avocat
Chaloult qui s’est risqué à en dure quelques
mots. MM. Chamion, S. Kioux, avocats de
Fraserville, L. H. Taché, de Rimouski, et II.
Chass? ont parlé en faveur du  docieur,
Grandlois. Les libdravs cnt comirencé
faire du tapage. mais nes amis ne s'en sont
pas laisré imposer.
M. Camille Pouliot et le candidat Gau-

vreau, dans sa réplique, ont en heauccup de
teine i se faire entendie. Le docterr Grand-
hois va certainerent remporter une grande
victoire le 7 novembre.

Fonville
(Spériat ne: ‘“’Tourral")

Mardi soir, le 30 octobre, une centaine d’é-
lecteurs de Marieville, ayant appris l'arrivée
de M. L. A. David au mutieu d'eux allèrent
lui souhaiter la bienvenue à sa pension.
M. létienne Ponlin, ex-4L.P.P., en l'absence

momentande du Dr Leduc, président de l’As-
sociation Conservatrice de Marieviile, fit l’é-

loge de M. J. A. David qu’il présenta à ses
concitoyers.
Le candidat conservateur fut touché de ret-

te marque d'estime qui lui était témoignée
par les électeurs du comté de Rouville ; il

sut trouver en cette circonstances des paroles
pleines d'encouragement et de confiance qu»

parurent être goûtées par son auailoire.
M. J. A. Fournier, de Marievine, prit en-

suite la parole: son discours porta principa-
lement sur les détails importants dé la lutre
électorale.
M. David a paru bien satisfait de cette as-

semblée toute spontanée et dans une entrevue
accordée à volre correspondant, il s’est ré
claré confiant dans l'issue de la présente cum-

  

  

   

pagne. ;
—Mercredi, à Marieville, M. J- A. David,

avocat de Montréal, M. Brodeur, ex-M.P.,

ont élé mis en nomination comme candidats
au siwge électoral de Rouville.
A deux heures, il y eut assemblée contra-

dictoire à la place du marché, sous la prési-
dence des deux maires de la localité. 11 y
avait environ 1500 personnes dont une centai-

ne de dames.
Temarqués sur l'estrade, en outre des deux

 

candidats. MM. Lt Poulin, es-MP.P., Dr
Choquette, Has Pelletier, avocat, J. A.
Fournier, Roch Ostigny, LED.

«M. Brodeur débute par une altaque à fend
de train contre les chefs conservateurs et
dans un petit accès de colère pas méchante
H se plaint de ce que ses adversaires Le lui
aient point fait l'honneur d'ètre te senl élu
par acclamation dans toute la Puissance du
Canada.
M. Brodeur a parlé un peu de la politivne

liberale et de la sienne. Il vante la prosnéri-
té due à la protection qu'il so lait détruire
en laut, li affirme que St-Mathias a cbteuu
un quai, etc.
M. David reçut de la part de 12 fou's beau-

coup de sympathie. Il explique en (nolques
mots, le plaisir qu'il éprouve de venir se pré
senter contre un lutteür en qualité de porte-
drapeau du parti corservateur.

Il s'applique à réfnter les quelques points
“ve sn. Brodeur avait traités en rapport avec
* politique du pays. Il traite des questions
mtéressant les cuitivateurs et les ouvriers, Il
nous parle de Ja prospérité due à la politicue
nationale inaugurée en 1879 par le parti cou
servateur.
Laissant à ses amis le soin de discuter les

questions locales soulevées par …«. Brodeur,
«i. David termine son discours en promettant
que s’il était élu il s’efforcerait de rester con-
tinuellement en contact avec ses commellants
au moyen de conférences où chacun pourrait
faire ses suggestions: le député alors connai-
trait réellement le besoin de ses électeurs.
M. Has. Pelletier qui vient ensuite ne fit

aucune næntion de ce désir manifesté par le
candidat conservateur, laissant eniendre ja
là que M. Brodeur continuerait comme par
le passé à ne venir rencontrer ses électeurs,
qu'aux approches du scrutin.
M. Etienne Poulin, qui suc«éda à l'orateur,

précédent, tint M. Brodeur et ses amis sur la
gril pendant une vingtaine de minutes au
grand plaisir de l'assemblée en majorité cen-
servatrice.
Le Dr Choquette nous débita ensuite quel-

ques phrases périodiques afin de prouver que
le peuple devrait être patriotique et conti-
nuer sa confiance au parti libéral.
M. Etienne Poulin, que ses adversaires

avaient voulu piquer montra à ses auditeurs
qu'il sait frapper juste.
M. Girard fut l'orateur suivant. Comro

tout le monde sait que ce même monsieur a
offert son ours au parti conservateur per
sonne n'a tenu grand compte de ses paroles
qui révélaient le manque de convicticn.
Vint enfin M. Gabriel Marchand, que M.

Brodeur présenta comme le frère du regretté
Premier Ministre de la Province.
Assurément, les électeurs de Marieville (nti

raison quand ils émettent l'opinion que Ga-
briel aurait dû rester chez lui.

Bref, M. David est hevreux de la sympa-
thie qu’il a rencontrée lier ; nul doute qu’il
aura plus d'espcir encore lossqu'il aura fait
connaissance avec tous ses amis du comté.

 

 

Hier, jeudi, assemblée contradictoire à St-
Jean-Baptiste après la messe ct à St-Hilaire
le soir.

NOTES

M. Roch Ostigny, E.E.D., que M. Brodeur
avait fait venir de St-Hracinthe, a 6té sup-
planté par M. Gabriel Marchand qui eut
Phonneur de porter la parole avec le suc-
cès( ? )que l'on sait.

 

M. Girard a dit quelques mots contre toute
attente, Car il avait annencé qu'il ne parle-
rait pas cn faveur de M. Brodeur contre qui
il a même songé à se présenter.

———

Le capitaine Dooley

 -

M,Charles Dooley, gérant et capitaine du
club de baseball de Montréal, s’est engagé
au service du Pacifique, comme chef d'un va-
gon-lit, pour l'hiver. Au printemps, il Te
prendra la direction de son club. Ses occu-
pations sur le Pacifique vont le forcer à de-
meurer à Montréal une partie de l'hiver.

  
 
 

JEURES ET VIEUX
Renforcés et Reconstitués

fovlagement Immédiat. Guérison
narurée de perte de vitaiité, de mé-
moire, tinpotence, (atblesse, debi.
1114, insomnin, abus, excès, ate. 3)

 

annéen de sitceds en Kurope. Em.
carts garantio,
PASTILLES DU DR, JEAN,
1.60: incon, pure Inmalle, enciets

aAdrsssez: Cia dréitients
dn otenr dans HR. 1°. Itoite 167

Montréal, Qué —Ht bontts pharmacies.

-

Ecrivez
oir notte ives « Momimes fathics et fatiques,
mandez notre biano de consultation. Envnvae

gratis sur demands
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CHAMPIONNATS AMATEURS ANNUELS D'AUTOMNE

ESCRIME, LUTTE, BOXE, CONCERT—LARIN vs LANGUIRAND (Escrime); PAYNE
vs NORTON (Boxe); LINDROSS vs Bell (Lutte), et six autres championnats
amateurs, Ne manquez pas ce magnifique amusement,

SALLE D’OPERA, Maisonneuve
Samedi, 3 novembre, 8.15 p.m,

Rue NOTRE-DAME et Avenue LETOURNEUX 260-2
 

UN REMEDE PARFAIT
L’opinion du médecin concernant les

Tablettes de Doäd contre
la dyspepsie

 

 

Elles guérissent la dyspepsie et toutes les

eutres maladies ae l'estomac, en guéris-

sant l'estomac et les intestins — C’est

le seul remède sur ia terre.
 

Us parlaient de la Dyspe;.sie. Le médecin
disait qu elle causait plus ce miscres que le
whisky. Mais, dit-il, eile peut- ctro ;4 orie.
11 connaissait un renède pour la Dys,epsie
et toutes les auires malades d estoruac--qui
gu.rit toujours. Le remède, ct 5. nt les Tabiet-
tes de Dodd contre la Dysze, se. Mas il nen
connaissait ppint d'autre,
L'avocat s'accorda asce le médecin, quant

à la misère causée par la Dys;c, sic. Mais
il prétendit que | indigestion, | ac.dité d'es-
toimae, la mauvaise haleme, les gaz dans
l'estosnac étaient la cause de soulfrances aus-
si grandes.
“Vous avez raison, dit le médecin. Mais

je parierai $1000 que je puis gucrir le plus
mauvais cas de n'importe layuelle de ces mala-
dies par les Tablettes de Dodd csnire la Dys-
pepsie. C'est un digestif naturel. Elles gi-
gèrent la nourriture quand l'estomac épuisé,
vst, n'en est plus capable. Digcrez la nour-
riture, et il n'y aura plus de maladies d'es-
tomac.
“Chaque cas de Dys-ensie, d'Indigestion et

autres maladies d'estomac est accompagné de
constipation, plus ou moins grave. Pour

rendre la guérison parfaite, la ‘’Dodd’s Mede-
cine Comet dans chaque boite de Tablet-
tes de Dodd contre la Dys5epsie un paquet
de petites Tablettes brunes, qui s’nt tout
simplement parfaites comme régulateur pour
les intestins.
“Ainsi les Tablettes de Todd contre

la Dysyepsie digèrent parfaitentent la nourri-
ture, les petites Tablettes stimulent l'action
saire des intestins et les matières inutiles
sont re‘etées hors de l'estomac au lien d'y
rester pour empoisonner le système. La gué-

rison est parfaite.”
“On puis-‘e acheter Irs Tablet'es de Dedd

contre ln Dysnensie?' interrorea l'avecat.
Tous les rharmaciens les verdent à 50 cts

la boîte, six bo'tes 52,50, où elles seront

envovées sur reception du rrix par “The
Dodd's Medicine Co., Limited, Toronto.”

 

  

 

 
 

DEVOILEM™NT D'UNE STATUE
DE LA REINE

Grande cérémonie patriotique hier soir au

collège Royal Victoria

 

 

Une brillanta cfrémonie a eu lieu lier
après-midi à l'école d’infirmerie Royal Victo-
ria, rue Sherbrooke, à l'occasion du dévoile-
ment d'une statue de Sa Maiesté a Reine
Victoria. Lord Strathcona, le fendaieur de
cette institution qui rend de si grands ser
vices à l'humanité, a lui-même dévoilé la
Statue cet prononcé le discours Ce circons-
tance.
Après la cérémonie, il y a eu récertion à

la demeure de lord Strathcona, rue Drum-
mond. Lord et Lady Minto, qui sont les hô-
tes de lord Strathcon», étaient présents.
Hier soir, illumination du collège.

—_——

Récompense d’un brave

Hier matin, au Montreal High Scho 1.
lord Strathcona a présenté au major W. B.
T. Macaulay, un des prolesseurs de celte ins
titution, un parchemin de la Royal Human
Society, pour l'acte de bravoure qu’il à ac-
compli, cet été, en sauvant un de ses jeunes
élèves dans la baie de Torento.
Cette présentation s'est faite devant un,

grand nombre de citoyens et douze cent
vingt-cinq élèves. Lord Strathcona a fait
l'éloge du Héros.

CHEMINS ‘: |

   

     

 

   
  

Cn vol 2

Service du Dimanche à Ste-Agarh
Dimanche, le 4 Novembre, un TRAIN

parttrade in Place Viger A 9.15 n in; N SpE
vera 81a Place Vigera 9.45p m

Service du Dimanche pour Vaudreuil
il,Dimanche te 4 novembre, un tr; 4

nyaWind-or à Dan. arrive Pedal fal.
10.6; m. Au ratour, lssern Vicydy yyy bre
arrivera à Montréal à 6 0) p.in. Mass
Le train du Dimanche partant

Plautaçene:, etæau r tour, &vcly
0.45 po, ost discostinué.

SERVICE D'OTTAWA
DE MONTREAL

Départ de Ia gare de 1 ri

Aura, à

JF 10 am. as -Wa Mor,8
  

  
   

    

    

 

 

 

= Windsor: »
Lim. 410 p m 815 pan, lip ry

Départ de là gare de lu Place Viger <
pu.

Arrivée à Ottawa,

Gare Centrale, 1245 p.m, 6.30 pan , 5 ny Lo
Gare Unlon, 12.40 pan 1 10 pau, à 0 0 :
am. ‘ po, oe

D'OTTAWA

Mépart de Ja gare Union: *£làanm +
pn.,5 45p m. ’

Départ de la gare Centrale: 8.15 + 1 |
pm. i

Arrivés

Gare de In rue Windso
*5 10pm. 4.40 pm

Gare da Ja lace Vi
sijno' en. Les autres trains |<s Graa

seulement.
 

Bureaux des billets de la vills et du taie
129 rue St-Sacques, voisin du Wurexute 1 ote,

DARUN

A Montreal
LE 3 NOVEMBER: 1900

A l'occasion du retour du contingent cénadièg

DU SUD DE L'AFILOUE

A culte occnsion des billets de retour on:
pour Montréal, au prix d'un sinus. passage
Imière Glas + +
Da Bruchy Ho et des stations on iis do « gy
Jaca en Canada, Des hiltetg bots poar 4) © ogg
¢5 trains arvivant a Montréal dan. tape i di

2 nov-mbre, tous les (ralns du uov and,
des pourretour. laissant lo lien de
avant le 5 novembre 10.0.

Elections Fédérales
Des billats do retour seront vendus au prix 4"
Assage simple de première classe, comme
Entre toutes lez stations en Canada, pour ds 116
taneas A Lug milles ou moins, les s-ront où
pour aller te 7 novembz . Pour ;
du IVu milles les biilets 8 ront Daisy
7Tnov-rabre;t &# billets bonsç
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destination, Leo
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Bureau dos billets de La villa, 137, ras ft. Jes
ou à ls Gare Sonavauture, T

 

NAVIGATION.

mesemmrooo ==

CIE IFRANCO- CANADIEN
DEL NAVIGATION A VAPEUR     

  
   
  

  

Bervice mensuel de fret enirs le HAVRE, #
DEAUX et MONTREAL, escalant en avril, jailist
octobre, à LA PALICE,
Le 83,Ovidia” ttera Le Havre jel) Oct;

La Patlee 10 13, sordea 17.
Des connnissements
our tous les points de l’intérieur en Lanaiu,
ns, de l'Ouest et France.
Pour fret et renselgnements, s'adressir Aux 4

du C, P, R.etdu G. T. R.: 1; HAHuLy K
suébec: d… CUNARDL & CO, à JEU LAN, VU +

A. POINDRON,

56 RUE BT. FRANCOISXAVIER MoNrnzan
fé-fno

  

 

 
 

LLARDS®
The Brunswick-Balks Collender Go.

Les premiers manufacturiers de Tablesde Dillard at
de Poni,” de matériel de billard et fournitures de
toute sorte au plus bas prix qui! y ait an monde, Lo
véritable drap ‘Ivan simoni*"" La célébre bande
rapide Monarch,” la pins flable et celle qui est pré-
eran par tos ex parts el les foneurs de profession
Fournitures de feu de quille, € Tables nouves ou

lo seconde tnaîn, grandeur angela ou récnlière, à
‘les conditions ratsonnables. Pour catalogue ot liste
de prix, écrivez à

THE SRUNSWICK-BALIKE COLLENDER CO,

=] ©

ALF, CLOUTIER, agent local, 2086 rue Notro-
Dare, Montréal.
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88, Rue King euest, Toronto.

 

7 Ligne de Québec
Les stéamers partent les

Jours de semaiog à 7 p ra.

Bons ilts pour 5) ots, 5 ets et $1.00. Les cabines
sont chaurrées à la vap’ur. ;
Excursions à Québue tous les Samedls pour rève-

nir le landi, PRO,

LIGNES DE HAMILTON
Les stcamers iaissAnt les Lundis et Jeudis à 7 p.m.,
Bas prix d’un billet simple et de retour.

{ONE DU SAGUENAY
Les steainers lalsseut Quabee pour le Saguenay

les Mardis ot Samedis, 4 8a.m.

Bureaux des hillais. 128. rue Snint-Jacaues.
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Le Vap‘ ur ‘St-Laurent’
bai. SERVICE ENTRE

MONTREAL LT BERTHIER

VOYAGES REGULIBRS

Les Mardis—Dae Montréal à 12 :n.
Le Mercredi—De Berthier À 2,09 p.m
Le Vendredi—De Montréal à (Z am

De Merthier À 5.0) à im
Le 1Mimanche—De Montréal à 3,39 1 10

De Hertnter À LU) p, m.

Prix, ju seronine, Z et die. Prix, le Diinanche, 13»
Ales wt re.our.

M. LANGLOIS,
Propriétatrs

N.R.—I1 v aura exourilon tous 1ss Dimanchas, 13
Montréal à Berthier.
Le bateau sora à lousr toda ley Lundls, vudisat ine

Jao
 

tuelesCoque
COMMON SENSE relles, les Pu
naises, les Kats et les Souris. Choz tou-
des pharmaciens et 381 QULEN 8T, va

Foronto. Dénez-vousdesimitationssuus valur, 13)

COUPON D'ASSURANCE
Tout abonné qui part en voy-

age doit inscrire son nom dans

cet espace et laisser le journal
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à la maison...………...........

.…v.0enee 00 510000006800 0080

afin d’avoir droit, en cas d’acci-

dent, à l’assurance dont bénéfis

cient les abonnésdu “Journal,”
tvoir Votre nollas d’assuranoa)
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STEAMERS DE LA MALLE

SERVICE GE LIVERPOOL.
Steamar De Montréal De Qué

Domtinion........Anov.,a I'aurore 3nov. 2pm.
Cambroman 10 nov. a l'aurore 10 tov, 20)

 

*Roman .......17 nov. à l'aurors diract
*Ce steamer ne prend pas de passa ra

SERVICE DI PORTLAND.
Vapcouver...........eeeHn

SERVICI DE BOSTON,
New England... 7 novembre,
Commouweulth.. 4 ‘
PHIX DU PASSA

pour aller et 31 et au dela aller atretour,
steumeret la cablne: seconde cuvine 545.0) pour+
et $44.50 adler et ratour : a]
Entrepont — Pour Liverpool. Derry, Louis

Queensiown, Belfast et Glasgow, 52h15 N'ôcessal 4

dw'entrepont fournis gratuitement. el 5
Sulons au milieu du navire, lumière giro T 1 x

ponts spacleuUx pour ls promenade, Pour autre©

selgnements s'adresser a n'higporte quel agvas 43 >

Compagnie où à

DAVID TORRANCE & C0.
AUERENERAUN

17, Rue St-Sacrement, Montréal

Ligne A
Routedu St-Laurent 3

Montréal à Livérpool
Steamer à hélices 3

HAVARIAN, 10,037 TONNEAUR: TUNUB(

10,576 TONNEAUX

‘
beaux s#

aisseaux les plus gros, les plus ;

edplus rapides qui coient dans je commer

transatiantique aves ls Canads.

. a

" A

Exposition de Parisi

clip ‘’Gorumuatas” Isa "VE;

our moDur
s davarsesde » jus ob LA

"pos teSeamer, U y aura une escurfloi,

perbière clause, & bas prix, de Boar “a

P
tv demirablésot retour ; passage $138.15.

prend tout ce qui donne le confo 8

4

3
i
A
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GE.—~Cablnes $50.00 #: au!
sulv  
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sgl
océaniques ot les chemins de fer

prémière classe areete de is Mes
mains e r lo

a onde classe sur tout » trajet. 358.3%

Cabinés réservées dur paiement de $25. 3
agents généraux
23 rue Lomming

a3 jus La À

Atelier de Marbre BRUNET
«Granit. +» - . 1)

Manufzoturier et Importateur 49 3
Batlesst

ts 4 unéruires, Ouvrages «de

Moreimetidres, etc, de toutes descriptiont
En Gros et en Détail etal

Estimations donngos sur demande Prop!

Carr de granit rouge, rose et gris ro

ve aomander nos prix Avant de piscor vos °°è

mandes ailleurs

Bureau et Atelier : Cote des Neiges, Mont?
Pis

% 61éphoue Bell, Up M484 (Connection granite

suiréak

—

Etonnant

La toux est coupée nette par une
MAL

dose d !
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RAFRAICHISSEZ
LE SANG

= les cas d’humeours
ns t ;

Date et causant des dé-

mangestsons, avec le

pSOLUTIF --
.- COTICURA

n:ttoyant la peau et le

Toavec des bains

nauds de SAVON CUTICURA

a en guérissant la surface en.

flammèe avec de l'ONGUENT

CUTICURA.

POTTER D. et
Boston, B.-U. B

avente partout.
PAP. seuls propé.,

 

 

Plaques en Argent qui durent.”
FABRIQUEES ET GARANTIES

PAR LA

 

mplète de cette marque'digne

aseepour les Théières, Boîtes à

pains Plats pour fruits, etc., dans tous les

erniers modèles.

"184 / Rogers Bros.
“outeaux, Fourchettes, Cueillers, Etc

GATEAUX
—— AU—

LEVAIN ROYAL
Est le plus parfaitement

préparé.
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woIL À MÉRITÉ ……

Les plus Grands Honneurs
A LA GRANDE EXPOSITION

UNIVERSELLE.   
CHICAGO, ILL.

1893
 

Un Beau Teint Fait Toujours Plaisir.
 

I ‘ORIENTAL CREAM ou L'EMBELLISSEUR
U“VAGIQUE du Dr T, FELIX GOURAUD,

Fait dirparaître 10
teint basang, lesbo
tons, inches TOUS

© seur, vers, maladies
dela peau et toutce
qui porte atteinte à la
beauté et cela sans,
qu’on s'aperçoive que
l'en s'est servi dere-

lin étéà l’es-

i
o
n

T
e
n
a
.

tr
e
c
o
s

  4Ë
8
3
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>
34 mède.

suipendant {! ans et
est sl inoffensii que
DOUs AVONE pour cer-
tain qu'il est taltcon-
venablement. N'ao-
ceptez pas de contre-
iaçon de nom sembla-
ble. Le Dr. L. A,

disait une dame de bant ton'une patiente): om-
mé VOLE vous en servirez, voust, les dames,je recom
mande la "Crème de Gouraud "comme la moins of-
lvnsive de toutes les préparations pour la peau. Une
Loy leduresix mois, même el l'on s'en sert tous
Si LA FOUDRE SUBTILE DE GOURAUD
cuiève tous les poils sans endommager la penu. En
vente chez tous les pharmaciens et les marchands
d'rticles de 1antaisle des Etats-Unis, du Canada et
de l'Europe, FERD.'T, HOPkINS, Prop. 37 Grout
Jouer St, N, Ye
Eerlvez pour avoir le catalogue et descireulaires

donnant des Informations complètes sur cuite prépa-
tadion élégante, et mentionnez * LE JOURNAL."

tû-2 ans eod
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PENSEES

Les manières polies sont des lettres de re-
fommandation pour celui qui les a.

+++
C'est une science importante et de grand

usage, en lout, que de savoir attendre.

+++
Si le prochain est obligé de nous aimer,

fous sommes obligés de l'y aider, en nous
tontrant aimables.

+++
La conscience nous avertit en amie, avantde nous punir en juge.

+++
Furez la société où 11 serait dangereux de

rarer et lâche de se taire.

 

 

 

LA FEMME ECONOME

Dernièrement nous avons vu ensemble, chè-

res lectrices, comment nous pouvions raïral-

chir quelque peu une jupe; mais nous n’avons

point parlé des corsages.

Ici aussi, l'amour immodéré des garnitu-

res peut nous être d'un grand secours. On

voit quantité de corsages dont l'évoffe dis-

paraît entièrement sous les ornements de

toutes sortes; ils sont rayés, soit en long

soit en large, voire même en binis, de ve-

lours étroits, de migronnes comètes, de ru-

ches minuscules en ruban de satin, de taife-

tas ou de gaze. Les entre-deux de Valen-

ciennes sont très einployés pour toutes les

étoffes légères, ils sont souvent heureusement

combinés avec les condtes de velours noir,

passées en engrelures dans la dentelle, les

comètes produisent un c'fet charmant. La

disposition en quadrillés ou en losanges uit

très bien surtout pour jeunes filles.

On ne saurait expliquer les mille et une

façons dont on peut placer ces garnitures.

Le goût autant que la fantaisie président à

I'éclosion des modtles plus jolis les uns que

les autres; ce qu’il faut chercher avant teut,

c’est la parfaite harmonie de l'ensemble.

Une légère Valenciennes, qui a sa place

tout indiquée sur un fin tissu, ne ferait pas

bien du tout sur une étoffe de laine un peu

épaisse qui aimerait à sè Voir ornée d'un en-

tre-deux de guipure où d'un galon pailleté,

Le velours noir, lui seul peut convenir à tous

les genres de tissus, il fait aussi bon effet

sur la plus fine batiste que sur une serge

très forte.

Rien ne rajeunit mieux une toilette que

I’addition d'une ceinture et d'un tour de con

en velours noir; ce velours, qui sied à tou

les teints, accompagne délicieusement la fi-

gure, est-ce pour Cela que nous l'affection.

nons particulièrement cette saison? Je nc

sais! mais dans tous les cas il semble que

nulle d'entre mous ne puisse s'en passer,

soit en simple col, soit cn cravate et s'épa-

nouissant en un large nœud, nous le voyons

sur tous les cous.

Il est bien simple, en vous en inspirant.

mesdames, d'un joli modèle, d'arriver à

transformer et à rafraîchir complètement un

corsage. Je ne puis vous dire exactement

comment vous le ferez, car tout dépend de la

façon primitive, et aussi des parties qui ont

besoin d’être cachées.

Supposons un corsage droit, avec ou sans

empitcement, qui soit dé{raichi sous les bras,

l'idée d'y ajouter un boléro nous vient de

suite; pour peu que nous en ayons un Lres

petit morceau d'étoffe nous réussirons à en

tirer parti, car il nous en faut très peu: lar-

 

  

 

gement décolieté du haut et fort creusé du

bas, arrondi par devant, les dimensions du

boléro sont aussi réduites que possible. N'u-

vons-nous pas de tissu semblable, le figaro

en dentelle sera tout à fait bien.

Voici quelques jolis modèles de corsages.

En linon uni entièrement garni en large de

rubans de satin écru de J-2 pauce. Ie ru

ban est froncé d'un seul côté ct cousu avec

écart égal à la largeur du ruban; les man

ches en sont cerclées.

Corsages en taîfetas blanc; le dos est tra-

versé en diagonale par des entre-deux de

Chantilly noir, distants les uns des autres

d'au moins 2 pouces; lc devant peut être

fait de même s’il s’attache sur l'épaule et

sous le bras. Cette façon n’est nas très

avantageuse pour la taille, elle ne convient

qu’aux personnes très bien faites ;

les entre-deux placés en V sont. de beaucoup

préférés par les femmes de taille moyenne, ou

par celles qui aiment à s’allonger le buste.

J'ai vu un corsage en tafletas rose qui

était tout simplement ravissant. Le devant

et le dos étaient disposés par groupes de 5,

en petits plis lingerie, qui formaient bretci-

les; jusqu'ici rien de bien nouveau, mais voi-

ci en quoi consiste le chic de ce corsage

trois entre-deux de guipure ocrée sont glispo-

sés en travers, bordés dans le haut par un

ruban comète passé dans le trou-trou de

l'entre-deux, à chaque groupe de plis. Cette

garniture avantage beaucoup les personnes

minces.

Corsage en batiste fantaisie. Il est froncé

devant et dans le dos au bord d'un empitce-

ment plissé en chevronsi cet onpitcement est

découpé en suivant le dessin des plis. Petit

plastron pointu plissé et encadré d'une ré

gaie de satin noir nouée lâche. Manche, or-

ment plissé en clevrens; cet empiècement est

de, puis houfiant serré au poignet par une

jurretire de satin noir. Haute ceinture de

satin noir.

_—

L'ENFANT PARALYTIQUE ET LE
PRETRE AVEUGLE

Le 29 jnin 1877, Mer de Sigur, disait la
messe à lu chepelle des Martyrs, rue de So-
\res, pour ebtenir la guérison de la petiie
Cécie ce FL... , charmonte enfant de 6 ans,

  

paralysée depuis lenetemrs déj, à la smite
d'une congestion cérébrale. Pendant neuf
jours de suite, le père de la petite victime
aVait abportt son Chfant sur la tonte dul’.
Olivairt et de ses compagnons, et il avait
d’mandé à Mer de Ségur, son ami, de dure
lu messe cour la clôture de la neuvaine.
L'enfant, étendue sur doux chaises près de

l'autel, suivait la messe avec recueillement
ci contemplaït le prélat officiant.
Le saint sacrifice achevé, le père essaya de

mettre sa chère Mille sur ses pieds et de la
faire tenir debout; mais ce fut en vain. La
paralysie subsistait tout entière. l'eniant

 

à Te'ortée dans sa voiture et voici le

dinloxue qui s'établit entre elle et son
père:
— Eh bien, ma chérie, tu n’es pas guérie?

Ty l'as pourtant bien demandé au bouDiecu?

L'entant n° r'yond pas
— Comment, dit le père étonné: n'as-tu

pas demandé au bon Dieu de te guérir?

=-Non, papa.
—Que Jui as-tu donc demandé?
— Je lui ai demandé de guérir Mer

Ségur.
— Mais c'était pour ta œuérison à toi que

Ja neuvaine avait été faite et que la messe
était dite...
—0ui, papa, mais en voysnt Mer de SC

gur aveucle, cela m'a fait tant de peine que

ie n'ai pu m'empêcher de demander à THeu
dele guérir plutôt que moi.
Le père ne répondit rien, il essuya tne

larme d'émotion, et il embrassa sa fille avec
une tendresse mâlée de respect.
Mgr de Sizur fut vivement ému quand il

    

de

 

  

apprit ce qui s'était passé: il écrivit à le
petite infirme la lettre que voici:

93 juillet 1877.

“Ma bonne petite Cécile,

‘Votre esrellent papa a raconté à 00
frère, qui me l'a écrit à son tour. que, le 23
juin, pendant la messe cve je célébrais pour
vous, sur la tombe de notre saint ami, le
martyr Pierre Olivaitu, votre bon cœur veus
a raussé À parler au bon Dieu de mon in-
firmité, en oubliant la vôtre. Quoique re
la soit tout simple de la part d'une bonne
petite chrétienne comme vous, je ne puis
m'empêcher de vous en remercier, sans vous
cacher ce“endaut que vous vouliez innocem-
ment me jouer un vilain tour.

‘“Vorez-vous, ma petite enfant, il n'y a
rien de nlus excellent sur la terre que d'a
voir à souffrir avec le bon Dieu et de porter

avec lui lp croix des brivations.
“In un sens c'est un peu dur; quelque -

fois même c'est très dur; Mais en un autre
sens, mille fois plns Glevé, mille fois plus

saint et plus excellent, c’est très préférahle,
puisque cela mène au ciel et nous aide heau-
coup À éviter le péché ct. à ressembler A
Jésus-Christ, Aussi n’ai-ie point Ja moin-
dre envie d'être délivré de la sainte et sancli-
fiante infirmiié que Notre.Seigneur a daigné
m'envoyer, il © a plus de vingt-quatre ans.
dans sa miséricorde adorable. lt vous, L
petite Cécile, je vous engage très fort à «ési-

  

 

Les gens se retourne, sur la rue,
pour regarder une belle chevelure,
{ant ce bel ornement est devenu rare
de nos fours. Pourquoi en eat-il ainsi ?
Ce west certaine- LUBY'S Parisian
mont pas la faute du $1 D Hair Re-
newer, qui est un remède presque in-
faillible contre les cheveux gris pré-
maturés. d00, in bonteille svulament,

 

Sirop Calmant de Mme Winslow,

Ce remède a été employé pendant soixante are
ar des millions de mures de families pour leurs
ents, et n ohtenu un parfait succés. IJ atten
drit les gencives et guérit its collques, cdiar-
rbées. En vente par les pharmaciens dans Lou
tes les parties du pays. Soyez certain de de
mander io vrai Sirop de Mme Winslow, ef nea
Tener aucuns autre sorte. 25 cts la boutoilia
(reaqu.llité el bonkieur pour la tGère ut. l'eufast

rer, non Votre guérison, mais votre sanctifi-
cation. Vous me direz peutêtre que lun
n'empêche pos l'autre? C'est vrai, 11 est ce
pendant encore plus vrai que la sanctification
est plus difficile d’un côté que ve l'autre, ct
que lorsque le ben Dieu lur-Inéme nous cloue
ho côté de lui sur sa Crolx, 11 est plus sûr
pour nous d'y rester que d'ui descendre.

CsSur mille personnes qui sont autourd’hui
en enfer, Je parierais qu’il y en a neuf cent
quatre-vingt-dix qui seraient au moins en
purgatoire. si elles avaient eu la chonee d'¢-
tre aveugles, ou sourdes, où paralyliques, ou
ælfhgces de quelque autre bonne grosse infir-
mité, eL que sur nulle pauvres Ames qui
souffrent énormément en purgatoire, il ÿ en a
ou moins neuf cont quatrs-vinet-quinze qui
jouirait depuis longtemps des éternelles et
sine Swain des co ada el quelque fu
séricordievse infirmité tris désagréable les
avait tetenues sur la pente de la frivolits,
des plaisirs mondams, de la vanité, dé la ts
quetterie, de la gourmandise, ele.
“Adie, ma chère petite. Jeissez-moi vous

bénir et vous embrasser comme un Vieux Con
parnon d'infortune. Je b£us mille fuis tous
ceux qui Vous aiment et que Vous aimez.

L. G. DE SEGUR.
——pr

Conseils et recettes utiles

Voilk un remède contre les déprédations de
“la pent tretto menu" qui est si simple qu'il
nous paraît devoir continuer de guérir, même
soja mode en passe, contrairement à ve qui
se produit par d'autres célèbres remtdes ue
la pharmacopée. C’est un horticulteur an-
glass qui l'a trouvé par déduction. 31 consis-
te dans l'horreur que professent rats el son-
ris de l'odeur de la mentüe. Alors que fait-
cn? Cn prend un flacen d'eseellente essence
de merihe. au fort parfum, où l'on en asper-
ge légèrement le lieu où l'on a trouvé trace
de ja frécuentation des souris 11 faut les
voir déruerpir ! On ferait plutôt Jécher par
un chat le goulot d'un flaeen d'essence de
thérébentire que l'on ne ferait affronter aux
rongeurs le local imprégné de la senteur de
menthe

 

 

 

Toilette cn drap gris avec dessous de mete
ches et weston en chiffon gris plt

   

La part du ‘Cordon Bleu ”
 

TARTE AU FROMAGE (râteau suisse )—

Beurrez une tôle ; garnissez-là avec une pâte

feuilletée : piquez cette pâte au fond de dis-

tance en distance el remplissez-la à mor:ié

avec de la farine. Faites cuire à four chaud.

Lorsque votre pâte est cuite, retiresla du

four ct videz-la.

Mettez ensuite dans une casserole une cuil4

lerée de farine et quatre cuillerées de froma-

ge de gruyère rapé fin, délayez [urine et fro-

mage avec un verre de lait ou de créme,

ajoutez un peu de sel, une pincée de sucre,

2 onces de beurre et un peu de muscade.

Posez Ja casserole sur le feu et tournez jus-
qu’à ce que le beurre soit fondu ; retirez du
feu, laissez refroidir et ajoutez quatre blancs
d'œufs foucttés. Remplissez votre pâte avec
cette préparation et faites cuire un cuart
d'heure à four chaud. Servez aussitôt cuit,

 {
; pagne Montebello” a été le seul champagne

| Paris per le président Loube

 

     

é
at? $ 22st Mondanités fiz

¢

QUEBEC

—Mme J. A. Benyon, et de reteur de
Montréal.

—L'hon juge White, Mme Whe, “He Win
te et Me Frank Grundy de Sherbrooke, nt
passé quelques Jours au Cnâteau Krontenac

—Mme Stephens. épouse de Vhon- CON
Stephens, est partie pour l'Allemagne. olle
est accompagnée de ses enfants.

—M. J. A. Choquetté et Mine Choguetss.
de Montréal, sont en cette ville, an
ria,

Viola

—Le heutenant-coionel 1A Seott et Mee
Scat, sont partis, SULedy apie-nual, peur
Haluax,

—M. et Mme C2 Taschereau, M. et shine
Artaur Bruneau, sont de retour d'un voyait
à New-York.

~Un tris poli (RC à été donne cette sentu-
ne, par Mme Cook, er tionneur ce me
Frank Grundy, de Sherbecour

—Mine Albert (uroux, ue Napanee, Ont.
est à Québec, hôte de son beau père, M- 1
Curoux, rue StoAnndie.

—Mme Claphans € mc Clay,
arvivees a bord dun provet +
après un superbe voyage d'I“srope

 

Charmant lunch, vendredr, donné par Mine
Harcourt Smith, Grade yo en houur
deron hate, Me Paper. de si dean, Tite
fax.

—Mile l’acaud, rue St-tGéneurse à donné

     

un tres Joir (hé en kona de Me Ale
Clinchey, qui est en Visite € Sante ar, Mine
Wo AL Howe

—M. LP. Normand et Mme Normand, de
Trau-iivibres, sont + Quebec

—Fuchre, jeudi ser, cfs Mle Maud se
well, vue St-Leur. l'erns tes mute Von 1

marquait Alle Anna Sehwag sde dre
Turner, Me Ceutte Parott Me Cooauft
Mlle Mo Livan, Mle Fabel Pro tir Al
MeGreesy, M1. Casa ML Bacen Paand,
M. Herbert Metsreevs, M Parts ‘Han, Ment-
réal, M- Tlope Nvotr, M1 Salt,

TES
21 octobre, 19H,

————__

Les jeunes filles où femuanrs (uibles
 

Pâles, anémiques, incapobles de
leurs occupations, ne de riurat pas vuoter
que des CPILLLES CARDINATES* cu Or
La, Morin sont préparées expres pour elles
Ce tonique  aduurable desrit être €
sans retard. PL 19 282

— prema

AUX MANŒUVRES

vaquer à

ye

 

 

Nous lisous dans le “Firaro

Nous tenons à donner à rx lecteur: de
Menu du Banquet de Zoo Converts, alert, le
1% septembre dernicr, an Chateau de Moose
vers, par le Ahmstre de la Guerre our
officiers généraux et chefs de Corps qui ext,
pris part aux vrandes InanŒuvres frenane
ses, Ce Menu État coniposé comme ut

 
 

Tartelettes Trianon elacées
Darnes de sannion Voaatieni

Filet de bœuf Parisienne
Supremes de pont td0s NEA

Morhes Fougerolles
Perdreaux rots Péricueux

Alsacienne d'York
Salade de susson

Buisson d'écrevisses
Spoon de fruits frappés

Fruits
Desserts variés

Vies
Madère, Monlis ef Graces

Choiseu] frappé
Nuits, Saint-Cnulion

CHAMPAGNE, MONTERICLLO

Nes lecteurs se rappellent que le "Che

  

Maires donné à
le 22 sepler:-

bre. C'est égalenent ie seul vin qui ait été
servi an Banquet donné à l’ontainobleau par
le Président de Là République françare au
Lieuteusnt Général Haldissera venent hn
annoncer l'avènement au trôre de SM Vie
tar lémmanuel 1 ren d'Udie ane qu'au
Banquet offert au mème Général par’ l'am-

sertt au grand banquet de:

  

  

 

bassadeur d'Itahe 2 l'aris. 264-2
—

Mesdames — Lorsque vous lez ar ane botte

do PHALES ROPSES de nain de hie COMPA
GNIE CHIMIQUE PRANCOFAMTERIE VEINE, con,
nves ] vétrut 08 Celles qui sort pour lu
guérison des toa hadies des feranies seulement

PE,

Si vos enfants cemissent et sont acités

pendant le sorameil, ei lorsqu'ils sent

 

  évoilés, Hs n'est par d'appéfat, sont

qu'ils se ‘robtent le nez, etc, Vous pouvez
être certains qr1S on. des vers. Mother

Graves’ Worm l'xtermmnator chasse  ufiica-
cement ces pestes, ek soulage les petits ma-
lades tout de suite. 266—b

—_———

Îls ne s6 comptent pans

Ceux qui savent apprécier la valeur du
BAUME RHUMAI sont incomparables.

 

ONJOUERLi REDEMPTION
Au bénéfice de M. J. 3. Dubois,

directeur musical de PIins-
titut de Solfège du Mio-

nument National

Tous les anciens officiers sont réé!us

hier soir à l'unanimité des voix

L'élection des membres dix bureau de dirve-
tion de l'institut de Soliège, à eu Fou ner
après-midi, 1 Monuntent Nation 1.

les directeurs sortant de charge ont
été rélus à dl'ananimité des votes
Le directeur pencrel ad anhonet Qu dr

que lès cours d'accompaynements (orgue €

plano} seront ouverts le 15 courant Ce.
ie Honne nouvelle 4 été ascuenste ae vu
thoustastie par bes élèves, de mênie que Von

Tons 

 

nonce de l'ouverture prochaine de. cour. de
(vielen et de Violoncelle

Fo tmmddietement apes election des ef
Powers, les élève ont areidé d'offrir an dan
teur muateal de l'Institut un concert -bénéree,
vi To ohhatesanpee des SCIVTCES rendus

par M. Puboi depuis deux ur t
l'auvre de l'Institut Ie
mment projessenr a éte (res sensible a cette

etexpre ston de La sywmpathie de ses élèves
a vlaist comme suet de progranune. i

; Rédemption” quu i été st splendidement ten
due, aby a dens ons par ses élèves.
; Me:-tenis Meioche | lFthatreault et Rivet,
! ont prononcé de jobs discours, Ges pratiques
i

 

et de nature oo fre apprécier € auner ui
Vantiue, si possible, l'œuvre de 1 Institut
Nous sommes beureux de constater le sue

tès er as<ant de l'Institut, ele nombre con
Stas table des élèves qut fréquentent les cours
L'ursermtien aux cours (noltège eL accomn-

 

reel) era closed nous dit-on, he 15
comant Vous des vous - sont agratsets 1 au

pti d'en prof
Les offreiers reelns ber soir, sont
Précalent Phones Gauvuier | dies dome oe

neal, Edouard Meloohe | directeur mu,
JB Duilbee, <cerétanne reader, JL EL
Herat

3

 

ï

 

 

De Mane Vaughn |
| A Mme Pinkham

(Leitre à M. € or No. UION7.)

“Chère amie, +
une fi>vre puerper.
trive de ln pure sn

Sa doux ans,
“ae nchodre de tu

  

  

 

Durant lent tn cts dun ue du
bébé, il m'était deseode
mddecins me te TUN ne athe

per. Java. en Le, dus bralements
d'stoinue, vi deem et Lu
In tees, ony « tade et eg able,
ravers Povaite duo [old ét tout ve
que Je nature ; : te J'UVUIS
un Vilun écestrsr
ae candies ho! eos GLE

POUT avoir Vets idles
vos directions pret Ae Nd

de Lydia bo Pan - 5 du
vative Wash : tt paies
phism grande porte eg gee de nai
Lat.

du arois que Late at “otre
Comnoué Veet

d'espèle que ste na pour résul-
fat d'aider quebice +000: # malade. Je
recommuande ote ' fonte. les

y fenunes "= Me 45 Naorhn, Tramble,

 

Putaski Co, hs
Un grand noncore de vu fonunes malades,

  

dont nous prbin ch erry étaient
tout N {ul dééurs e 2 et la Ge leur était
um fardeau lor L + turent à Mine
rob han, dfn, À cons charge
aucune, rectirent ne

veau, des fete > Co
queen fit, de nou
nes

dut <f

 

Sacre d’un évêque anglican

AT Mills archidiacre
acte raurééva-
* a uté 1rès Hn-

# Walker, de Buffalo,

NIN ÉVèques ani da Canada, un erand

nombre de mur. tte d'Untaro et quinze mi
nistres du dut ed Montréal, aosistèrent,

«la cérémonie

\ Kingston, © 1

anilican de :
que d'Ontarie 1
posite. A per

   

 

 

Sucres ** Cream’ nou sécles)
Cassonades de toures aualités, 

CAPITAL - -

The Canada Sugar Refining Co.

Hedpatl,
Manufacturiers des Sucres rafines do la marquo bion connus

 

(Limited),

MONTREAL.

h
De la meilleure qualité, de la plus complète pureté, fabriques par les procadés (es plus

récents et les machines fes plus nouvelles ct les mesileures, sans

superteurs nulle part

~~ . - - .Sucre en Pain, par boîtes de 50 et de 100 livres

“Crown” Granule, marque spéciale, lu plus Leile qui puissoftre faita,

Extra Granule, quails tees kupdriouro,

Sirops de toutes quahités en barils et demi-baris.

Geuis Fabricants «le sirops due proinidr chasse, en boites te 2 oS yee,

POLICE D'ASSURANCE CONTRE

LA MALADIE et les ACCIDENTS

Ocean,Accident & Garantie
CORPORATION (Limitéo;

: $5,000,000.00

Rénunère tous dommiages causés par In Muladio où les Accidents.

 

LA POLICE LA PLUS LIBERALE ET LA PLUS ENGAGEANTE EMISE

JUSQU'ICI

 

BUREAU GENERAL AU CANADA: - TEMPLE BUILDING, MONTREAL

ROLLAND, LYMAN & BURNETT, Gérants Généraur

  

 

FEUILLETON DU " JOURNAL”

L'INTENDANT.
(Suite. )

     

 

C'est vrai, dit le juge; non-seulement il
JOUS a indiqué les auteurs de meurtres con-
Ve bar la justice, mais il nous a encore ré-

tie lous les assassinats qu'on ignorait.
~Oh! tous... ous? Pt de Lozeril en

Count la tête d'un air de doute.
Se tous, appuya le juge.

p Py foi, tant mieux! car je serai enchan-
rites ¢cmnaitre le dernier mot d'une mysté-
le tagsure dunt j'ai involontairement été
rassemblé el qui plus tard, quand j'ai bien
tout ie Mes souvenirs, m'a semblé avoir

air d'un assassinat.
= or Celà s'est-il donc passé?

de Badt s'est-il donc passé? demanda M.

son, dasnentAtrente pas de cette mai-
Es Deux-Ponts, ouis, au milieu de la rue

,, Ë magistrat se illi is se recueillit un instant pourinterroger sa Mémoire. ’
getouche ne m'a pourtant rien révélé

ir Ob Passé dans ce quartier, dit-il tout

  
se-

Burpris,
— Je suis moi i j'ai

oo JC SUIS Moi. certaj ‘ai vuiy de Loreri, n de ce que j'ai ,

€ espnts alors, se fait-il que vous n’ay-Ba a. Yenu la jusvice? demanda M. deI Tedcvenant involontairement
juge.“ous tavez raison i lieu de réFondre 3+, RN... mais au lieu de

à votre question, je crois que j'auraiPlus ;

Et,sant de vous conter l'aventure.
tentrer Porteurà à Colard, qui venait de
al luj gig. UT QU manteau du juge, de Loze-
~ Ahomme!POCHeZ-Moi un fauteuil, mon brave
Colarg S'empressa d'obéir; puis alla se blo-

De Coin du salon pour écouter le
Puis la disparition de Brichet, le

{it dans  
pauvre intendant était en quête de tout ce
qui pouvait lui indiquez une piste nouvelle à

explorer.

— Nous vous écoutons;
zeril, dit le capitaine.
Malgré elle, Pasline releva la tête et devint

attentive. Mme Bricket, affaisséc dans son
fauteuil, regardait machinalement le feu et
semblait absorbée par la douloureuse préoc-
cupation qui la torturait depuis le matin.

— Voici l'aventure, dit de Lozeril. Ilya
deux ans, j'étais au service el je faisais par-
tie de l’escadron de chevau-légers en garnison
à Blois, sous le commandement du capitaine

Fouquier, ici -présent,

— C'est vrai, et c'est moi-même qui vous

avais signé un Congé pour venir A Paris, ai-
firma Annibal.

— Or, ce congé étant exniré, il me fallait,
lc lendemain, partir au point du jour. Pour
ma dernière soirée, des amis m'offrirent, dans
un cabaret de la Tournelle, un tel souper d’a-
dieux que, sur les minuit, quandje les quit-
tai, j'avais la tête plus que lourde.  Tou-

tefois mon ivresse n’était pas si complète que

commencez, de Lo-

je ne pusse m'orienter, car, en sortant de

l'anberge, je me dis tout de suite que le

chemin du quai de la Tournelle & mon do-

micile, situé rue St-Antoine, était tout droi-

tement tracé: passer deux fois l'eau en
coupant l’îlé Saint-Louis dans sa largeur, ct
enfiler, au bout du pont Marie, Ia rue des

Nonnains-d'Yères, qui me conduisait directe-
ment à Ja rue Saint-Antoine. Vous le voy-
ez, j'avais encore ma tête bien 2 moi! Mal-

heureusement, ce soir-là, il faisait dehors un

froid de loup... ;

— Eh, eh! on connaît l'effet du froid sur
un Cerveau un Peu échauffé, interrompit An-
nibal,
-- C'était donc en hiver?

Badières attentif.
— Oui, dit de Lozeril, et ie puis même bien

vous préciser l'époque. C'était la nuit qui
précéd, le dimanche gras.
— Et vous dites qu'il y a deux ans? s’é

cria subitement le magistrat.
— Oui, le dimanche gras de 1719, affirma:

le chevalier, sans hésitation.
A cette réponse, Colard tressaillit et Pau-

demanda M. de

Je
;

 
line. toute convulsive, laissa échapper
broderie. Cette nuit était bien celle de
disparition de Brichet.
— Mais, qu’avez-vous donc? demanda

I.ozeril, étonné du trouble des trois
teurs.
En se retournant pour voir si son récit

avait produit pareil effet sur ceux qui ce te
naient derrière Ju. il retrouva fixé sur lui
ce mûâme regard hafneux dont Aurore l'avait
acceuilli à son entrée.
Elle n'avait plus cette pose abandonnée de

tout à l'heurr, Maintenant droite sur son
fauteuil. les doigts crispés sur les bras du
siège, elle dardait sur Lozeril ses deux grands
Yeux Mmenaçants.
— Qu'ai-je donc fait à cette femme?

demanda le jeune homme.
Quant au canitzine. le récit sa chevalier ve-

nait de l’endormir sur sa chaise.
Le mazistrat fut le premier à retrouver son

sang-froid.
— Pardonnez à notre trouble, M. de TLoze-

ril, dit-il: mais votre récit est involontaire-
ment vent réveiller. dans cette maison, un
souvenir douloureux qui a justement la même
date.
— Si j'ai tenu à préciser l’éponue, c’est

pour expliquer Je lroid qui amena l'ivsesse
dans man cerveau excité par le vin.
— Veuillez continuer.
-— Dore. je pris le pont qui s’offrait à moi

sur le quai de Ja Tournelle,  Al'entrée du
pont, j'avais encore À peu près ma raison.
Arrivé à l’autre bout, le froid aidant. l’étais
complètement ivre. Mais c'était neu le cas
de m'en soucier, car ie n'avais qu'à suivre Je
rhemin devant moi, sans le moindre détour à

faire.
Arrivé au quai de l'Île, je m'engageai dans

la rue des Deux-Pents, au bout de laquelle
j'allais trouver le pont Marie. Si la rue des’
Deux-Ponts traverse1'fle en large. la rue St-
Louis la coupe aussi en long. TI en résulte
vn Carrefour, où, par Un caprice d'homme’
Îvre. je crus devoir-faire une petite station,
et ie fus m'asseoir sur une borne. if
Sous l'influence du froid ‘’allais m'endor-.

mir, quand une rafale de vent me fit rou-~

sa
la

de
audi-

se

vrir les veux aui se fermaient. Alors, je ey

un spectacle inattendu. Un homme, marchant

pit — Jusqu'à ce moment,

avec si peu de bruit, qu'il devait être déchaus
sé, se dressait devant moi, portant sur le dos
un fardeau long et qui paraissait être fort
lourd, car il pliait sous le poids...

, — De quel côté était-il venu? demanda le
juge en interrompant.

— Je ne saurais le dire, Quand leje le vis,
il se trouvait si exactement au centre de la
Croix tracée par ie carrefour, qu’il me serait
impossible de préciser par quel côté il était
arrivé.
Agitée par une émotion dunt elle ne se

rendait pas compte, Pauline écoutait ce ré
cit.
Quant à Colard, d'abord assis près de la

porte, il s'était peu à peu rapproché, et,
bouche béante, il semblait boire chaque pa-
role du chevalier.
Froide et silencieuse, Mme Brichet regar-

dait <oujours de Lozeril.

— Continuez, dit M. de Badières.
Le jeune homme poursuivit :
— Vêtu de noir et immobile sur ma borne,

je pouvais, dans l'ombre, avoir été aperçu
par cet homme. Ce fut son fardeau même
qui m’inspira tout-à-coup une véritable fan-
taisie d'ivrogne...
Le chevalier s'arrêta et sourit.

, — Oui, répéta-t-il, une véritable lantaisie
d'ivrogne dont le souvenir me donne encore
à rire L'homme avait fait halte pour se
donner le temps de reprendre halcine, car,
dans le silence de la nuit, j'entendsis le sif-
flement de sa respiration.

—

Avant de se re
mettre en route, il raidit ses jambes Écartées
pour mieux se fixer au sol et, d'un vigou-
‘Teux cffort des bras, accompagné d’un vio-
lent “hem!" il remonta sur ses épaules la
‘pesante charge qui glissait,
“— Pouviez-vous Voir Sa figure? interrogea
timidement Calard

#1 -- Non, car il me tournait le dos, répondit
de Lozeril.

“ — La nuit étaitelle claire?’ demanda
+“uge à son tour.

le

là: lune avait été
couverte de nuages; mais, précisément, com-
me le porteur du fardeau allait s'éloigner, el-
le se dégagea. brillante. II partait donc, “quand l'ivresso me souffla une idée. Tout
. y

trébucliant, je sortis de l'ombre derr.ère Jui

en criant.
— Hola! bélitre!

et, sa place, port&-moi jusqu'à mon
tu auras tin petit écu.
Et, m'accrochant à la gressière toile qui

lui servait d'enveloppe, je Lirai le fardeau
pour le faire choir des épaules du porteur.

jette ta charge à bus
logis,

A cette voix qui s'élevail tout-à-coup  der-
rière lui, l'homme poussa Un rauque cri

d'effroi, lâcha la masse et s'enfuit.
— De quel côté? s'’écria vivement M. de

Badières; cette fois vous avez pu vous eu

assurer.
— Voilà ce qui vous trompe, monsieur lc

juge. Pas plus que quand il était arrivé.
me fut impossible de savoir la direction qu’

il avait prise pour fuir.
— Mais vous disiez tout-h-l'heure que la

lune venait d'éclairer le lieu de la scène.
Quant à Pauline, la tête penchée sur sa

broderie, elle affectait de ne pas s’occuper dh
chevalier, dont elle sentait le hardi regard
peser sur elle.

De Lozeril poursuivit, gaiement: ,

…Croyez monsieur de Badières, que j'a.

voulu plaisanter. Je ne puis sérieusement

vous reprocher un temps que vous avez si

utilement employé. Grâce à votre zèle, nous

allons enfin être débarrassés de tous ces ban-

dits que Cartouche traînaient à sa suite.

car, répétait-on dans la foule, les révélations

du coquin ont été nombreuses.
— Oui, mais je vous ai dit aussi que

l'homme en fuyant, avait JAché son fardeau.
Or, cette masse, cn tombant sur moi qui me
trouvais derrière, et l'ivresse me faisant
chanceler sur mes jambes, je ne pus résister
au choc et je roulai à terre entraîné par
cet énorme poids.
— C'est donc pendant cette chute que l’in-

connu s’échappa?
-Si vite que je me fusse relevé, je

ne le revis plus. Se tenait-il caché“ dans
l'ombre d'inie porte voisine? Était-t! entré
dans une des- plus proches maisons? : je ne

saurais le dire. ‘
— Entendftes-vous retentir au

de ses pas? .

— J'aljai ‘successivement tendre l'oreille

loinJe; bruit à chacune des-quatre voies du cartefour, mais

nul bruit ne me révéla celle qu'il avait choi-
sie. Comme je vous ar dédit, je sup-
pose que cet homme devaid marcher pieds
nus.

— Vous penchez pourtant À croire qu'il
n'avait pu s'éloiguer beaucoup?

— Oui, il devait guctter, à quelques pas
de là, le moment de mon départ.
Nous croyons inutile d'ap-

puyer encore sur l'anxieu-
st et profonde attention que Pauline, ie juge

et Colard  prétatent aux paroles du cheva-
ier. :

Mme Brichet avait-clle écouté M. de Loze-
rit?  Etait-ce bien à l’émoi du récit qu'il
fallait attribuer la sarte de prostration qu
l’affaissait sur son fauteuil? Elle restait Jà,
immobile et muette, sans que le plus petit
geste ou la plus faible expression du visage

traduisit sa pensée.
Quant au Capitaine, durant un court silence

du chevalier reprenant haleine, le doux et
régulier ronflement d'Annibal prouva qu'il
continuait toujours à réparer Ja fatigue de
la, dernière nuit passée au jeu.
De Lozeril continua:

— Renonçant à rejoindre mon homme dis-
paru, je songeai à continuer ma route. J'a-
vais lors complètement oublié le fardeau
abandonné par le fuyard. A mon dixième
pas, un obstacle arrêta ma marche. C'était
la masse, étendue à mes pieds, qui me bar-
rait le passage.

— Tiens! me dis-je, gne portait-il donc?”
Et je me penchai. Dans la chute,  l’en-

veloppe s'était déroulée et me laissait main-
tenant à découvert son contenu, dont la vue
me fit aussitôt tressaillir…
— C'était un cadavre? interrompit

ment M. de Badidres.
— Un cadavre... pas Cnenre; car dans le

peu de souvenirs que le lendemain de l’aven-
ture, n'avait laissés l'ivresse, ma mémoire
crut se rappeler que cette victime

_

remuait

encore convulsivemertt ses lèvres. Mais st

elle n'était pas morte, eHe n’en valait sure

C'était bien un homme à l'agonie,

vive-

mieux, ;
qui, seulement quelques minutes avant mon

arrivée, devait avoir reçu la blessure large et béante que je voyais saigner encore.
 

— Où était-il frappé”

— LA, au bas du cou, près de l'épaule gau-
che, un peu en arrière.

—Vous pensez donc que l'homme qui avait
fui était l'assassin? continua le magistrat.

,— Parbleu! et je suis certain qu'il allait

Jeter sa victime dans la Sune, suns 86 dou-
ter qu’elle respirait encore,

— Alors, vous sccourites le moribond?
Au lieu de répondre tout de suite, de Loze-

ril eut, un moment d'hésitation. Mais il se
décida, vite à continuer eb s'écria

— Tenez, monsieur lo juge, j'aime
vous dire tout franc que je ne pensai
ment à secourir cet infortuné.

— Pourquoi cet oubli?

— La peur est un sentiment qui m'est à
peu près inconnu; mais, celle nuit-lk, je
crois que le vin m'avait rendu poltron, car je
fus subitement épouvanté. Seul, près de ce
corps ensanglanté, à uno époque où les meur-

mieux
nulle-

tres nocturnes se multipliaient, j'eus peur
d’être trouvé sur le lieu du crime et, la
terreur me poussant, je pris une course  in-
sensée.

De Lozeril s'arrêta un instant pour encore

sourire et reprit:

— Oui, une course si folle, que je ris en-
core au souvenir d'un pauvre passant, mar-
chant à ma rencontre, que je retrouvai à mi-
chemin et que je culbutai si bien qu’il alla

rouler dans le ruisseau.
— C'était sans doute l'assassin qui Teve-

nait sur ses pas pour savoir ce qu'était de-
venu le corps, avança M. de Badières?

— Je l'ignore. Cet homme renversé fut

le dernier souvenir de ma nuit. Que se

passa-t-il ensuite? Je n'en sais rien. L'ei-

froi avait dû sans doute troubler mon Îvres-

se, Car je nc puis me rappeler comment je

sus trouver mon auberge. Le lendemain, je

me réveillai tout habillé sur mon lit, et j'ap-

pris d'un de mes laquais qu’on m'avait ra-
massé ivre-mort à la porte de la maison.

—Pourquoi n'êtes-vous pas allé faite votre

déclaration à la justice?

(CA suivre)  
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DE LA NOMINATION

La réaction est partout, dans l'air. ion

ics esprits ct dens les faits.

Les provances anglaises, qui Croyaiert Cu

bec aux genoux de sir Wilfrid faurir, wou

vent maintenant se désabuser; je 1vviitat ve

la journée de mercredi prouve que 14 0 -

disant pepulirité de cet hoinme es: on :

 

ke.
> . ni ateun hiiral important nr

(té fl par arclamation.

Men plus. 11 a Ch* obligé d'accoir au

secours de son néfaste collègue Tarte

Jamais la those ne s’était encore the

FL tout cela contre un modeste  ouU“TCT,

M. Charpeuiler. qui doit se trouver honor

dover pour adtersaire actif le chef  rucute

du gouvernement du Canada. Neste ros

lA un gare de la victoire des hoan*tes

contie le dinsfuge, centre l'odiess

qui se rent hattu”

Lu pari Conservateur à des candidats ce”:

tors les enmtés de la province de =Qué"ce,

 

  

  

tou des hommes de talent, de mérite et de

ponularité, tous convaineus du succs qui

les attend.

la :6:rnée de mercredi s'est passée acc

grand calme dans les diverses vo   
I paraît n'y avoir eu que quatre cect

par acclamaition: celle de M. Sesvrats,

conservateur. dans Ontario, — celle de M

Laverene, hihcral, dans Quétec,—cclic te

M. J. B. Kluck, Co:s‘rvateur, à Nipissing,

Ontario, et celle de M. J. Costigan, is ral,

nu Nouveau-Brunswick.

Ia die de In votation dans Gaspé,

fixe au 1! novembre, — dans YaleCaribes,

Coiorniie Anclaise, ou 21, — et dans hor

rare, — Colombie Anglaise, au 6 décemlre.

L'enthousiasme parmi les conservateurs esi

uri eisel.

>s anciens amis, qui ont été si indime

sh

 

  

 

+ blagués par les promesses des cis

Hibéraux, reviennent en Masse à leur vieux

10.1, CL notre victoire, le 7, est certai-

ne. ;
vi0 tous fassent leur devoir: il faut que

notre irinmphe soit écrasant.

—

OU EST-ELLE CETTE PROS-
PERITE ?

Lundi dernier, les Ouvriers Unis de l'Havl-
lement (United Garment Workers) ont le

nu leur réunion annuelle dans la salle du

Conseil des Métiers fédérés, 560 rue Dorches-

ter, sous la présidence de M. Lévi.

D'après les différents rapports qui furent

communiqués à l'assemblée, il a été constaté

que le “sweating system’ est pratiqué dans

Montréal à un degré des plus alurmants.

Ainsi, dans une boutique où ce système est

suivi, les meilleurs ouvriers sont payés six

piastres, d'autres cinq piastres par semaine.

les gages des femmes sont bien au dessous de

ces chiffres.

Quelques-unes des ouvrières, femmes et jeu-

nes filles—point des apprenties bien entendu

—reçoivent une piastre eu vingt<inq cents,

d’autres deux, el le reste, trois piasires par

semaine.

11 fut résolu de porter ces faits à la con-

naissance du Conseil des Métiers aussitôt que

possible.

En présence de ces faits, le ‘Journal’ n'a-

t-il pas raison plus que jamais de demander
à M. Laurier, s1 t'est IR le genre de prospe-

rité qu'il se vante partout d'avuir établi en

Canada.

Un pays est vraiment prospère lorsque

l’ouvrier et le cultivateur sont mieux payes

quo duns d'autres temps pour leur travail,

lorsque l'argent est facile, lorsque l'ouvrage

est abondant.
Or, il faut être volontairement, aveugle

pour ne pas voir qu'aujourd'hui les salaires
sont les mêmes qu’en 1898, —que le journa-

lier et l’employé de boutique ne sont pas

payés plus cher qu'alors,—eb que ceux qui

prétendent que la prospérité a amélioré la

condition du peuple ne savent pas ce qu'ils

disent, ou bien ils veulent tromper.

À entendre les libéraux, M. laurier en t&

te, tout le monde èst satisfait, content, heu-

reux et a de l'argent plein le gousset, et c'est

à M. Laurier et à Tarte que l'on doit cetie

prospérité.

Quel mensonge !

Et la grève de Magog; et la grève de

Montmorency; et la grève des Trois-Rivières,

et la grève des ouvriers en fer de Montréal;

et les trois grèves de Vallcyfield; € le lock

out de Quebec où plus de dix mille pouvrieis

sont en ce moment sur le pavé;-—taut cela

dans l’espace de douze mois dans la seule
province de Québec:—est-ce ainsi que la proo-

périté se manifeste dans un pays?

Si encore les conditions de la vie étaient

plus aisfes;—si le pain était moins cher,—si

l'huile à lampe était moins cher,—si le chauf-

fage était moins cher—si le coton était

moins cher,—si le sucre était moins cher, —

si les loyers étaient moins cher,—si les ta-

xes étaient moins élevées,—sti les oulils de

l'ouvrier étaient rnoins cher,.—eh bien, ii y

aurait compensation. L'ouvrier avec une

une piastre achèterait davantage: comme il

Je dit, il boucherait plus de trous, — mais

t'est tout le contraire.

“Non seulement, ses gages sont les mimes
au‘en 1606, lorsque 71. Laurier cat monté au

 

 

 

   

 

pouvoir, Nrais son argent a inoins de valeur,

parce que tous les articles de la vie ont en

chéri.
Et fe, libéraux appellent cela de la prospé-

rite!
Mais, c'est tout le contraire, et c'est M.

Laurier ot des hibéraux qui en sont la cauve

cuique et «lrolue.
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déjuentir par ces paroies en encères le in

jf de son -rebevègue, Mer Langevin gud,

; 3 ‘au dertier, dénouçait le “modi. ve

| vend: cor plat tant 5 M. Bertrnd, comme

un ‘“modus sen niortenér
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LAURIER, WALLACE ET
CHARLTON

En voilà un Joli et édifiant trio!

Nous pourrions y ajouter Dalton McCarthy

et cela feraut quatre.

Le «colonel (Brien, non moans fanatique,

appartient au mtme groupe, et cela fait
cing.

C'est avec l'assistance cfficuce de Clarke

Wallace, de John (Charlten, de Dalton Me-

Carthy et d'O'Brien que le soi-disant chef

des Canadiens-français et des catholiques de

la province de Québec a empêché en 1896

l'adoption de la lot qui rendait justice à la

minorité canadienne-française et catholique

de Manitoba.

Chaque fois que M. Laurier a eu besoin d'al-

Hiés pour trahir la cause nationale, Clarke

Wallace et les autres sont toujours accourus

lui prêter main forte et l'aider dans son œu-
vre néfaste.

John Chatiton, que M. Laurier s'est asso-

cié dans la Commission internationale =de

Québec, a déclaré l’autre jour en pleine as-

semblée publique qu'il fallait établir une gar-

nison de troupes anglaises à Québec afin de

tenir la pupulation française dans le devoir.

C'est son ami intime, son disciple, sun par-

tisan, aussi l'un des chefs libéraux d'Ontario
et le coliègue de Tarte.

Voilk des faits: que la “Patrie’ nie si elle
l’ose.

 

———+

COMMENT LES LIBERAUX ACHF-
TENT LES CHEMINS DE FER

La poursuite intentée contre le maire Pré-

fontaine par M. I, ©. Armstrong va tout

probablement avoir pour effet de mettre an

jour certains faits intéressants se rapportant

à l'achat du Great Eastern Railway par Hy-

acinthe Beauchemin el ses associés libéraux

dans le chemin de fer de la Rive Sud.

Nous lecteurs connaissent déjà l'histoire

du fameux Pont Laurier à Sorel et de l'es-

trême générosité qu'a montrée le gouverne-

ment d'Ottawa en donnant un subside de 35

mille piastres À une entreprise qui avait dé-

jà reçu d’autres subsides pour un montant

de 140 mille piaslres et qui n'a coûté que 70

muilie piastres. 1] y a encore autre chose,

Il paraîtrait que sir W. Laurier, avant de

faire voter Je suhside pour la division de la

Baie des l'haleurs du chemin de fer Atlanti-

que et ‘suplrieur, subside qui n'a pas été

payé, aurait exigé comme condition que cette

 

| dernière Compagnie abandonnerait sa divi-

sion de la Rive Sud où division Great L'ast-

ern à M. Reauchemin ct à ses associés libé-

raux de Ja Comyagme de la Five Sud. 
; pement fibéraux

Lie, a

C'est-à-dire, il aurait exigé qu'il fût sacri-

fit une propriété de plus de 300 mille pias-

tres pour la waume de 85 mille pastes.

Cejendant, M. Beauchemin ne crut pas de-

vosr s€ s ruir de ses propres deniers pour s'a-

cheter un chemin de fer lorsque deux gouver-

étaient au pouvoir. En ef-

quoi ben des gouvernements libéraux

si cela Le doit pag servir À remplir Ics gous-
sets de leurs amis?

ph la Compagnie du Great

Pre vous LL dosnorions-n

HS de,

re. endica- |

avait €

! réalité, donné à M.

{ ques-urs seuleinent savent sioner loves oe .

{Sur les chuguaric deux autres, al vo aurait

i ure dizne d'anglus catholiques , et le tete,

|
}

ri de Blur ni de Tarte.

 

M.Beauchemin, étant au fait du marché du

Druramond, se dit tout naturellement qu’il

(tait tout aussi capable are M. Greenshic:ds:

c'est rourguoi il aurait dit à M. Laurier

qu'il lui fallait nun seulement arrapger HES

chat, mais aussi trouver l'argent.

Cr, quand trois hommes comme sv Wilfrid

 

  Laurier, M. Préfentawe et Fes vain
s'entendent pour faire ure chese ils en tro

ven: pintraiement le mo,cu (est Ce st

cut leu,
Movs aliens, lear dit M Laurier, Vous

denrer 35lle prasires pore le Pont de Soe.

re}, vous n'avez pas encore requ deux fois

s le coût de ce pont; nous allons vous le don-

ner Mainicnant. 1 y a une POULE sorte de

17 mille plastres due depuis éuelstes années

“era, pourEt

s pas” Cela ferait

rs, € puis, +S7-C€ QUE VOUS

  

open mile de coe frre pour

altens de ce chef

Jl reste tn o-

iez-vous Indei-

s trouxer ce!-

 

n'atez pas r

atieindre le pont”

aletuter ancére 3200 prastres.

Nous

   né pou

vec à Ve
  

 

re 1% mile |

re ana Doify de @

te somme”

 

  
—Mais s/ena M. Prfontaine, Vol une

bise 47" Je cr.'s qu'en effet 1 y a ltwe

» de 1°ifle pui # ‘ere   
per d'a tlus CC vas yen

Coles h3 1 Me piestres sont irou-

débouiser Ur sou,

 

Vers n'aurez ps à

     

  

  

ét vous affez avoir le chemin de fer. Je vals

retirer moi-i les 65 nulle piastres.—©

re erotol d'ehord, et alors nous SPTOPS

pus au comble de La f'hcité—Cepe:dans,

afin de ne rien Loteser inocie FO Vous pours

dui rentes SQLs, proc tne UN RS OT RE US

pt ge les tovehçrai,

eyelet il les ant tae  

 

 Nid denant voyors le résultat

Prosibres ent—lts deux roue nements. ont

  

 

astres—rorr Ten.

éteuonccmen,-M, PourcLemin ol ses asvo-

Cirs lithtana ent eu un Chemin de fr, qui

Std sen mille piastres,—pour rien.

Troisièmement -- M. Préfantaine, suivent Le

d'eretion de le vosrvsuite d° ML Armst

touché (à mille piastres pour 3

tions qu il porside aver d'au-

tres, inaïs il n trait pes payé les autres, et

les propriétaires ains que jrs cr'anclers

wor raent rien ex.

Ce n'est jas ercore tou“.

Fe yremier ministre, su W. Laurier, à, en

Eeauchemm et à ses a

se cis 3,200 par mille pour réparer le même

chemin de fer qu'ils avaient achet”, tel que

suc dit

Nous attr ns sur cette affaire l'attention

sérieuse de ceux cui croient M. laurier ir:-

raculé. pur et sans tache. ll ne s'agit æ:

L'affaire remente à

 

pays Canne

 

 

 

 

  adroit

cortuines poeka

  

   

 

sir Wo Laurer lui-même

Vraiment, si le reste de la ligne de la Ti-

re Sud doit coûter dans la même proportion,

ic scand.ie du Preéimmond aura un petit fra

re d'une Leile venue.

 - +

UN JOURNAL MENTEUR

Te iecleur va peut-être croiie que nous

votilois parler de la gazette à latte, ua.

Tout de mème, c'est d'un journal libéral

qu'il s'agit, d'un journal anglais,—mats pas

du “Witness.”

Alors, c'est du ‘Herald? Oui, c'est de

cette feuille fanatique, hostile aux Canadien

français et qui est bien connue pour la guer-

re systématique qu'elle fait à tout ce qui

n'est pas anglais à l'hôtel de ville.

Mardi soir, le ‘Herald mentait de propos

délibéré en attribuant à M. Monk des paroles

que ce monsieur n'avait jamais dites et qui

ont. été démentics dans les journaux de mer-

credi matin,

Le “Herald”, dans le meme numéro, men-

tait encore en affichant dans ses gros Utres

que c'était à M. Mulack, ministre des Postes

et du Travail, que Von devait la cessation

des troubles de Valleyfield.

 

Or, sil est un fait notoire, indiscutable,

évident, c'est que l'offre de

médiation faite par M. Mulock a été

déclinée par agent de la Compagnie de Co-

ton, M. Greersiicios copane absolimment mu-

tile.

Chose singulitre' Le “Herald”  lJui-mim>

publiatt mardi soir la correspondance échan-

gée entre M. Muiock et M. Greenshie!ds à ce

sujet, et qui démentait son affirmation.

  

LE CRIME DU
GOUVERNEMENT LAURIER

Le crime du gouvernement Laurier, c'est

d'avoir trompé le peuple pour prendre le pou-

voir.

il a trompé la province de Québec en ne

wendant pas pleine el entière justice aux ca-

tholiques mantobains comme il l'avait so-

lennellement promis.
ll a trompé le peuple en auginentant la

dépense qu'il avait pronns de diminuer.

11 a trompé le peuple en augmentant la det-

te qu'il dénonçait comme trop considérable

en 1896,

N a trompé le peuple en maintenant la pro-

tection qu'il avait promis de déiœuite.

Il a trompé le peuple en pratiquant la cor-

ruption qu'il avait promis de bannir.

H a trompé et exploité le peuple en ne lui

donnant point la réciprocité avec les améri-

cains qu'il lui avait représentée cemme le seul

remède capable de I'enrichic.

H a trompé lc peuple en refusant de tra-
vailler à obtenir la préférence réciproque

avec l'Angleterre.

ll a trompé le peuple en se moquant de fui

sur la question de la prohibition.

Il a trompé et exploité le peuple en livrant

l'industrie du pétrole à un monopole étrau-

ger.

1} a trompé le peuple en
comme il l'avait promis, tous les

par soumission.

II a trompé le peuple en livrant la proprié

té publique aux exploiteurs.

M a {rempé ses propres amis les vieux h-

béraux, en donnant les- premières places aux
renégats.

donnant point,

contrats

LES MAITRES DE POSTE
Nous recevons des plaintes de tous côtés

contre les maitres de poste hbéraux. Non

seulement un certain nombre catalent ouver-

tement, mais plusieurs se mélent d'arréter au

 

i DAS Cet artiste,

| passage le contenu “des malles et de le gerder

| dans leur bureau, au lieu d'en faire la distri-

bution à qui de droit.

Cette viol:tien de le loi est intolérable et

devrait être punie sévèrement.

Nos signalons la chose pour qu'elle ne se
répète pas. or

 ee
, _
L'INVERSE

En 1858, d'après un tableau publié par M.
, Fercidise Tai-smême, Ju dépense par iête de la

| population ‘ait de $7.08 ,

Len Iso6, la déponse était tombée à
per tice.

{En (sut, trois ans apris l'avènement de M.

$7.21

      

{ ; o
* Laurier, Cle était remonter à $7.81.

LY a-til un soul honnête homme dans le
+ ; ~
pars qui prise dire que M, Laurier à tenu

 

su proie se de diminuez la dépense.

+Careeres

Exposition des Arts et Métiers

octobre, sc tenait à Montréiu,
Arts et Métiers, que pré-
mu, bicnfaiteur eu proLe-

canadiennes.
Wis pour hes femmes”

Landi, 23
Une exposition des
Studi lord Strath

l teur d'œuvres sociales
8 4 seCulels des tt

 

  

  i.
! s'inspirant de beau succes qu'avait remporté
ta tataws ClKxposition 1hstorique*, avait
; eu l'hesiegse idée d'ajouter encore à l'ortp-
Pode de a riche et arustique collection
; d'ouvrages de ‘fantaisie’, en eshibant quel-
Chess ‘‘Teliques * du passé.

Si on en juge jær les éluges dont les Jour-
naux ci le personnel exposant ont Com
daites pairor 0 de L'œuvre, Ces uicuy
meubles * (témoins unpassitles d'un autre
se) surils pour l'uccasion de | oubil, Hubs
pos du iuul las mauvaise figure in coté de
Creations alISLinues plus H:OG2TNCS ; UN a dit
mime ene ees ‘souvenirs d'antan” ceptaicoL
scuvent li délicaie atleniion des Vrais alias
teurs du choses ‘d'art, Aprts tout, C'était
Hetiurel, pussqu'en les avail mis là, pour sCr-

   

 

  

  

Vor de tinnic G& COLIpatitisOn Chile 22 CE us
Jourd Ru.

D'ailiçurs, peur ceux qui “pensent” autour
du cette chaise, de ce fauteuil, sabre où prie-
pen, se groupaient de grands Evenements
d'une cpoiue héroïque de nutre histoire. Uruie
solidarité avec le passé, le présent el l'a-e-
fur, Cent co qu'on est convenu d'appelur es-
thétiquement: ‘‘l’âme des Lelles Choses du
bou vieux temps!”
Eh sien, cette pensée de ‘‘Jadis”' elle revi

heureusement à& laurore de ce siècle 2961,
avec cette quasiaminortaité our s'attache In
« sens1h@Pr.ent aux obiets qui ont des ans aétié
; “lirreparab.e outçage.”

Aussi, doit-on, en Conada, se réjouir de

+

||

     

 

 
 

cette novation, de cetie confraternité de
L'art ancien et moderne, teus deux ayant pour
noble mission d’entrefenir par leurs chartres
en nets le leu sauré du Bon, du Vrai et du

| Heu!
JS. L.

——nememera

<i ML Laurier entreprend d'aller parteut où

ses condidats sont on denger, ce n’est pas

trois di cours par jour qu’il va €" > obligé de

fc1re, mais une dizaine au moins.

Pos. il est trop dard !
i tereYert

Les Tarte de la ‘‘ Pairie'", auraient reçu,

Lil va déja quelques jours, avis de l'Union

{ Typograrhique Jacques-Cartier, d’avoir à

j Fayer loves ouvriers suivant les gages fixés

| par 1 Union.

| la ‘* Pat

|

 

‘, qui se dit si dévou(e aux ou-

vriers, ferait bien de voir à ce que ses ou-

« Vricrs soient Inioux traités.
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iLOUIS XIV

On venait de sortir de table chez Mme X...
Tes hommes, passés au fumoir,  causaienb
cutre eux, et la conversation—chose comuu-
ne à Paris—élait tamhée sur le théâtre.

| Nous parlions des comédiens | et la plupart,
d'entre nous se demandait s'il était vrai que

préjugés contre les artistes dramatiques
nt complètement vaincus. On conecluait à
Cretion, en faisant reraarquer que, si li-

; al que iût chacun de nous, il n'en était
| pas un qui, voyant son fils, son frère, ou
| Guelqu'un des siens prêt à se faire comédien,

|)

iles

 

   
n’usät de tous les moyens pour l'en détour-
er.

dit un

 

  
\ In préjugé ! des assistants, en
{ hochant la tête. Cela est bientôt dit. D'a-
| bord, qu'est-ce qu'un préjugé ? Une idée sans
fondement raisonnable, adoptée de confiance
et avant tout examen. N'est-ce pas cela ”
—Oui, sans doute.

; ‘ous bien sûrs, alors, que les pré-
j ventiors contre la profession d'artiste dra-
matique sit réellement des préjugés ?
—Arionrd'hui, cependant, que nous avons

au théâtre des xcrs fort honorables…
—Oh ! permettez !.…. L'honorabilité n’est

pas iri en jeu. Ice comédien d'aujourd'hui
n'étant plus exclus de la société ct pouvant
y tenir sa place aussi bien qu'un autre, la
prévention qui noterait d'infainie tous les co-
médiens serait un préjugé par excellence, j'en
conviens. Mais ce qu’on redoute instinctive-
ment chez l'artiste de théâtre, c’est l’ébran-
lement de tous les principes, l'incertitude da
toutes les impressions et de toutes les
croyances, par la nécessité mênæ où (lest de
traduire. tour à tour. et avec la même con-
viction, le bien, le mal, le doute, la foi, tous
les sentiments, Loutes les passions, bonnes
ou mauvaises, par où peut passer le cœur
des hemmes. Fit comme cela est de l'esseice
même de son métier, la crainte et la défiance
sur ce point, si elles peuvent être parfois in-
justes, ne sont sans doute pas sans quelque
fandement. Certes, si, sous le comédien, il y
a <éritablement un homme, il pourra, après
avoir parcouru toutes les impressions diver-
ces es contradictoires, rentrer en possession

—it

 

 
  

{de lui-même, comme le voyageur, revenu
des pars étrancers, rentre chez lui et

| dépouitle son costume de voyage. Mais,
pour tn artiste de cette trempe —
fet cel sera pout-étre un peu moins
! ‘artiste que les autres — vous en trouve-
res dix, qud dis-je, dix! vingt, en qui l'abli-
gation de se plier A tant de personnalités
fietives étouffera la personnalité réelle. De

{la sincérité dans les sentintents de ljartiste
là, trop souvent, l'incertitude ct le manque
dramatique: de la, sa tendance à exprimer
pompeusement, de grandes pensées, avec  in-
capacité de s'en pénétrer à fond et de ma-
nière durable; de là, enfin, ce qu'on nonune,
d'un mot de son argot, le cabotinage.
—Je crois, en effet, dit quelqu'un, que l’ar-

tiste vit plus ses existences fictives que sa
vie réelle, et qu'en dehors de la scène, sa

! personnalité flottante et complexe n'est guè-
: re que la résullanté bizarre eb composite de
! toutes les personnalités variées que son mé-
tier l’a obligé d'endosser. Ainsi se forment
les caractères d'artistes, souvent inexplica-
bles, bons et généreux, prêts, À la fois en-
vieux et généreux, prêts à toutes les vile-

! mies et à tous les sacrifices. -
A ce moment, D..., qui était resté dans un

coin, absorbé, semblait-il, dans la contem-
plation des ronds de fumée qu’il lançait au
plafond, vint se méler au groupe des causeurs
et dit:
—Dans tout ce qui vient d'être avancé ici,

je crois qu'il y a beaucoup de vrai:et j'ai
connu, pour mon compte, un artiste drama-
tique dont l'existence, hors Ia scène, fut sine
gulière ct donnerait matière à bien des ré
llexions, assez analogues a celles que vous
venez de faire.
Vous rappelez-vous un nommé Maréchal,

Qui jouait, il ÿ a quelques années, à ia Por-
te Saint-Martin.
—Attendez donc, dit un de nous; n'était-ce

d'allure noble et élégante,

 

| ler connaissance avec lui. 1

| done dans sa loge pour le complimenter. Mon

 

qui représentait Louis XIV, lorsqu'on | re-
prit, à ce théâtre la ‘Madame de Mainte-
non‘, de Coppée? (1)

(1) Je na'i pas besoin de faire remarquer
qu'il n'y eut pas de reprise de "adaurve de

Mainteron", à la Porte Saint-Martin. Si cet-
te Listoire a un fond de réalité, il n’y tout
chercher aucune personnalité.
—Précisément. Martchal était un de mes

amis d'enfance. Je l'avais perdu de vue, mais

l'ayant remarqué en scène et reconnu, mal
gré son énorme perruque blonde qui me dé
concerta d'akord, l'idfe me prit de renouve-

Je re présentai

 

 

homuine fut sensible à cette démarche; et no-

tre pretrière entrevue se passa fort bien, mal-
ges un petit épisode de début, qui l'avait as-

mal inaguré,
“est toi! lui avais-ie dit.

—Ah! c'est vous! s'etait-il Ccrié.
Ce ‘toi’ et ce ‘‘vous’* s'étaient entrecho-
fs avec une spontanéité qui nous

ent laissés tous deux déconrertés et avait
“ornmenté par jeter un froid entre nous. 11

fallait prendre un parti: comme je voyais
bien qu'il ne reviendrait pas aisément au
tutoiement du Jycre, je me rangeai à la fer-

ine Cérémonnieuse qui, 1ne fois adoptée, nous

mit à l'aise tous les deux.
Je fis causer Maréchal. De quoi voulez-

vous que c.use un homme de théâtre, sinon
de Ini-aême”? +1 me conta donc sa vie de
puis le jour où nous nous étiovs perdus de
vue. ll avait rêré une autre Carrière d'arii

te: da cela, rien d'étonnant! Jamais homn-
me de théâtre, fût-il arrivé aux triomphes
les plies cela ne trouvera le but atteint
en ranport avec son rêve. Faites causer les
blivs brillants et les plus heureux, ils vous
parieront. j'en suis sûr, de leurs déceptions
ei de leurs rèves irréalisés. |
Four Maréchal, les rezrets étaient

inexplicables, sinon bien justifiés, H avast
iré aux premiers emplois; et on le con-

t dans les rôles de roi, emplois décora-
tiïs, mais généralement sacrifiés. Ft enco-
re! ‘De rois c'est trop dire. Depus qu’il
avait obtenu un vil succès en représentant

Louis XIV dans un mélodrame, on avait été
frappé de sa telle prestanee—“C'est pour-
tant vrai qu'il avait ene belle prestance !
(et, disant cela, il prenail des attitudes de
vant sa glacé), on avait remarqué surtout
sun célèbre profil Lourbonnien. Et il se tour-
nait de profil. Enfin, directeur et public,
tout le monde avait été d'accord pour l'o-
bliger à représenter toujours et partout ‘le
Grand Roi"
‘Pourquoi, d'ailieurs, me disait-il tout

cela? Je de.ais le savoir comme Tout-Paris
le sait.” 11 n'y a que lui pour figurer di-
gnement Iouis NIV; et, chaque fois que les
scdnes parisiennes donnent un draine du dis-
septième siècle avec Pauguste personnage du
Roi-Soleil, elles s arrackent Maréchal.
A travers ses regrets des grands premiers

rôles, je ne pus m'empêcher de remarquer
que mon homme éprouvait une certaine sa-
tisfaction à se carrer dans l'emploi majes-
tveux auquel il se disait réduit. I! avait une
facon emphatique de prononcer “le Grand
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Roi” et ‘le Roi-Scleil”, tout a fait  amu-
saute; son regard s'allumail; un coup d'œil
jeté vers la glace accompagnait les mots  
pompeux. Dans le comédien, il y a toujours
de la femme.
Le bonhomme me semblant curieux à ob-

server, je voulus pousser plus avant la repri-
se de connaissance, et lui demandai son
adresse.

Mme dit qu'il habitait Versailles—Natu-
reHlenent, ne pus-je m'emrêcher de dire et
à Paris? —Ah! répondit-il, si vous vouliez
un jour prendre le train de ininuit et deni
à lu gare Saint-Lazare, vous verriez combien
de nos acteurs parisiens ont leur domicile
hors de Paris! L'artiste sérieux et qui veut
travailler a besoin de recueillement et de si-
lence. Versailles est admirab.e à ce point de
vue. Fu il ajouta avec emphase:
—On y cest si bien pour penser, pour évo-

quer les souvenirs historiques.
Versailles ! "Je m'y rendis pour voir Maré-

chal, et je fus frappé, dès le premier instant,
de voir avec quel soin et quelle conscience fe
comédien s'était enteuré de ces ‘souvenirs
historiques.” À pcine avait-on franchi le
seuil de son logis que l'impression du passé
vous saisissait, et l'en se sentait reporté à
deux grands siècles cn arrière.

L'illusien fut complète, quand je vis mon
honure venir à moi. les cheveux retombant
sur le cou comme une perruque, et le corps
envcloppé dans une robe de chambre à ratna-
ges dont il eül pu =e servir pour jouer ‘Le
Bourgeois gentilbomme”.

II me tendit avec majesté le bout de scs
doigts effilés, des doigts délicats, parés da
Lelles bagues, enticienus avec soin comre
ceux d'une petite maîtresse ;: et, à voir son
geste, on ett juré qu'il voulsit me donner sa
rain À baiser. Je pensai à Thomas Diafoi
rus © “‘Baiscrai-l, papa ?" Je ne baisai
point, mais je restei un peu géré de la froi-
deur avec laguelle ces bouts de doigts ré-
pondirent à ma naïve étreinte d'ancien co-
pain. Ah! le diable d'honsme ! S'il n'eût
ét À observer, je vous jure que je
l'eusse, sans hésiter, planter là, n'aiment
point les rencontres où j'ai tous les frais à
faire.

Au pare, au palais, au musée, où il me
mena,—car que faire à Vorsailles si l’on re
visite le musée, le palais ou le parc ?— je
remarguai qu'il 6tail l'objet d'une attention
particulière et un peu railleuse. On parais-
sait le copnaître universeliement , ct ‘1 wo
semble même entendre, comme nous passicns,
murmurer le nom de ‘““Louis XIV".
C'est au palais surteut qu'il s'énanouis-

sait : il en connaissait tous les coins, su
vait l'histoire de chaque pièce des grands ct
des petils appartements, et rectifiait, sur ce
point, les histoires les plus graves et les
plus documentées.
—Vous voyez cette fenêtre !

bien.
—Profane ! Vous en parlez votre aise.

C'est de là que le Grand Rai jeta un year
sa conne, pour ne pas céder au désir de gy
laisser retomber sur tes épaules du marques
de Louvois. Cet imbécile de X... prétend que
la ienêtre historique est celle du cabinet Vo-
sin. Je suis en mesure de le vonfondre ; j'ai
toutes les pièces à l'appui. Oui, c'est ici, c'est
bien ici.
Je crus même l'entendre dire, se parlant à

lui-même : “Il me semble y être encore.” Je
n'étais trompé sans doute,
Arrivé à la chambre à coucher du roi, je

rentarquai que ses yeux ne quittaient le fa-
meux portrait en cire de Louis que pour re-
garder le miroir, où il s’efforçait de prendre
une physionomie conforme à celle de son
modèle. Je ne pus m'empécher de sourire :
il le vit.
—Ne vous étonnez pas, dit-il, de ce que

vous me voyez faire. C'est ma conscience
d'artiste qui m'y oblige. Je dois “vivre?
men perscnrage, et je le “vis.”
H avait dit ce dernier mot avec une cxal-

tation étrange, inc sorte d'accent illuminé
qui me mit mal à l'aisè ; car je commençais
à me demander à quel cerveau, plus ou moi:s
détraqué, j'avais à faire.
Ce soir-là, je revins à Paris, l’esprit tout

brouillé de ce que j'avais vu et entendu ; et,
par moments. je ne savais plus bien moi-mê
Me si je venais @ttre piloté dans Versailles
par men ancien camarade Maréchal ou pur
Louis XIV lui-même.
Prenez garde, D, dit l'un de nous, inter-

rompant le récit; vous allez tourner aux
“Contes d'Hofiman.”

—Ne Tiez pas ! Si les contes d'Hoffman
ressemblent parfois à des: réveries de fou,
l’analogie est plus grande que vous ne pen-
sez. Ce n’est pas moi, cependantqui suis
devenu fou, comme vous semblez me faire
l'honneur de le croire, mais notre Louis XIV,
A qui cela ne pouvait manquer d'arriver.
Vous avez peut-être remarqué que, «depuis
quelque temps, le nom de Maréchal ne figure
plus sur les affiches. C'est que le mai est
parvenu à sa période extrême.
Déjà, aux diverses visites que j'avais ren-

dues À Maréchal, anris celle dont je viens de
vous parler, j'avais remarqué que le mal
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Faiblesse
DE LA

Femme
Lesorganes générateurs chez in femme

sont en Tapport énergique et continu

avce les rognons. Le plus potit désordre

dans les roznons produit un désordre

correspondant dans les organes génêra-

teurs. Les Pilules de Dodil pour los

Pognons,en remtettantles Rognonz dans
une condition parfaile, empachent ot i

guérissent cos dangcroux désordres pare

ticullers aux femmes. Palesjeunes filles,

meres épulsées, femmes souffrantes et

fermes qui entrez dans une nouvelle

vie, votre motileur ami est les

Pilules de
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| Les Rognons
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s'aggravait, et prenait un c:r-ct're sur les
quel on ne pouvait pt:s so fare dil:si.ns.
A côté de moments lucides, notre homme
avait des bevres d’fgarement coaiplet, où
H s’imaginait alsolur.ent (tre le Grand Bui
lui-même. Moi qui vous purie, ne m'a-t-il
pas pris un jorr pour  olitye.
Novs sourimes ; car D... et un vaudevillis-

te bicn connu, Mais qui n'a nule pr.tent von
au grand art. Jl cot n'a:
Notez tue son talent de conxdien n'y rer-

dait rien, au contraire ! Je l'ai vu, ces der-
niers temrs à la sine; et re vous assure
qu'il passait à travers son seu comme une
lueur de gérie. Pons cet épisode de ‘‘Mada-
me de Maintenon, * où Louis X1V, à 1 heure
des revers, se dit yrit à prendre la tte de
l'armée ct à s'enseselr, s'il le faut, sous
les ruines de la monarchie, il était sublime ;
et ce n'était plus un acteur &: s'âne, € était
l'Homme, l'homme méme. !l vivait “on per-
sonnage, i} souffrait de l'abaisement de la
Frante ; et il en souffrait Cou!lement dans
son cœur de Français et duns sa fierté de
potentat blessé.
Mais quand 1} entrait au logis, sa grandeur,

dont il re pouvalt se défaire ct qui s atta-
chait à lui commie la tunique de Nessus, sa
grandeur alors avait bien des inconvéniests.
Irrité, exaspéré si cn semblait mettre en dou-
te sa rovale personn.lité, +i méne on n'o-
béissait pas assez vite à cette Majesté, qui
s'était étonné, un Jour, d'avoir ‘‘failli atten-
dre”, il avait des accès de rare qui tour-
naient à la folie furieuse : et sx ‘anne, qui
n'avait pas touiovrs à faire à des Lou“o:s,
prenait plus souvent le chemin des dos des
voisins que celui de la fen‘tre. Pref, le mal-
heureux dut être intern’ dans une maison de
santé, où il est encore, dent il ne sortira Ja-
mais. Voili pourquei vVors ne Voyez pas son
nom sur l'affiche, pourquoi vous ne | y verrez
pius
Je vous demande pardon. Messieurs, d'avoir

interrompu votre Causerie par ce long récit,
mais comme vous insistiez sur le danger,
rour le comédien, d'endosser tour à tour tnt
de rerse nnalités diverses, ie n’ai pu n'em-
rêcher de vous citer l'exemple de mon ami
Maréchal, qui est devenu lou pour n’en avoir
adopté qu'une et s'en être acquitté avec trop
de corscierce. Tl est bor, comme disent ces
messieurs du théâtre, ‘d'entrer dans la peau
du bonhomme.” mais il faut prendre garde
d'v rester. Cela dit, D... rentra dans le si-
lence et ze remit à suivre dans l'air les ronds
de fumée qu'il excellait à tirer de son cigare.

JULES GUILLEMOT.

msp———

LES INFAMIES DU YUKON

Dénoncé par un mineurs Canadien-Français

qui arrive de cette region

  

  

  

 

 

NM. Félix Pordeleau, de Batiscan, parti cn
1857 pour le lundike, est revenu mardi, de
la région de l'or, ct un représentant au
“Journal l'a rencontré hier soir à l'hôtel
Vancouver. ll a parlé librement et amfre-
ment des injustices commises par les autori-
tés au Yukon.
“La plupart des mineurs, dit-il, perdent

leurs gages, surtout depuis l'établissement de
la Hydraulic Co., et de la clique Sifton au

  Yukon. Le prix dos claims baisse lous
les jours par suite de l'instabilité des lois,

des exactions des autorités, et du poids des
impôts.
“Toutes los déclarations faites par sir Ch.

Hilbert Tupper et publifes dans le “Star”
sont vraies, dit-il, et une enquête le prouve-
ra.”
M, Bordeleau a encore au Yukon =quel-

ques proprités dont il reprendra l’exploita-
tion le printemps prochain si les valeurs,
tant, minières qu'immobilières, ne sont pas

encore tout-à-lait dépréciées. Il a plusieurs
hommes à son emploi.
Possédant encore des intérèts au Yukon,

M. Bordelcau doit nécessairement se mon-
irer discret. ‘C'est là, dit-il, ce qui ferme

 

ja bouche à la plupart des mineurs: ils

ont peur des persécutions de la clique Sif-

ton.”
Il est parti hier soir pour Batiscan.

—_———

THOS. SABIN. d'Eglineton, dit:

“J'ai enlev: dix cor de mes pieds avec le
“Helloways’ Core Cure.” Lecteur, va et ‘ait
de même. 266—6

 

 
 

La Sécurité est 19 première considération
des gens prudents.
 

Voates de sûruté, Départemant spâclal pour Damea

POUR la SOMME de$5.00
Et plus, enfvant la grandeur de la voûte, vona pou-
voz placer vos diamants et autres objèts précieux,
ninsi que les actes Importants, ete , dans C&s von es,
à l’Abyi de tout risque d4 vol ou de feu. Emmmagasl-
nage pour valises, argonterles et tableaux.

TRUST DÉPARTEMENT

L'attontion des banquiers, avocats, hommes d’ar-
faires, marchands do pros et de détail, est, respec-
tucusemont nétirée sur co fait qua cutlé compagnie
rgiten qualité de :—

Gurateur aux successions Insoivables—
Administrateur de Successions, Caution
Judiciaire dans les Cours Giviles, Exé-
cuteur Testamentaire, Gardien des Re-
gistres ou Agent de Transfert pour les
Corporation Pacement d'Argent in
rust,

Rous ia direction de son bureau, la compagnie garan-
tUssant ie capital ct l'intérêt.

BUREAU DE DIRECTION.

George Ilagu®, président, Mon L. J. Forgot, vice-
rénident, R-Wrilson-Sinith, Ellyin Iunson.Hector

Mackenzlt, Allun 1. Macdonel), Frank W. Ross, and
H, A. L. 8trathy.

Montreal Trust and Deposit Co'y.
1707 RUE NOTRE-DAME.

La plus ancienne compagnie du genre dans
cette ville.
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F. D. MONK, C. R.
A OUA

No. £8, RUE SAINT-FRANÇOIS.XAY
MONTREAL
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IER,

tte

Mc@ibbon, Casgram, Ryan & Mitchell,_ AVS AU
Eätisse de la Canada Life, rue

Montrgut,
Jt. I MeGlbbon, CR,
Th. Clinse-Casgrain, CR, M.P.Edouurl durveyer

dla

ARTHUR LARAMEE
AVOCAT

17, COTDE LA PLACE DANE
…MONTREAL,

Pat. Bell Main 34 =

Tel Maln 17ià

St-Jacques,

.. Perego:
Vietor Ww \

Lawrence 3

 

NOTAIRES.,
sme

+1. DES MARCHANDS IY TEL BALL4 LL 5

LEANDRE BELANGER
Notnrire, Comp:able et
Commissaire. . .

58, BAIE ST-JACQUES & 116, HUE VIstTArION
MONTREAL au

a Tr; > ; > un 2€ARGENT À PRETER
Ut I POTHÉOURS SIULEMEN.

On prête de l’argent par petits et 7 ja 0Conditions faciles aux eprint va “abit ‘aisW. 1, PROULX, *eiaisr13, Kue 3i-Jacqueg,

 

    

  

  

 

Luranu du soir: + PFUOSt-Luuant. ely

DENTISTES, -

 

BROS
===

EAU
DENTIST.

7 Rue St-Laurent. Montréal,
Tel Bell waa soul. fre nn
 

DE J. G. A. GENDREAU i
Chirurgien-Dentists

22, run St-Laurent, Montréal,
Bell Tel Main 2313 Lien

ARTHUR LEMIEUX
CHIEURGIENVENTISTE,

 

CerssDen-187 pue St-Denis Hontr'l À
Gel ast led domly
 

Trestler, Globensky & liarte!,
DD'Nalses0

ront déménigés à leur auclen dorsau

No 2 Rue St.Denis, coin Craig, Montreal
V6 disvut blocks iowa.

 

 

ARCHITECTES

L. Z. Gauthier
Architecte et Evaluateur

J tisse  Hangue d'Epargnes, ise Hue sb Ja
fmaPlancher, No. 7, Montréal Teil ‘Tel
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HOTELS ET RESTAURANTS.
553

HOTEL RIENDEAU
(Près le Pulsls de Justico St: "Hotel de villy

58-60, PLACE JACQUES-VAILLTTTEH

MONTRÉAL

 

 

L301 aa

HOTEL ST-JAMES
{Vis-à-visia Gare Bonaventure),

Hôtel de premier ordre et entièrement amsnagft
neal, Culsine sans égale.
Les tramways pour toutes les parties da .s «id

passent vis-à-vis l'ioleL—Prix moddrés
LHEO. LANCTOE,

gl-Le Pros

ISHELIEUHOTEL RiGHELIE:
Nouvcau propriétaire, L. À. Coté,
ex-gerant cle l'hôtel Riendeau.

 

  
À direction runs reprocne, Ex:
W lente culaine «b chambres conidfr

bles. Prix ‘ulaires
M33 tal Pris pop 118-Jno
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HOTEL JSACQUEE-CARA [ER
—31, 23, =53

PLACE JACQUES-CARTIER
Prèr de la gare Vigur ub du déburoadare 13 toatas

joe lignes de navigation. Condttions <p3xal>t
aux touristes 8t cluvs sportiques

Vi. 4. STILLWELL, weil Tel, (Main)
PROPRIÉTAIRE spy

 

 

Be

  Lisl

RESTAURANT PARADIS,
lrds du Palals deJustics

Pied-à-terre des AVOCATS ot PLAIDEURI

pécialité de liqueurs puros st olgaurss |»

tré choix Cibinuts partioaliars:
Fela

 

   

      

   

 
L'ITOLel à étérestauré. Maurz ua à

 

 
 

Comme stimulant, sans danger

pour l’estomne, le foie, les reins et

les intestins,

L’EAU DUNCAN
DES SOURCES

Magi Caledonia
n’a pas de rivale.
par les meilleurs marchés.

—_—

GCGURD & CIE,

Seuls agents et embou-

teilleurs,...... Montréal.
269

Cook's Cottan Root Compound
Fast employé avec snccM tous les mole

par au-delà de 10,000 femmes, sôr, effec
tif. Mesdames, demnandes À votre Phare

macieñ le Cook's Coiton Rôot Compound. Neen
prenez pas d'antres, ear tons les mélanges, pilules
et imitations sent dangereux, Pris, No. 1, 81.00
Ja boîte; No. 9, 30 degrés plus fort, $3.00 1s boite,
No.10n 2 envogér fur réception du prix et
denx timbres de Se. The Conk Company
Windsor, Ont.
KF-Nost et Inont rendna et recommandés pax
tous les pharmac'or.s responsables au Canada,

Et par E. 18. MeGaic, pharmacien. 2128 rue

Notre-Daine, Montréal.
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0000000000000000000000-0070

GHEVEUX D'AYER
Enlève toutes peaux mortes, rend aux cheveux

grissonnants leur couleur primitive et

leur donne une merveilleuse

croissance.

0000000000000000000000000

En vente chez tous les Pharmaciens
#1.00 LA BOUTEILLE

 

 

 

AUX ELECTEURS DU COMTE D'HOCHELAGA

 

. Un puissant réquisitoire contre I'l. Madore
———————

voici le réquisitoire des accusations por-

es par le Dr Sévérin Lachapelle contre M.

“jadore dans le comté Hochelaga.

FAITS CONCERNANT LES ELECTEURS
ST-HEMRI

J'accuse M. Madore d'avoir tronzpé les

éecteurs, en 1896, lorsqu’il leur premeitait

de forcer la compagnie du Grand Tronc a

savrir la rue Ste-Elizabeth, reprechant au

royvernement conservateur son mauvais vou-

Lg € son favoritisme vis-à-vis cette com-

que, au détriment de la cité St-Henri.

Le ‘gouvernement libéral” a déclaré, par

ws membres du comité des chemins de fer

us une de ses dernières séances, que la cité

à Si-Henri n'aurait jumais le droit d'ou-

«nr cette Tue, et que l'autorité municipale
‘ait coupable d'homicide” des personnes

i ont été tudes A cet endroit, en les lnis-
nt passer sans protection.
J'accuse M. Madore de tromper auiour-

“hui les électeurs de la cité de St-Henri en
“sûnt que l'ouverture de la rue dans les
nitions actuelles est due à l'intervention
€ gouveriement, quand il est connu de tout
« monde que l'offre d’une ouverture dans ces

es conditions à déjà été faite par le
braïd ‘Tronc à des particuliers intéressis et
2 la ville St-Henri elle-même.
Si le gouvernement s'est cru justifiable
“accuser l'autorité municipale d’être respon-
sibe des accidents survenus, je suis justifia-

encore plus d’accuser M. Madore, son
.“cien aviseur légal et son député, d’avoir
“rer des fins politiques ignoré le droit de

riété que possède la compagnie du Grand
ic, el d'avoir cntretenu une résistance ca

part de la ville qui lui a été si domma-
cable.
L'arrangement passé le 8 septembre  der-
er entre le Grand-Trene et la cité de Sie
.eart, concernant cette rue, oblige celle-ci
. toutes les dépenses, 4 tous les frais d'ac-
vdems; il doit être considéré comme un
smangement temporaire; la dite permission
ant être retiree en aucun temps, par

* dite Compagnie. en donnant un avis de
suze jours,
bone,M, Madore, votre intervention dans
He allaire, a été absolument nulle, et celle
Le M Tarte, de même.
;Ç accuseM. Madore d'avoir abusé de sa
isin d'avccai-collecteurs du gouvetnement
“* Québec, et d'avoir poursuivi ses propres
lecteur de St-Henri, sans avis préalable,

Impos-at aussi en plus la Taxe duc,
pu me individuelle”, sous forme de frais
pirates. Ce seul acte repréhensible,
“iolique l'hostilité persistante des propres
:mis ce M. Madore.

  

 

  

 

 
 

 

FAITS CONCERNANT LES ELECTEURS
DE ST - GABRIEL

J'accuse M. Madore de ne pas avoir prêté
une attention suffisante à la pétition des
ou\riers ayant souffert dans la banqueroute
de la Banque Ville-Marie, et de ne pas avoir
appuyé le député de Jacques-Cartier ‘ans le
plaidoyer évergique qu'il a fait en leur fa
veur, les circonstances de cette ban queroute
annonc‘e longtemps à j'avance, justifiant
une intention active de la Chambre, et
une assistance qui aurait té accordée, si el-
le avait été plus généralement demandée.
JE SUIS TELLEMENT CONVAINCU

 

QUE LA RESPONSABILITE DU GOU-
VERNEMENT DOIT DANS Ci CAS
PROTEGER LES PERSONNES INTE-
RESSEES, QUE JE M'ENGAGI, SI JI
SUIS ELU, A RAMENILR LA QUESTION
DEVANT LA CHAMBRE, FT A FAIRE
TOUS LES EFFORTS POUR QUE I
TICE, EN TOUT OU EN PARTIE, sSGIT
ACCORDEE AUX PETITIONNALS
QUI ONT SIGNE LA REQUETE.
J’accuse M. Madore de n# pas avoir profi-

té de l'occasion des subsides nouveaux  vo-
tés au Grand-Tronc, pour obtenir lu cons-
truction d'une gare dans cette importante

localité.
Je l'accuse de plus de ne pas avoir prêté

main-forte à M. Bergeron pour abvissez le

  
  

plus possible le taux exorbitant de péage
sur le pont Victoria.
J'accuse M. Madore, d'avoir maltraité

ses électeurs à St-Gabriel comme à St-Hen-
ri, au sujet des taxes dues et collecties par

 

lui.
FAITS CONCERNANT STE-CUNEGON-
;.
J'accuse M. Madore d'avoir méconnu les

droits des électeurs dans la distribution du
patronage et d'avoir -ontre leur volonté
nommé matste de poste, tn ‘tranger à coute
localité.
J'accuse M. Madore, d'avoir destitué sans

raison, dans cett2 localité et ailleurs de buns
pères de fanitils nomoreuse CL d'avoir ains:
brutalement ignoré que ton peur êlre dépulé
sans être nouste
A Ste-Cunégonde, comme à St-Henri, com-

me à St-Gabriel, le même mauvais traite-
ment concernant, la collection des taxes.
J'accuse M. Madore de ne pas être interve-

nu en faveur des employés du Grand "Tronc,
si nombreux dans son comté, lorsqu'ils ont
demandé d'étre entendus par le gouverne-
ment, quand il s'est agi des changements
dans les règlements de cette compagnie.
Ces fautes personnelles de la vie politique

de M. Madore sont suffisantes pour expli-
quer la défaite certaine, elles constituent au
tant d'accusations fondées que les électeurs
doixent connaître avant de voter.
 

 

2MNTHLLE ELECTORALE
DIVISION ST-JACQUES

reVoiei l'adresse de M. Tancrède Pagnuelo,
s=ndidat conservateur, aux électeurs de ia di-
“sion St-Jacques de Montréal:
Aux électeurs de la Division St-Jacques de

Montréal.

Mersieurs,

Pr par les délégués conservateurs et ies
teur porA à la Envision St-Jacques, comme
Vhoneurduheu dans la lutte actuelle, j'ai
vois bn demander votre suffrage pour
ie Présenter aux Communes du Cana-

ç ,
4 or accord avec les principes du par-
te Toler Sun. Je me réserve, si je suis élu,
fs Westionnan non jugement sur Loutes
ntfs au ‘ ntéret général, qui seront pré-
bouts le notre considération, mettant Leu-
Je roLTS avant le parti.

Te d'age ous intérêts des cleñses ouvrit-
Cent à ammélion et favoriserai toute iol ten-
6 Jos pnonoTer leurs conditions, dans vou-
veo DAILIES du pays, a maintenir l’harnio-weet qq paix entre |
A X enire les ; 2‘tre population, € différents groupes de

LT M'opposerai à 1 ; “€ dflétère je _ l'immigration maisaine
êt autre a race jaune, des Doukhobors
Pt refuses aux Etats-Unis et qui soat
téxiours qu'un nos ports, gens qui ne seront
Cirzeront gr ie charge à notre population et
que qua Tm à part. Je veux une politi-
Tout patri Ue les nôtres dans nos foyers.

ter la Bgdoit s'efforcer de faire respee-
+ log droits tion, l'autonomie des provinces

I pouverme des minorités ; sous ce rapport
métiter ee libéral du jour est loin de
Sapptouve [2 perprobation. Je blâme et dc
Trent Laurier politique générale du gouverne-
la Confiance| surtout d'avoir, en 1896, capté
DoesesCuire par un programme es

Ccnduite, I $ qu'il a depuis répudiés par su
lables, Ia q & augmenté les dépenses contré-
tay dune tlie publique et le volume des
les mono oidanière alarmante ; il a favorisé
Hrs des en fait des présents injustifin-

os AopAENICS de chemin de fer, ac-
valeur à pu éMtages douaniers d'une, haute
oman aleterre et ses colonies sans

liusieurs de T en retour et mis en danger
Eubit d'un as industries par l’abaissement ”
loutes les mare des droits protecteurs sur

à rchandises fabriquées en An1 3 8 î gle-
lai contre Fouvernement, forcé de passer une
Eeede faTntion du travail ¢tranger,
ey, € oxéculer, sont acvetelles pri er. Que sont acve-

jet de la cale-sèche et des quais pour les

gros navires dans la partie Est du port de
Montréal?

La conduite du gouvernement d'Ottawa sur

la question de tempérance a été scandaleuse.

Jo dois dire un mot de mon adversaire, M.

Desmarais, qui, ie regrette sincèrement de le

dire, est retenu Chez lui par une maladie dont

il souffre depuis longtemps.
S'il eût été Jibre, il ne serait pas sur ies

rangs ; il s'était retiré volontairement dès

les premiers jours de la lutte ; mais les exi-

gences des cheis l'ont forcé de reparaître sur

la scène, dans l'intérêt du part: qui était me-

nacé de divisions par les aspirations indiscrè-

tes de trois ou quatre jeunes candidats.

C'est ainsi que les chefs libéraux sacrifient

à leur ambition les intérêts de la division

St-Jacques, et lc repes de M. Desmarais, si

nécessaire au rétablissement de sa santé chan-

celante.
Les électeurs doivent examiner s'il convient

é'tiire un homine dans l'état de santé du dé-

puté sortant, ci si leurs intérêts ont bien été
surveillés par lui pendant le’ dernier parle-
ment.
Durant la session de 1899, sur 22 votes

pris en Chambre, M. Desmarais n’en a enre-
gistré que 6 ; en 1900, sur 29 votes impor-
tan(s qui ont été donnés en Chambre, M. Des
marais, n'en a enregistré que 12.
Les libéraux ont fait la même remarque

lors de la dernière lutte faite dans la divi-
sirn St-Jacques pex le regreité M. Augé, que
Ja maladie avail souvent retenu en dehors de
l'Assemblée Législative et qui, pour cela
s'est vu préférer son adversaire.
Messieurs, si Mon programme vous convient

vous enregistrerez vos votes en ma faveur le
7 novembre ; si chacun fait son devoir, je
puis sûr que la victoire couronnera nos el-
cts.
J'ai l'honneur d’être, messieurs, votre, très

obéissant serviteur ,

(Signé)

TANCREDE PAGNUELO.

N. B. Les amis qui peuvent mettre des voi-

tures à la disposition du candidat conserva-

teur sont priés d'en donner avis au plus tôt,
et de se rendre de bonne heure mercredi, le 7

au matin, au Comité central, coin des rues

Ste-Catherine et St-André.

(Signé) T. P.
 

St-Jacques

; Malgré les trompettes ct les flambewux
dans ‘la grande parade de M. Laurier mardi
soir, malgré les grandes annonces de l'assem-
bie de M. Desmarais au Théâtre Poiré, le 

des libfraux au su- réunissait, mardi soir, au-delà de
candidat populaire. M. Tancrède Pagnuelo

1300,

ve

 

personnes au marché St-Jacques.
L’assembl’e étail si considérable

dut être faite en plein air.
M. Jardreault, avocai de

présicait.
Ont ac

qu’elle

Trois-Rivières,

 

  

  

ressé la parole: M. Albert Laverdu-
iene du Club Ouvrier conservateur,

M. Azrarie Lemarche, Arsène Lavallée, avo-
cat, ct le candidat, M. Tancrède Pagnuelo:
Les léCraux eux-mêmes prédisent ne

grande dfaite à M. Desmarais; 1! ne nons
a pas renr'seat”s à Ottawa, discnt-ils, il
n'était presque jamais 2 son prste; à la ses
sion de 1899, sur 22 voles très imvortants.
donnsé, M. Pesn.arais n'en a enregistré que fo.
En 1400, À la dernière session, sur 29

votes très importants dontés, M. Desmarais

nn a enregistré que 12,
Le quartier Saint-Jacques

senté par vn fauteuil vide.
Les litfraux mécontents, et ils sont nom-

breux, se plaignent ézalement de l'état Ce
santé chancelanie de M. Desmarais; ct ils
disent de Monsieur Desmarais, ce que
M. Gouin et les autres disaient de M. Au-
né, “Qu'il était aksurde d'élire un mori-
bond, tn cadavre!"
Les libéraux déclarent égale-

ment ue Monsieur Desmarais a
cherché à avoir une place de juge, et sa Con-

duite en g‘néral. laisse voir qu'il se soucie
f rt peu des électeurs de sa division, ot la

   
  

était repré-

   

 

prouve c’est qu'il n'a jamais paru devant
res électeurs depuis qu'il a été élu en 1544.
L'assemblée du marché Saint - Jne-

que a  éié un vrai triomphe
vorr l'adversaire du grand Desmarais de
1596.

LA NOMINATION
La nomination s'est faite paisiblement

marché Saint-Jacques, mercredi.
M. Husmer Lanctot, avocat, et officier-rap-

porteur, a déclaré, à 3 heures précises, les
candidats suivants:
M. Oditon Desmarais, avocat.
M, Homère Migneron, avocat.
M. Tauarède Pasuuelo, avocat.
Il n'y a eu aucune discussion.
M. Tancréde Pagnuelo cst parti immédiate-

ment pour Chambly. Verchères donner un
coup d'épaule à son ami M. Parizeau.
Le même soir, M. Tancrède Pagnuelo reve-

nait adresser la parole à une assemblée de
comité, rue Notre-Dame. L'assemblée était
présidée par M. Normandin, marchand,
Ont parlé; M. Cressé, avocat, M. Norman-

din, M. Chagnon, avocat, et le candidat M.
Tanerède Pagnuelo. 1
La classe ouvrière est hostile à M. Des-

marais.
Dans l'assemblée on remarquait plusieurs

Syriens impartants parmi lesquels MM. Ma-
louff, Hebeika, et autres.
M. Pagnuelo est l’avocat de la colonie Sy-

rienne.
Le 7 novembre, il

dans St-Jacques.
Le candidat, M. Pagnuelo fait appel aux

amis pour mettre leurs voitures à la dispo-
sition des comités le jour de la votatien, car
il paraltrait que M. Desmarais a fait enga-
ger tous les charretiers du quartier.
St-Jacques est aux conservateurs et les ou-

vriers feront leur devcir.
Les noms suivants sont signés au bas du

bulletin de présentation de M. Pagnuelo:
Hon. A. W. Cgilvie, J. A. Dupuis, LG.

A. Cressé, J. P. Rottot, M.D.; S. Lachance,
Charles Desjardins, Joseph Normandin, Bru-
no Charbonneau, P. P. Martin, J. O. Séné-
cal, R. Forget, Thomas Martin, Arthur Roy,
Ferd. Mackalis, H. Kennedy, J. M. Boucher,
Alph. Desjardins, Azaire Lamarche, Oscar
Coutlée, Gustave Martin, Joseph Paquette,
Tétreault Shee Co., Hon. P. E. Leblare,
Real Angers, Armand Chaput, A. H. Laver-
dure, R. Gibeau, G. Courville, F. X. A. Car-
rière, Vital Cousineau, E. Héroux, J. F.
Dupuis, Eust. Larose, B. Lafontaine, M. Re-

naud. Ernest Bélanzer, P. Augé, A. Paquet-
te, Joseph Caron, M. Perreault, N.P.. H. C.
Mathieu, F. Dérome, E. Leclaire, A. Soulid-
re, G. Bérubé, M. Huberdeau, L. Lauzon, A.
Gendron, F. Cerbeille, A. Faust, A. Mathieu,
M.D.; M. Vézina, A. C. Truteau, Joseph,
Kinz, Gen. Morte et Hon. Louis Beaubien,

Y.-R. O'Malley, W. Kelly.

ARGENTEUIL

au

 

y aura des surprises

 

La nomination à Lachute

Assemblée enthousiaste cn faveur de M.
Simpson, le candidat conservateur. Je Dr
Christie s'est aperçu que sa popularité avait
baissé dans le comté ; les orateurs libéraux
ont voulu le comparer à sir Charles Tupper
en disant qu’il n’était pas trop vieux pour
représenter effectivement le comté. Mal leur
en à pris. Nos anris ont répondu, au milieu
de tonnerres d'applaudissoments, que sir
Chs Tupper. plus vieux que Ie Dr Christie, a
une énergic que ce dernier est loin d’avoir,
qu’il ne dort pas en Chambre et a trouvé le
moyen de faire, à son âge avancé, une tour-
née triomphale dans tout le pays, et d'y
prononcer plus de 200 discours, quand le Dr
Christi& non seulement n'a pas parlé cr
Chambre, n’a pas voté dix fois sur près de
cent votes donnés.
MM. BPuchan et Weir ont adressé la parole

en faveur du Dr Christie. M. Weir n'a lait
que des personnalités et il a été hué. En
voila un qui va être battu quand viendra
son tour pour la Chambre de Québec. Les
deux candidats ont aussi adressé la parole.
M. Simpson, avec cette voix forte, sonore et
sympathique à tous, français et anglais, le
Dr Christie, avec un accent qui s'éteint, et
un geste tremblant qui démontraient & lous
son extrûrme embarras et sa grande inquiétu-
de. Il est probable qu'il se ressentait du
piètre succès qu'avait eu l'assemblée convo-
quée à grands sons de trompette, en faveur
de sir Wilirid Laurier et qui s'est résumée a

une vingtaine de personnes et un petit,

corps de musique pnur escorfer le premier

ministre à Lachute le 30 actohie.
M. Mackie, avocat de Montréal, a  parlé

en français en faveur du docteur Christie |

M. C. À. Pariseault, avocat de Montréal,

lui a répondu et il a été reçu avec enthou-

siasme par tous les Canadiens-français, qui

l'ont applaudi à outrance.
Il a dit aux Canadiens de 1%, que ce n'é-

tait pas la Saint-Jean-Bapliste qu'on fe-

tait, le 7 novembre au soir, mais que c’é-

tait le jour du jugement du peuple sur les

actes du gouvernement. Il a surtout insisté
sur les appels aux cris de race des libéraux
et a mis ses compatriotes en garde sur ce
point, vu que la majorité de ce pays est
anglaise et protestante. Il a terminé par

une superbe péroraison disant que Cartier et
Chapleau n'avaient été considérés de grands
Canadiens, par les libéraux, qu'après leur
mort, et que quand Laurier les aura sui-

vis, ce sera le temps pour les Canadiens de
lui élever une statue, s'il 18 méritait, mais
jamais de son vivant, et pour le moment,
tout ce qu'il y avait à faire, était de juger
l'homme d’après ses œuvres. Messieurs Me-
Lennan. Meredith, avocats, et M, McDonald,

de Montréal, ont aussi parlé au milien du
plus grand enthousiasme, M. Mackie a vou-
In répliquer & la fin, mais on n'a pas voulu
l'entendre, et l'assemblée s’est dispersée en
acclamant M. Simpson.

 

LAVAL

Grand succès pour MM. Léonard et Leblanc

Belle assemblée, hier, à la Longue- Pointe,
après la messe.
Enfin, M. Fortin qui s'est fait attendre, à

daigné aller discuter la politique avec ses
adversaires, après avoir fait déjà deux fois
faux bond.
Messieurs J. A. Drouin, avocat, Godfroi

Langlois, de “La Patrie,” et M. Dubreuil,
ont adressé la parole en faveur de M. For-

tin, ct, ce dernier, qui a l'air bien fatigué,

mais piutôt découragé. a parlé quelques mi-  

Des milliers de Mères canidiennes
disent qu’elles ne voudraient pour au-

“UM prix se passer du GRIFEYTIES

MENTIÈOL LINIMENT. 1 n'ya pas
de remède plus utile pour le foyer,

 

nutes. — Toujours les memes Wt ares aus
répètent partoud;

I /
L'honeratle M. C. LeBi-re, et Messieurs

  

 

EL Léonard, candidat cons:r C
A. Parisesult, gvocat, leur one ré
plique et ong Cté UNS ri  
ments étaient irréfutables eu le-
Pont bicn compris.
M. Lonard s'est vu aæcclarse par la fous

le à fe assemble avec le plus grand
ne.

Vecuurs

   

 

  

    
   

   

     
t-Pointe dornera uno très forte

aed, et M Pin seat
tainton mais ie torrun gloeor
Sous ses ds, et are du r'aultat de

la. lutte. Molgré Pa prêté sr
Wilfrid Laurier, à sSte-lase, 4! le 7

 

ROYEMÈT® au soir, at nbre de: vaincus de
las grande Lataille de 1900.

fioche'uga
L'assemblée conjointe demande purle can-

didal conservateur, Je jour de ls niminalion,
a eu lew dawns la magnifigre salle de l hotel
de ville de <t-Henri.
Pendant une heure, le docteur Lachapelle a

répondu au di:cours de M. Madire, ne vou-
lant pas traiter d’autres questions que celles
dont celui-ci s'était recups. Jamais réfu-
tation plus complète ne fut fate; sur tous

les points principaux l'élogquent docteur à
montré la contradiction enire les paroles du
candidat libral et eclles + ses chefs, de
Fielding, de [Laurier jui-mêtie, le debat eut
lieu surtout sur les relations commerciales
entre l'Ansioterre et lu C'antda, sur le tani
préfcrentiel du parti libéral, et sur le tarif
préférentiel tel que voulu par le parti conser-
vateur.
La péroraison éloquente dis di cteur créa une

grande impression, péroraison das laquelle
il represent les anglais et les Cunadiess-
français comme les eaux du St-Laurent et de
l'Ottawa sfrarfes mals unies, et portant
partout la prospérité, le commerce, la fortu-
ne, dans un travail, ure course et un effort
communs.
M.L.: Coderre, avacat, chargé de denner

la réplique an docteur Lanctôt fut acolamé
par toute l'assemblée; le porsifflsge du con-
seiller légistatif à l'adresse de sir Charles
Tupper, qu’il traite de vessie gonflée—et de
MM. Desjardins, Beanhien ot Villeneuve dis-
parus de la vie publique, avait provorté ure
juste indignation chez le jeune et étoquent

jouteur. Aussi In raclée administrée au dee-
teur Lanctôt a dû prouver,—par les applau-
dissements qui l'ont accompagnée—cormtien
les paroles gressières ne sont pas en faveur,
et combien Ja dianité dans Je di cours doit
être la première qualité. Nes félicitations à M,
Coderre de son succès persévérant dans cette

lutte.

 

  

Montmagny

(Spécial au “Journal'")

Montinazny, 31

La mise en nomination des candidats a été

suivie d'une grande assemble coutredictoie

a Monuragny.
On a rarement vu une foule ausst considé-

rable à une assemblée politique dats notre

ville.
M. Alphonse Dernier, candidat conservateur

était assisté de lhon. sénateur P. Landry.
de Québec et de M. Maurice Rous-cau, avo-
cal, de Montmagny, tandis que M. Martincau

le candidat libiral, avait l'appui de M. Chs

Lanyclier, Antoine Galivean et Friesi Roy,

trois avevats de Québec.
Les deux candidats ont été bien écoutés et

tout se serait passé paisiblement Jusqu'à la

fin si quelques bræillardsgavinés à la solde

de notre clique municipale, n'avatent prove

qué le désordre par leurs stup.d:s interrup-

tions.
M. Martineau a parlé le premier. et uve

la faiblesse désespérante dent il ct Coutu-

mier, il a été accueilli très froiuer.eui par

ses amis iadis les plus dévoués.
M. Alphonse Bernier, au cCentr.ire, a été

reçu avec enthousiasme de la part de la gran-

de maiorité de l'assemblée et 11 à pronone’

un discours masristral dans lequel il a sorte

nu la réputation d'orateur qui l'asait précé-

dé ici. De magnifiques discours ont Été aus

si pronorcés par l'hon. P. i.sndry et

o

M.

Maurice Rousseau.
C'est un succès sans préeédent pour la cau-

se conservatrice.

Montmapnv (lira certainement M. Afnhon-
se Bernier, le 7 novembre prochain.

 

Yamaska

(Spécial au ‘'ournal.”*)
Pierrevitle, Qué. 31.

Le docteur Migneault. d'Yamaska, Hire,

et, A. A. Mandou, notaire de Vis

 

  

 

servafteur, ont été mis en nomination ni

jourd hui.
Ont pris Ia parole. du côté libéral, MN

Migneault, Allard, MPPL EF Teillefer, ovo-

cat, de Montrcal, et Oscar Gladu, ware

de St-Fransçois-du-Lac, M. A. A. Menton

seul contre quatre, il s'est défendu comme

un brave et il l’a fait avec un brlo cui a Cn-

thousiasmé l'immerse assemblée des électenr.

  
revile, con- ‘

Près de quatre mille personnes ont assists

à Ja nominatien.
Jamais assemblée aussi

lieu dans le comté de Yameska et nul daente
que le vaillant candidat conservateur  sCta
élu le 7 novembre, prechain.

 

Sonlanges

(Spécial au ‘“Journal."
Coteau Jet, 31.

Messieurs Arcade Bissonnette et Je docieur |
Bourbonnais ont été mis en nomination au-
jourd'hui. A cette occasion, il y eut AS-
semblée contradictoire. Ont parlé, du côté
libéral, Ie* docteur Bourbennais, Drouin, avo
cat, ct le petit Avila Bourbonnais; pour les
Conservateurs, MM. Arcade Bissonnette, van- |
didat, J. Lussier, et le dncteur Degnire.

Cette assemblée a été vn tres grand sue-
cts pour le candidat conservateur. M. Avia
Bourbonnais, qui, comme toujours, voulawh
faire Ja réplique, n'a pu réussir, car les 1700
personnes présentes ne le permirent jus
de sorte qu'il fut impnssible au député au
local de se faire entendre.
Impossible de décrire toute l’indignation ct

le mécontentement qui existent parmi les h-

béraux du comté. On ne veut plus de M.

Bourbonnais. Il y eut hier soir, assemblée
de comité, au Coteaï-du-lac. Environ 150
personnes étaient présentes. Le docteur Pri-
eur a critiqué une heure durant la politique

libfrale, et sa parole ful très souvent cou-

verte par les applaudissements. Le candidat

conservateur gagne du terrain de ‘our en

jour, et les Bourkonnais sont dans un état

de tristesse lamentable. La victoire est

assurée par une très forte majorité.
esp

Les flaneurs

  

Le cocher Arthur Roy » Été condamné mer-

credu dernier, à $10 d'amende ou un mois
de prison pour avoir flâné dans la rue.
pe 

Le cholsa merbus, les crampes, et los aiie-

tions de ce genr: airiVent tous-Jes ans, «cn

même temps que ies chaleurs, les fruits verts,

les Concombres, melans etc, et,beaucoup de
personnes ne peuveut Manger de ces fruits,
fentants, mais elles n’ont pas besoin de s'en
abstenir si elles onl du D7 Kellogg's Dysen-
tery Cordial et en prennent quelques gouites
dans de l'eau. Il guérit les crampes et le
tholéra d'une inçen remarquable, ct est
certain d'arrAter tout dérangement des ‘n-
testins. ad

nombreuse n'a en |
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M. Léonard informe sus électeurs

et spécialement ceux résidant à
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: : Twin City, préf, V5 à 139 1-4, - ver :Le gaz, le Pacifique Canadien ui Can Vos à La Newyerlo1 |
et Richelieu et Ontario ont | Pas ; et HOR Dosa 17045 | ‘ Far he.marche moins nih was penoe

. - SIM wr nb y, oe ; P la russe op , PAU Ç

enregistre une avarice Mepublic.seu à fK, scigle lente, farive de sarrc<in tranquitie
remarquable Hotifax, ty. Bas, SEvON ON 10% Sarrasin calee, 65 AUL 7 sigle plus 1

Banque des “foreherds, 15 à 158. forte; 2 nves, 55 1-2 à flot. ;
— Uree calie 2A 46 |

LA FAIBLESSE DES TRAMWAYS BOURS: DL LONDRES PALA fie PEencrear.|
-—- Avourd'inn cel deur de te Derive i Tiths, 8) ot RS 1-1 à flot Arts un marché

Les valeurs de traction subissent \Vrdhiu cet Cour de fire a ls Bourse. Corrérendier les [uturs ont clétcré foilies à 4-4!
ane forte reaction — Les mines Berlin, 1 Nov, |baisse. Mars, 8236, mai, 8214 nov,

77 7-8; déc, 79 1-8.
sont impuissantes à ré-

sister à la baisse

(Des bureaux du *“ Journal”)

Jeudi ler noveusbre.
Les honneurs de la journée restent au Gaz

de Montr/al.
Le lichelieu et Ontario et le Pecifigue, ot

etodansss prs part ad mouvement
nis plus modestenent.
Le Gaz faisait hier, mercredi, 192, ef co

blait ne donner aucun signe de vie us
lien toute apparence
l'œil Ce ce Côté €L Ce matin à
le stock lit 192 1-2, puis successiven
3-i es 192 7-8.

ist

  

wit

5e

les lLaussiers avarer
leuxerune

pur
des

Au signal donné on se mit en Hgne, vi dé-
butant à 190 cet après-midi le Gaz eats
sans arrèt jusqu'à 196, soit un gain net ded
points sur hier,
Le Richelieu et Ontario faisait mardi 100.

Le stock fut porté à
et aujourd'hui à
étant le plus haut point atteint.
Le Pacifique Canadien, s’est amélioré de 1

sur hier et s'est inscrit à 87 aurourd'hun.
-1

107 1-1 Tuer apre--imidi
108 7-8, co dernier dire

La Royale ISlectrique et le câble sent sou.
tenus.
Comme contraste à la hausse signalée a-

dersus, les valeurs de traction étaient four
des èL faibles aujourd’hui. Après la pt
yreuse activité diployle par les Tramwass
wae Toronto, hier, alors que le stock aticizmt
110 on ne comptait que 168 3-1 ce matin.
La réaction n'était pas complété et Je

stock recula à 108 1-4 Cet après-midi.
Les Tramways de Montréal ont npéré un

mouvement de recul encore plus prononed. De
2.54 en clôture hier, le stock flechit à
ce matin, puis descendit à
ter encore à 382 eb clôtueur finalement
281 3-1 cette après-mid .
Ce tassement des cours de valeurs de trac-

inévitablement de la reactiontion, provient ‘
aui suit une hausse de quelqu'importance
mais la tendance des valeurs de liaction est

la hausse, car la situation
industrielle de ces compagnie est exceller:te,
effectivement à

2.82
3.51, pour remon-

a

attendu que les reettes ageusent une consolan
te augmentation et que les hénciiees realisds
justifient le crédit qu’elles posstdent.
Les mines sont tres faibles et

guments. Republic ne fait

midi.
Londres a observé aujourd'hui la solennité

sesde la Toussaint et la Bourse à fermé
portes.
A New-York le fantôme de l'élection prési-

dentielle écrase les habitués de Wall street
et la Bourse ne fût que contraintes, imposes
rar la timidité du public spéculateur.

 

BOURSE DE MONTREAL

‘entres de la matinée:
Pac. Can, 25 à 86 3-4;

 

a 87.
Tramways de Montréal, 100 à 253, (68 à

283; 25 à 281 3-1; 25 à 281 1-2, 0 a usd
1-4; 25 h 281.
Tramways nouveaux: 75 à 273.
Tramways de Toronto, 25 à LUS 3-1.
Richelien et Ontario, 25 à 107 1-2, T0 à

108; 125 à 108 1-3.
Gaz, Montréal, €

7-8; 150 à 193 3-4;
192 5-8.
Royale Electrique, 25 à 201 1-2.
Cable Com. 50 à 170; 25 à FU.
Virtue, 5,000 à 40.
Republic. 200 à 68; 500 à G8.
Banque de Montréal, 1 a 259.

  

 

ROURSE DE MONTREAL

MM. L. J. Forget et Cle, conrliers 171% ruo Not

Pamse,naus fournissent le rapport aulvant

deuil, le 1 Nov. 10nd,
pe

 

25 à Bt 7-8 , 927

évidemment
les baissiers n'ont pas épuisé tous leurs ar.

plus que (GS el
Payne tumbe de 688 1-2 mardi à #1 cet après-

pr

it

re

 

 

   

 

     

   

¢ | : 581 i 4

Eg Eg
g 8 2 | 3

VALEURS a | & |

Pacifique Canadien -

Dulutn Com
Lu pret.

ATADIWEYs, M
Lo
Lu Toronto. ;

Do Jialljax. |

ho &t.Jean, La

Twin City Tratsit. ; !

10 do pret i
Cie Liseh. & Unit. …. de |

Canute Commercial. 17 } 72 163
Teicgrapue, Moutréal. JIT {165 "fa | Lis

Yelephioue Hell. 175

|

169 2 075 [10
Guz, MONLFÉAI.. | 19% 1024 à Jus Lans  

   
    

 

  
    

Hoyale Lleeirique
laiifax lleat Light
Coton Montréal.
bo Dominion..
Lo Can. Coul..
Lo Marchands...
lo Montmorency .

War Kagie..……..
Republic. .
PUYNE ones
Montreal London xd.
fire... ….
NOrta Star
Dum:nton Conl Cour.

 

 

    

     
  

o Lo pre
liter. ConiCom. .....

0 0 pref
kim Coul & Coke...

BANQUES:

Lanque de Montréal....…………… ofan ! RER
pu Diarlo.. . ..
Du Malsous..
Lu ae l'orunto. .
bo NA. LL
Du tes Marchands...
Lu
du
Lu
Lu
Lo
Do
Do
Lo liocaciaga
bu Lom.nerce.

DEBENTURES:

Land Grant Bons...
N. wound pref.
Wuinusor sid4el xd
Luntinéreaàs Lable Coup
HMalisax si, Lignt lids....
Ladle Lule Cotton bals.
Lomibios Cosi uds.....    

  

   
   

   

    

 

 

—

Ventes de l’après-midi

Richelieu et Ontario, 50 à 108 1-4; 100
108 3-8; 10 à 108 3-8; 25 à 108 1-2, 7
105 3-4; 25 à 108 7-8.
Gaz, Montréal, 875 à 193; 650 à 193 1-4

350 à 1094 1-2; 300 à 195; 25 à 195 1-1
25 à 196.

à
à

,

Royale Electrique, 20 à 204 1-2; 25 à 204
8
Tramways de Montréal, 25 à 282; 25

p81 1-2; 25 à 282; 180 à 281 3-4,
à

 

 

! ce nt,

, l'année.

 

 

20 mares 46!
Taux deseomn-

cote

ons.

Le char car Londres fiit
fu, or dettre ce chance.

te, pour cent pour les billets à
ce Cance et + pour les billets à :

 

  Landre:

Pit 2 CE tre de la Banque d'An-
‘es elongemnents suivants:

AGOPOI

ang nh

deripnution.….
APSCHIALION

      

 

dpumrition oN
wentahion H1.nnn

dicunutionLL LL AT EY
diradnution …. … … 603.000

Fuecerse de BIT dimmnut on LL, Told
Wat ert ;

vernetaest disiinntion.n. … … . 00,066

Lu prosortion de la réserve de la Banque |

 

Î est de 42,28 rour
dre ede éliut de f2in9

7d'\mndetere son pas
Le Mune des

pour eut
Lectous d'ecompte reste le même à

vent.

  

i pour

BOURSE Di NEW-YORK

TS New-York, 1.

Toa Perea prove anjourd hur cominen Ta
spcalanion dail contrite, quand il fut an-
cé que fe Penusylranie Radroad avait dele
té un ditadesde cxtrs de dan vour vend Avant

 

 

cette nouvelle fa valeur avait avancé d'un
pont. mais ait réagi. Quand Li nouvelle
fut affihée iv eut une hausse folle à 196 1
Qe, teas une seule vente eut bien à ce prix et
le stock recula.
Au commencement d'octobre Pennsy

aisail 125 et au-dessous, De là tes l Is
l'avaient manipulé sur une grande échelle,
par anticipation de gros hénéfhces à venir,
Mais le résultat à été plutôt désappoint:nt
Le dibidende extra ne prendra que s1,500,5 60
sur $6,000,000 de recettes, pour neuf nos de

     oh

Le stock œugna en clôture 4-1 of tout étant
redevenu tranguille Le sucre a Été très fort.
ln cénérel les affaires ont été restreir'es

Alu Bourse et ans aniluence sur les pris,
gui on! clôturé un peu audessus du niveau
d'hier.
l'avence des fauy des profs A demande A

pent-ftre ene Influence sir Pextréme calme
de Li spééslation. La demande d'argent de fa
part du marche financier a été trés modérée
cette dsermune, Landis que pas un dollar n'est
sorts de la vous-{résorerie en destination de

l'intérieur. Te nouveaux sttivaces d'or im-
porté aanourd'hui portent le total à près de
$2,000,000,

 

 
Ouverture sowlenue © Melson pref, 73

AS 0B QQ, 1270, BLO, Tas RB
RT, fil: Con Tohacco, 27 1-8 Federal

AT 7-810 & NTH Missouri Pacific,
ShONT TR Deopls Gas, 93 3-8
ILE, IRSSucre, 122 1-8, Southern pref,
561-321 Southern Pacifie. 3778; TC EL,
541-2, Tahac. 461-8 UP, 61.

 

New-York, 1.

Les valeurs ont cléturé comme sut >

Ateh. 82, do. pret. 74: 8
de pref, KE: Can Sou., 33;
CU 6231-81 1LQ, IST 1-2:
168 0 Si-Paut, 1162 11 To

&IT, T3 1-05 DLL KW, 177 |
LGU Nor pref, 16112 1 HE

L.&N., 751-1. Manhattan,
12 1-2 211 Cen, 149 3-8 ; LL.

 

&0
Northwestern,
8; Onsiha,

 

t12, 1

  
   

. Con.ww. ;
« N. 1-4; Mantattan, 46, Mex. Cen., 12
1-2, Meo Pac, 5034, MK. &T, 311-2,
NOT Cen, 134, NY. Cen, 1323-1: Ont,

 

x We-teru, 21 5-8 rialk, 3612 ; do pret,
 

 

7662, Nor. Pac, 57 1-4; Nor. Pue. pref,
To Pac, Mail, 421-00 Penna, 136;
Reading Co, 17 3-10 do, lite pref, 57 3-1 ;
For, Pac 48 Neu. Hy, 125-8) do pref,
SES CT L&E, 551 Tex. Pac, 1648
Un Pec, GF 1-4; do pref., 75 1-2, Wahash,

 

 

pref. IND 0 WE 805-1, Am. Cot. Oil
Gt Anaconda, 34 3-10 Linseed. 113-8: do
pret, A2 1-22 Steel & Wire, 311-2: do pref,
T5, Sucre. 12334; Tabne 96142 BRT,
CO 3-10 Cons, Gus, 173 1-8, Count Tobacco,
271 Cot. prel, 813-8; Fed. Stoël, 37 7-8 :
Fed Sicel. pre, 67 1-27 Gen. Flee, 114;
Int] Paper. 20 1-45 M St Ry ;

 

Fisernt, 35 5-80 Lead, 18 5-8; Nat
T8, do pref. #7 1-2; People’s Gas,
Teather, 111-2, do pref, 701-2, Rubber,
41 1-8.

New-York, ler

Argent à vue ferme, 334 à 5 pour cout
Dernier prêt, 5 pour cent.
lrenner panier de commerce, 58 6p, ce.
theres Sterne, facile D 153 7-5 à de |

mande cf 1,50 1-4 À 3-8 à soitante jours,
Taux affichés, 481 à 1-2 pt 1.83
Billets de commerce. 4.79 1-2 à 1.80,
Argent hineot, 611,2. Piastres mexicaines,

0 1-2.
Obligations de l'Etat soutenues.

MARCHESEURUP:ENS
Liverpool, 1.

Blé sur place, Na. 2 roux, ouest d'hiver
soutenn 58 Gad No, 1 nord, du printenips,
sottfenus, 68 3 1-2 d: No. 1 Cali£, sausenu,
Gi td Futurs, soutenus, déc, 6s 1-Sd, fév,
6s 5-+d.
Mais, sur place,

nouveau, :s 2 f-4d;
luturs soulenus,
d.

  

 

  

américain mAlé,
Vieux nonunal,

Janet. 3s 10

calme
idem,

dee., ds;

Londres, 1

BIS Na. 1 dur, Manitoba. déc . 328 4 4-24;
llé d'Australie, Janv. el fev, 30s Gd; Wal-
In Walla de passage, 265 3d; No. 1 stand,
Cala, arrivé, 30s éd.

Liverpool, 1.

Il y a actuellement en magasin of sur les
quais, à l'exclusion des chemins de fer of
des canaux, 2,930,000 centals de Lilé et 378 -
II0 dc mais.

Liverpool. 1

I y a actuellement en stock à Liverponi,
79,600 scas de farine. 3,510,000 centals de

bill; 556,000 centals «de maïs, 7,760  boltes
de lard, fumé, 4,900 bottes de jambon; 168,-
ang boites de fromage, 8,800 cwis de beur-
se; 6,100 Lierces de saindoux ct 670 tonn:s
de saindoux de diverses qualités.

Londres, 1

{ tation et la spéculation et y compris 9,100
} balles de coton américain.

 Le sucre de betterave 9s 5 1-4d.

Mais, iparché sur place eoutemt

en Cntrerôl et 16 à flot. [Futurs ce
en hautse de 1-8 à In clôture: mai
nov 13 1-2; dée. 19 1-8.

Avoineé, marché sur place tranquille: 2,
to 3, 2 blanche, : 3 do 27 1-2.
Beurre ferme crémertes, 16 à 23 1-2 créme-

de nitn de 18 à 21 manufacturé, 18 à 16
notation, 1$ 1-2 XIS.
Fromage soutenu, Blane 10 3-4 2 11, cotoré

Ty 4-4 à 11.

 

 11 7-4 ;

 

  25   

 

 

  

 

Oeuis soutenus, de Prétat, 21 à 20e, de
lovess 17 à 15,
Café, sur place tranquille: No 7 8 38;

deny tranmelle Cordova 9 3 1 à 14 1-1
Sucre, brut tranquille; de raffinerie le

al 4 1-2, sucre de ni 3 3-4:
tiuliné tranquille.

luffale, fer.

bé du printerrs No 1 nerd vieux 8200-K,
Ne 1 nord, nouvvast 51 1-4 Bié d'Hiver, ne
tine
Los font 2 ane 42 100 0 ’
Avoine, forte, 2 blanche 27 ; 3 do 26 1-1;

t, Le 1-2
Orre, ouest 58 à G0,
Serie, nomma) 55 à
I

ab
    IRC, SOUTCNLE,

Détroit, 1.

No 1 blanc au comptant au, 2
N 1-45 Mat SZ 1-2.

be, roux
7, due 7

 

St-Louis, 1.

Blé, au comptant 76 1-1, nov- 76 1-8 ; icc.
T6 1-8, mat 79 }-2,

Minrecapolis, 1

au comptant 75 7-4; ave 147$ 2 Mai

  7 , en gare No ldur 7, 7-8, No 1 nord
8 .
farine ans changement.
Son en grenier, ff 5U à 11 75.

 

Duluth, 1.

Blé, au comptant, No 1 dur ds 1-3; No !
nord it 2, TL 1-1; No 4 du printemps,
b1 1; à arriver: 1 dur %s 1- vord it
1-1; déc. éb 1-8 ; mai, 79 1-2; maïs, 37 1-1,
uvoine, 23. ’

MARCHE DE CHICA GO

Chicago 1 nov.

bc.

Le blé a été volage aujourd'hui, Mais fina-
lement 1 devint lourd, par suite de la fiu-
blesse des câbles et de tiquidation. Décen-
bre clôtura 7-te en baisse. Le maïs et l'a-
vane ont dJôturé sans changement et le lard
ét ses dérivés 5 à 12 1-2 à 156 cn hausse, sur
mer.

\rrivages demain blé 100 chars. mais 159 |
chars, avoine (19 chars, 27,000 cochons.

Chicago, 1 nov.

Les principales valeurs ont clôturé comme
suit

Blé, nov, T2 3-1, déc, 73 7-8 à 74
3-4 Ad TN

Mais, nov, 36 7-5; déc.
1-1

Jan. 71

35, Mai 36 1-8 à

  

Avoine; nov, 21 1-2; déc. 22, Mai 21.
Lard, nov, S10,75; can. ST1,45.

Saindonx, nov, 87.07 1-2, déc, S657 1-2,
Jan $6.75,
Côtes; nev, 56 27 1-2; jan SE.05.
Farine ferme

Arriv. xpd.

Lbls
Fare 22.000 17,000
Bit 110 000) 152.000
Mais 133,000 157,000
Avoine. 13,000 705,000
Sewell rares 2,000 1,000
Orge. veus La Lee 13,600 11,000

Beurre, soufenu, crémeries 15 à 22; de fer-

me 13 à IN; fromage calme, 10 1-4 D 11 1-2,
Oeuis, fermes frais 17 1-2.

COTON

 

 New-York, 1.

Les cotons futurs ont ouvert soutenus:
Nov. 9.11; dée 9.13; jan. 9.11; fév. 9.11 off;

mars LUE avril 8.150 mai 9.18; win 9.13 dem,
juillet 1.11; août A,03; sept. 8.27,

fis oont clôturé franquilles et soutenus:
Nov. N.04; déc. 9.06, jan. 9.08; fév Vl0

april 9,10; mar 1911, quin 9.10, juillet, 108 ;
août 9.00; sept. 8.43,
Le coton sur place a clôturé tranquille.

mudd ups: 85-8, id. golf. 9 7-8.
Ventes, 600 balles.

—

  

Liverpool, 1.
Le coton sur place est un en plus forte de

mande; les prix sont plus fermes:
American middling 5 3-4; good midd,in

18-32; middling 5 5-16; low middling 5 1-
good ordinary 4 7-8.
Ventes 13,000 balles, dont 500 pour l'expor-

mh
S

Arrivages 22,000 balles de coton améri.
Cain.

Les futurs ont clôturé tranquilles :
rican middling, nov
1-84 A 5; dé

Ame-
510-61, nov. déc., 5

‘an, 53-61 h 3; jan. fév, à
à til; fev, mars, 463-614 ; mars, avril, |
81% 62; avril, mai, 4 60-619 61; mou, juin,
15963, juin, (uillet, 4358-61 ; juillet, août,
15661 à 57: août, sept, 4552-64,

GRAINS ET FARINES
MARCHELOCAL

Le marché aux grains est tranquille et sans
changement important. L'avoine est cejon-
dant plus ferme et on dépit de l'ininenso
quantité en magasin, ici, les prix avancent.
Nous cotons:
lé du printemps 74 1-3 à 75c à flot; No

! dur, Manitoha, &2 1-2c à flot Fort William:
pois vieux, de 7lc à 71 1-2c ; nouvelle récol-
te, de pnis 66 1x2 à 67e : avoihe, 28 à 28 1-20:
seigle, 56s À flot, orge, 46 à 47; sar-
resin, 51 1-2 A 52c.
Le marché aux farines est tranquille, mas

les prix sont soutenus.
Nous cotons:
Patentes de blé d'hiver, 4.35 À 4,40; pat.

du printemps, $4.70 ; straight rollers, 33.50 ;
fortes de boulangers, 4.20 à 4.40.
Son de Manitoba, en sacs, £15.00 la tonne;

d'Ontario, en grenier, $15 & $16.00 ; gru de

 

   

 

 

C

AL, VENDRDI,
TT

| Manitoba, en sacs, S15.00 ; d'Ontario, en gre-
nier, $15 A $16.00;

 

Les arrivages dp grains, aujourd’hui, à
Montréal, ont été cozime suit :

Blé
Avoue
Pois
Orge .
Mais
Sarrasin
Farine, barils …

   

  
LE FOIN A MONTREAL

le marché aux foins est tranquilie et
i ouLenus,

à

  

  Noob. S9.50 à s10.00 ; No 2, 58.50 à 89.09;
wr°fle, de S7.50 à $s.00,

MARCHE DETORONTO
Toronto, ler.

Bid, plus soutenu et vendu aujourd'hui à
Ge, ouest ; quelques détenteurs demandent 1
cent de plus le blé du printemps est tran-
quilie À 65 et 66e est: le blé du Manitoia
est plus ferme à 9Ce pour le No 1 dur, en
transit, 82 à 82 1-2 à flot, Fort William.

rie, tranquille : les qualités de choix
de s2R0 à 82,85 ; la farine du Mantto-

 

 

F:
fout
ba est soutenue À 54.60 et $4.30.
Orge, tranquille, de 43 à 41c, pour le Not

est ; le No 2 est coté à 38e, au centre, et le
No 3, A7c ouest.

  

  
sin, tranquille à 47c est et 48€ ouest.

Scirie, soutenu à Ife est ot 45e ouest.
Mais. Marché soutenu : le jaune du Cana-

da (st coté à 40e pour le vicux et 2e
jour le nouvean ouest ; le No 3 anvéricain,
est coulé à 47c en gare Toronto.
Avoine, soutenue : No | blanche, 25¢ est ;

Ne 3, 23 1-20 au centre et 23e nord et nuest.
lois, soutenus à 59c est ; 58c au centre et

57€ nord et ouest.

MARCHE AUX BESTIAUX

Le marché local est calme et ne s’est pas
amclioré depuis lundi. Les arrivages onl
ft; très forts aujourd’hui, mais étant jour
de fête. les acheteurs n'étaient pas nom-
Lrecx et la demande était restreinte.
On à reçu aujourd'hui aux abattoirs

l'Est, 700 têtes de gros bétail, 30
ct 900 moutons et agneaux.
Les hœrufs de choix se sont vendus de 4c à

4 1-te la livre sur pied; la qualité sccon-
daire de 3 1-4 à 1e; les médiocres de 2 1-1 à
Ze. et les qualités inférieures de : 1-2 a
28, ln livre. Un bon nombre de sujets sont
r6&-tis sans aclieteurs.

Les moutnns d'exportation ont été vendus

 

  

de
VEAUX

3 1-2 la livre et le mouton de boucherie,
de 2 1-2c à 3 1-de la livre. Les agneaux ont
réalisé de 3 1-4 à 4 1-de la livre. Les prix
des veaux ont varié de 21-29 à 4c la livre.
Les cochons gras pesants n’ont rapporté

que 5 !-2c au maximum.

New-York, 1-
Bœufs — arrivaces. 551, pas d'affaires im-

portantes; marché soutenu, câbles soute-
nus, expéditions, 575 têtes de gros bétail et
!A00 quartiers de bœuf. Veaux — arriva-
ces, BY, tous vendus: jeunes veaux, 5.00 à
8.50: de prairie, 3.000.
Montons el agneaux — arrivages, 2.709 |

marché calme partout; soutenu; moutons,
235 à 3.50; de choix, 4.00; rebuts, 1.56 à
2.00: agneaux, 4,63 1-2 à 5.40; rébuts, 3,00
à 4.06.

Couhons — arrivages, 3,011; marché soute
nu.

BEURRE ETFROMAGE
C'omme nous le disions dans une autre co-

lonne, la semaine dernière, la saison de fa-
brication du fromage tire à sa fin. De fait
elle est virtuellement terminée avec le 1 no-
vembre, mais les manufacturiers tiennent
ben encore pour quelques jours. Le com-
tierce d'exportation voit aussi ses derniers

 

jours. Le marché de Liverpool ne présente
pas de changement et les prix sont  soute-
nus à 33s et Gd et 54s eb 6d.
Le marché local cest tranquille a

l'extréme et nominal aux prix cotés.
 

Nous cotons le fromage de Québec 10 à 10
1-1; celui de l'ouest 10 7-8; celui de l'est 10
1-2.

\rrivages: 14,110 boites.
le beurre est sans changement, mais à

prix très soutenu. Les qualités de choix font
de 26 1-2 à 2tc. et la qualité secondaire
1n 1-2 à 2Ac.
Arrivages 1071 colis.

 

PRODUITS DE LA FERME

Le marché aux œufs est plus actif et fer-
me.
Les œuis strictement frais font 20e la dou-

zane.

Nous cotons les œufs mirés 15c ct 13 cts.
pour le No 2.
Le inel est en bonne

mivres qualités de blanc, font: del4 à 15
cents el le brun, 9 à 12 cents; le blanc coulé
101-2 a tic et le brun coulé, 9 1-2 cents.
Les pommes de terre se vendent 50 cents la

poches de 90 livres. Sur les marchés de dé
lail, on cote 45 cents à 50 cents la poche de
se livres.

Les pordrix se vendent de 60 cents la
paire, pour la première qualité; le No 2 fait
de 1D à 45c. :

demande. Les pre

 

Depuis le commencement de la saison il a
(16 exporté sur le marché anglais du Canada

{| 1,701,323 boîtes de fromage contre 1,580,378
pendant la mêmè période l'an dernier.
Par contre le beurre a été exporté en

moins grande quantité. TI n’a été expédié
que 232,835 boîtes de beurre contre 409,487
pour la même période l'an dernier. .

MARCHE AUX POISSONS

La température se tient douce et chaude et

 

 

; Ie commerce de poissons en souffre. La de-
Maude es: restreinte et les affaires minimes.
la morue est à prix plus raide- En genéral,
les prix sont elevés et fermes.
Le saumon frais de la Colombie Anglaise,

vaut lt cts la livre ; la morue, 5 1-2 à 6 cts
la inte, le doré, 9c ; le poisson blanc, Yc et
le ‘habkmt’” 13 à l5c.
Le saumon salé de la Colombie vaut 213

le bart, te saumon du Labrador, $14.00 le
batil, ie saumon du Labrador, $S14.00 le ba-
til: le No 2 fait S13.00 en demi-barils 57 à
si 50.
La morue verte se vend $4.75 par 200 li-

vres et la morue large 4.75 pour le No 1 et
le No 2 fait $1.00 par 200 livres,
Lehareng fumé se vend. 12 à 15e la boîte.
Les huîtres sont en bonne demande mais la

chaleur empêche les commerçants de s'appro-
vistonner.
Les malpecques de choix sont cotées de

4.30 à 5,00 le quart ; la qualité secondaire §3
à 53.50 ; les Chariottetowns $3 à 83.50,

LE CHARBON
; CT New-York, 1

Les compagnies minières ct de transport
de charbon ‘anthracite ont augmenté leurs
prix de charbon comme suit: 0
Grate $3.75; ezg $4.25; stove et chestnut

$4.50.
Dans "ours? les prix sont comme suit™™
A Buffalo: grate $4.75; egg, stove et chest-

nut $5,00.
| Ces dernidtt prix sont à la tonne de 2,240
ivres. sa. :
A  Chicägo, Milwaukee et Duluth-grate

$5.75; egg, stove et chestnut $6.00 par tonne
de 2,000 livres..

 

2 NOVEMBRE 1900

A MONTREAL
Sur le marché local on a fixé à S6,50; la

tonne de 2,000 livres le prix du charton stove
et chestnut; epg 2 $6,25 et le grate $6.00 la
tonne.
Les charhons de qualité inférieure sont co-

tés de $4.50 2 §1.75 la tonne de 2,240 DIi-
Vres.

CHICAGO ETGRAND TRONC
Port Hur”n, Mich, 1

La ligne du Chicago et Grand Tr ne a été
vendue hier, sur action hippol.écaite, it ten-
tCe par. ‘The Mercantile Trust Co,” de
New-York. Le gérant général C. M. Hages

et ©. W. Meddaugh, de Détroit, représemuanu
les actionnaires, ont été les seuls enchéris-
seurs, la ligne leur ayant été vendue pour
la somme de 85,708,701,04. so

L'Hvypothèque était de $3,457,709, et les in-
téréts de $271,701.04,

PETROLE
TT Pittsbure, Pa, 1

L'Innie x ouvert à 1.10 et a clôturé à
1.10

 

A TORONTN
Toronto, £L.

 

Ventes de l’avant-midi :
Iron Mask, lv à 35 12
KRaunbler-Cariboo, 300 à 28 1-2,
Vartue, 500 A41.
Deer ‘Frail, 15000 à 2 3-1

2, 5-8).
Hammond Meef, 500 à 2 1-2,
Deer ‘Trail, 30 jours, 7 £UV à 3 5-8,
Ventes de l'uprès-midr:
Slocan, Sovereign, 50U à 8.
Waite Bear, (ar 3 4 7-8.
Deer Trail, 1,000, Ludo, l,Uvu, N° 3-4
Minnchaha, “vù à 1.
IX. I. 1450 à 2Ù 1-3,
Waterluo, suu, 5, Hou à 3.

LES FRUITS DU CANADA
Nous reproduisons ci-dessous deux articles

du “Daily Mail, de Londres, relativement à
la condition des fruits canadiens sur le mar-
ché anglais.

der ARTHLE—Le dernier envoi de. fruits
canadiens mis sur le marché celte semama
comporte un enseignement, car il prouve quu
les fruits du  Dominion peuvent arriver en
Angleterre en parfait état. Parmi les vari-
tés mises en vente, il y avait de très belles
Williams (ou Bartletts ainsi qu’on les dési-
gne au Canada) des Duchesses et des Beur-
rés d'Anjau; cette dernière poire est un
fruit de choix qui est sûr d’être apprécié
sur nos marchés. L'envoi en question com-
prenait 1009 caisses de poires et il y avait
de plus quelques pêches et des pommes du
genre Elberta eu Cruwfords.
Les échantillons de poires étaient excep

tionnellement gros et beaux. Les Williamg
étaient surtout, magnifiques et il est bien
démontré qu'au point de vue de la qualité,
de la dimension, du gofit et de la couleur
c’est une poire idéale et qui n'a aucune cun-
currence à redouter. Les autres variéics
étaient également parfaites. 11 est de touta
évidence que le commerce d'exportation des
fruits a été établi sur des bases solides eù
que les producteurs et les expéditeurs cana-
diens ont toul lieu d'être satisfaits pour ce
qui concerne le mode d'expédition.
Cet ensemble de choses satisfaisantes a Été

fait sous le régime de l'hon. Sydney Fisher,
MP, ministre de l'Agriculture au Canada.
Nous apprenons que c’est à lui que l’on uoit
le système de réfrigération en usage depuis
1837 sur les teamers traversant du Canada
en Angleterre et que deouis cette “poque
maintes améliorations ont été faites sur ses
ordres eb sous le contrôle direct du >rofes-
seur James W. Robertson commissaire Je
l'Agriculture pour la Puissance du Canada.
Nous savons dès à présent que l'en peut ex-
pédier du Canada en Angleterre dans un par-
fait état de conservation et dans d'excellen-
tes conditions de ventes des fruits cana-tiens.
ce qui nous fait dire qu'il n’y a pas de ra-
son pour que le Canada, la colonie fruititre
par excellence de l'Empire ne développe point
un coimmierce énorme de fruits et cela su.
tout avec l'Angleterre. Ce résultat est dû à
la. sollicitude du ministre de l'Agriculture et
du personnel si intelligent qu’il dirige.
Nous apprenons que d'autres envois de

fruits vont suivre et que 1001 calsses de
raisins seront envoyées sur notre marché ct
que leur qualité sera pareille à celle des por-
res dont 1! a été question. Les marchands
de fruits ainsi que les acheteurs et les con-
sommateurs sauront apprécier ces expéditions
et comme leur qualité est exceltente, leur po-
pularité ne pourra aller qu'en augmentant.
2ème ARTICLE—Un assortiment de poireg

magnifiques comprenant 1000 caisses et plu-
sieurs caisses de fameuses pêches Crawiord,
& Elberta sont arrivées à Manchester et
viennent d'être vendues.

Les fruits en question provenaient de
London, Ontario, et ont fait sensation dans
les milieux commerciaux. Nombre de ces
poires sont de l'espèce géante ct ont une lon-
gueur variant entre 4 pouces et 4 1-2 pouces,
leur dianiètre étant de 8 pouces à 3 1-2 pou-
ces. En ce qui concerne la couleur, la saveur
et le goût elles sont infiniment prélérables
aux poires françaises. Ces poires se sont,
vendues avec rapidité.
Ces poires ont été expédiés dans des com-

partiments réfrigérants. Ce système qui a
révolutionné le commerce des fruits dans lo
Royaume-Uni est l'œuvre de l'hon. Sydney
Fisher, Ministre de l'Agriculture au Canada
et depuis trois ans des améliorations nom-
breuses ont été introduites par le profe«seur
James J. Robertson. Les conditions d’expé~
dition sont si parfaites à l'heure actuelle que
les fruits canadiens les plus délicats peuvent,
être maintenant placés sur les marchés an-
glais dans le plus parfait état de conserva-
tion.
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Le Chicago et le Grand Tronc
vendu

En vertu d'un ordre émis par la cour fédé-
rale de Chicago, le chemin de fer Chicago
Grand-Tronc a été vendu mercredi aux enchè-
res à Port Huron, Mich., pour satisfaire à
une hypothèque détenue par la Mercantile
Trust Co., de New-York.
Le chemin a été acheté par M. Charles M.

lays, gérant général du Grand-Trone, et
M. E. W. McDonough, de Détroit, représen-
tant des actionnaires du chemin.
La propriété leur a été  adjugde
moyennant S$5,708,701.04, dont
$5,137,000 représentant les hypothèques et
$271,701 les intérêts
Le Chicago Grand-Tronc va être incessam-

ment rattaché par M. Hays au réseau du
Grand-Tronc. On y fera des améliorations
considérables.

——

Fuyard rattrape

Le jeune Ubald Guibord, No 118, rue Is-
laud, qui s'était enim du Collège de Mont-
real, mercredi, a été retrouvé chez des pa-
rents, à St-Isidore,

UNE PILULE MAGIQUE. — La Dyspep-
sie est un ensen: contre lequel les hom'res
luttent constamiiez:t sans pouvoir l'externu-
ner. Maltrisée et en apparcuce vaincue d un
côté, elle apparult dans une autre direction.
Chez plusieurs, l'appareil digestif est aussi
délicat que le mécunisu:e d'une montre, ou
d'un instrument scientifique, dans lequel ué-
me un courant d’air cause une variation.
Chez ces gens, les dérangements d'estomac

résultent des causes les plus insignifiantes.
A ceux-là, 1's Parmelee’s Vegetable Pills
sont recomma:ddes comme douces et sertai-
nes,
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LE CAS REMARQUABLE D'UN MAR-

CHAND DE MONTREAL QUI FUT
GUERI PAR LES PILULES

DE DOAN POUR LE

REIN

est une des plusdans la vessie A
des maladiesdouloureuses

La pierre
cruelles ev des plus
du rein.
Parmi ses symptômes, l’on remarque :

soudain di
dan

l'arrêt
jot d'urine, des efforts, des dépôts

l'urine, une douleur dans la région de la
et dans te ce ur malaise constant ot

iblexse génfrale de In santé.
C'est une maladiv qui, suivant

ne |wut se guérir qu'au moyen d'opérations :
cependant, nous avons Eur ln liste plusieurs
exemples où les l’ilules de Doan pour le rein
ant opéré une guésison complète et épargné au
patient les dangers et Jes souffrances du cou-
teau chirurgical.
Le vns suivant

 

 

   
  

 

Hs ;
les médecins,

et. très authentique de M. G.
A. Lelslane, le gérant. ben cannu el populaire

du magasin de BR. 4. Tooke, 1553 rue Salnte-
Catherine-Est, Montréal, P. Q., est un des plus
remarquables dans l'hietoire des vemèdes pour
16 rein en Canada. Nous osons dire qu’il n'y
a anenn autre rend que les Pilules de Doan
pour le roin qui puisse opérer une telle guéri-
SO,

Voici les propres paroles de M. LeDlane :

PIE POAN KIDNEY PILL CO.

AN = : . tes de bon-MESSIEURS — ‘Après quatre anntes de -

ne nt et après avoir recomimnundé les Pilules

 

   TT

Ssie

de Doan pour Je rein à mes amis eo

   
ces, durant. ces junire années

» Al 1 2 8 deaussi, après avoir eu dus preuves anhsuliats obtenus dans d'autres vas *qu’il était de mon devoir de vous |, Jatro mon cas, qui est sans contrat re cugraves que vous pourrez jamais Tren des1 Nurant les trois longues Riinées on reruelles je fus affligé de In maddiefendurai de grandes souffrances. | du»
fcis, je dus renoncer soudunis nt lus 4
res et me faire transporter en Votre RE *
où je resinis plusieurs sémaines on Por:
plus cruelles souffrances. TT ron
‘Enfin, un sauveur vint à moi

    

   

     

   

 

des Pilules de Doan pour le rein a a
furent recommandées par un de vu Jet‘Je n'employai que deux bog. 440:
Dieu, m'ont complètement ue we“Elles me firent passer une pie
seur du noyau qu’on trouve dans 5 la
dinaires, et de la même farne. 3e I pa
ie In montrerai à quiconque veut Bin
preuves de l'efficacité de vos Piles vein
‘Los trois médecins qui me yg.

on né peut plus surpris, ot is Pita
d'abandonner l'usage de la morph in. A
vait pus ménagé de m'administrr pat
ger là donleur. pour =
‘Me voilà maintenant un tom

et je puis dire, que fe le dois uux yi
Noun pours” le rein.
“de suis dgé de Qquarante-sine mn

d'un grand établissentent, et à
de recommander vos pilules ce
nes pour les maladie
frira de ces maladies.

     
ser

À We fea
, du rein A quican PEE
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Le Mois des Morts

NOS NFUILS FT NOS CONROLATIONS

piation — Les consolations — La

les morts — Nos dettes — Les re

notre charité, pur le P. Ch, Taurent,

vol ea esse

LE SOUVENIR 1
lager les âmes du
vojon, 1 vol... . - - late

A CEUX QUI PLEVRENT — Les Conrolations

di purgatoire, d'après les doctrines de l'IE

live ot lus révélations des saints, par le

Faure, S.M., 1 volo... Ce ees =

TX QUI SOUFFRENT — Le bonheur au

Aa os larmes de l'exil et les joies de la

patris, d'après les docleurs at

Tes saints, 1 voloon en cane ee8; ; A

” PURGATOIRE — Traité cu | Munford,

LE ;! ot traité de sainte Catherine de Gênes,

avec un aporçqu sur l'institut des religieuses

auxilintrices des fumes du purgatoire, par Je

P. Bouix, | vol. in-12 0 ho

LA DOULEGR:
ar Bougaud, 1 beau vol.

DIVINES

  

 

 

 

op 3 MORTS où Moyens de sou

purgatoire, par | bbéCh

  

I.
50

 

   

AUX AMES AFFLIGEES, par
0 95

  

DANS
 

  

F5 MERVEILLES
LES pT PTRE par le P.“ATOIR

gnoli, 1 vol. . .

ts,

 

   L'ATTRA V par l’abhé Eli
a  

LE LIVRE DES FESPFRANC

ie, L Vol. in-12 relié toil ‘

RECUEM, FT CALENDRIFR des principales in-
   

 

     

   

 

  

dulgences plénières faciles a gasner, 13

VOI..LL.. Lerrss varere vacaue ever meen arret rec -

LEZ FN DERNIERES — Lectures de ptété

pour le mais de novembre extraites des ho-

mélics de saint irégoire le Grand, !

vol. cee con cen £

VS ? — Ttude sur la vie futu-

re, par le P. Lodiel, S.J., 1 joli vol. o 20

ATOIRES, médttn-
par l'abbé Bidon,

ce a 30

   

AMIR DE TPMOIS DES
tions, prières, indulgene
1 vol. - es

AU DELA DU TOMREAT — Résurrection ct res-

euscités — Dopheur du ciel — Joies du cirl,

par 1+ P. Bd. Hamon. S.J., L vol 075

LE PTRGATOIRE ARREGE pour les défunts et

pour nous — lectures, prières, exemples pour

le mois de novembre, par lo P. Tironchain,

rédemptoristes, L vo i . 33

LA DOULEUR CALMUE ou le sou agoment of-

fert à ceux qui souffrent, par l'abbé Clément,

1 joli vol... 0 08

 

  

 

 

1.158 DERNIERES 183 DT LA VIE CHRE-

TIENNE — La commémoration des morts

Lu maladie — La dernière confession — L ex-

tréme-Onction — Le saint Viatique — L'agu-

nie — Tu mort — Les funérailles — la mes se
des morts, par l'abbé Bolo, 1 vol. in-12 0 68

THÉVANT LA MOKT — £a majesté la mort —
Jésus et la mort — La secondo mort — Les

flancés de In mort Les morts qui vivent,

per l'abbé Rolo, 1 vol. in-12.......... . 0 63

LE LENDEMAIN DE LA VIE Le deuil

L'appel des mor — La survivance des œu-

 

 

 

vres — La miséricorde — Le purgntoire —
Pulvis es — les brûlures des cadavres — La
resurrection de la chair, par l'abbé Rolo. 1

tHvoi. In-193..... Les co as

Librairie C. 0. Beauchemin et Fils,
256 rue St-Paul, Montréal.

960-2, 8, 5 nov.

 

CONVOCATION DES CREANCIERS
 

 PROVINCE DE QUEBEC,
District. de Montréal.

COUR SUPERIEURE
138 — Dans la faillite de Ludger Dionne,
boucher et marchand de charbon, des cité
et district de Montréal.

T1 est ordonné aux créanciers de la dite fail-
lite de comparaître devant un des juges de la
dite Cour Eupérieure, dans la salle d'audience
No 831 au Palais de Justice, à Montréal, le peu-
vième jour de novembre prochain à dix heures
de l’avant-midi, pour donner lewr avis sur la
nomination d’un curateur et d'inspecteurs aux
biens de In dite faillite.
Montréal, 81 octobre 1900.

M. COLLARD,
Député Protonotatre, C. S.

No

267

ROVINCE DE QUEBEC, DISTRICT PF MONT-
REA’. Cour de Circuit—No 8982—-N.Quen-

neville, demandeur, vs. Dame N. Lefebvre, dé
fenderesse. Lo cinquième jour de novembre
1900 à deux heures de l’après-midi, au domiei-
Ir de Ja dite défenderesse. au No 67 rue Cothé-
drale en la cité de Montréal,serontvendus par
nutarité de justice les biens ct. cffets de la dite
défenderesse saisis en cette cause, consistant en
meubles meublants. Conditions © argent comp-
tant. L. E. Bachand, H. C. 8. Montréal, 20
octobre 1900. 2067-1

 

 

Deux ans de pénitencier

Henry Baïer, arrêté à Montréal, il y a

quelques semaines, pour un vol commis a

Winnipeg, vient de subir son procès dans cet-

te dernière ville, et a été condamné à: deux
ans de pénitencier.
—

UNE POUDRIERE SAUTE
 

» Shanghaï, 31 octobre.

Le ‘Daily News'' annonce qu’une poudriè-
re de Nankin a été frappée par la foudre et a
fait explosion ; beaucoup de personnes ont
été tuées ou blessées et de nombreuses pro-
priétés ont été détruites.

———

EMEUTES EN ROUMANIE

 

 

Londres, ler novembre.

D'après le correspondant du “Daily Ex-
presse’ à Vienne, des émeutes sérieuses con-
tre la taxe se sont passées dans le district
de Sera (Roumanie). Deux officiers locaux
ont été tués et les troupes envoyées pour o-
bliger les paysans à payer ces taxes ont eu
huit tués.

INCIDENT INTERNATIONAL
 

Vienne, 31 octobre.

Cn a regu ici la confirmation officielle du
bruit qu'une dispute suivie de coups de feu a
éclaté 4 Mostar, en Herzegovine, entre une
patrouille militaire  austro-hungroise et des
soldats monténégrins. Un Monténégrin a été
tué et il y a eu plusieurs blessés dans chaque
camp.

PAS D’AFFAIRE ICI
 

 

Berlin, 81 octobre.

La “Gazette de Cologne’ dément les ra-
contars disant que l’Allemagne a l'intention
de jouer au V¢nézuéla une station de char-
bon dans l'île Sainte&-Marguerite et ajoute :
“L'Allemagne ne songe nullement à faire au-
eun2 acquisition dans le voisinage du’ conti-
nent américain.”

Lumière Electrique .
Ferce HMotrice…

SSCEET

 

La “LACHINE RAPIDS* offyo le: taux tes
bas pour la lumière électrique et la zores mo
Des contrats Front pris pour n°

période, au choix du cl'ent, au im prix
ue co SOÎt POUF UN AN OÙ POUF d1X ais, iy + |
© réduction qui pourrait être Taie dus
‘expiration du contrat :

  

   

 

virée

  
  

 

Courant fourni! pour:

Eclairage de Mulson, Felairage do Tazastad
Annonce, Lampes à Arc, ventas, segs
cours, Fe

Force motrice pour:
Manulactures, Reglstros de ventes, Enmacul
sinage à froid, etc.

Venez A nos bureaux voir In lst das mor; D'sups
sont mas À l'heuro présente par ls co‘irantyg
pur cette compagnie, a.
Voyez no5 praliques ct yous serez

nos moteurs ct notre service sont sans ¢
   “ainess 1 8
44K,

Lachine Rapids

 

Hydraulic & Land Co,
LIMITED J

38, CARRE VICTORIA, g

àPROPRIETES |
VENDRE]

ou à échanger pour propriéie
de ville ou terre à la campane

A

 

 Avenue YORK, Westmour
3 logements. Terrain 33 x st

Rues St-Denis et Notre-Dame de Louis,{
£ logements. Terrain 25 x 155 $ |

 

 

LOCALITE des plus DESINABLUS § !
Propriétés absolument neuves @

et en ordre parfait. S |

S'adresserà

ART, C. BOURASSA & 05,8
AGENT D'EMMEURL AS,

26, RUE ST-JAC
Téléphone Lell Mula L381,

UES, Montreal >

1

Zia ;

|
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Pour vos Constructions
et Réparations !

——;= if

Serrures, Poignées, Con
tout ce qu’il faut pour
truction.

Très grand choix.
Blune Plomb, Ifuiles,
Canadienet Anglals, l'es
sèches et À l'hulle.
tres ont tout intérôb «
der mes prix avant d'ucu>

Ferronne-
ries

   

   Peintures

Patrons tout 1 fait nouvel
our 1950. Les personnes ju$

Semenagent trouveront 1UR
assortiment pour leur duiux ®
entière satisiaction

Frs. MARTINEAU,
1381-1383 Ste-Catherine.

LEPU ONE BST Lid ARCHANDS3

Tapisse=
ries

 

 

Compilation et Receuil des Lois
SUR L'ENREGISTREMENT

DANS LA PROVINCE DE QUEBEC

 
 

Nous avons l'honneur d'informer les
hommes de loi, de la finance, et les pro- |}
priétaires, que nous avons maintenant [À
en mains, pour en disposer à notre béné-
fice, l’ouvrage si important sur l'Enre-
Listrement que vient de publier M. J. C.
Auger, Notaire et Régistrateur de Mont-
réal-Est, lequel ouvrage a reçu l'appro-
bation des Juges de toutes les Cours et
des hommes de profession en général.
Nous en disposerons aux termes et con-
ditlons les plus favorables aux ache-
teurs, persuadés que nous sommes, que
cetouvrage sera d'une grande utilit: .
aux notaires pratiquants et à tout le [4
public en général.

CRANCER & FRERE
Montréal, ler octobre 1900.
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BANQUE D’HOCHELAGA.
4-

AVIS est par les présontes donné qu’un div
dende slo Tots ET DEAI POUR CENT (34) pour

les Hix mois courants, égal au taux do sept pout

cent (V1) par an, a été déclaré sur te cap a

ayde cette Institution, et qu'il sora payable au

Bureau chef, ou 3 Sucelranles,1

umedi, le premier Jour do décembre .

* Les ivres de traneferts seront fermés du 14 nu
3 novembre Inclusivement,

+ Par ordre du conseil de directton,
M.J. A. PRENDERGAST,

263-16 Gérant génôra!   
 
 

LE “NEW-YORK TIMES”
 

Parisy ler novembre.

La dernière. publication de l'exposition de
Paris du ‘’New-York Times” a-paru hier.
Ce journal avait été publié tous les jours, di-
manches exceptés, depuis le 21 mai et a été 1
un des pointsprincipaux de l'exposition arc

Ticaine, sa circulation s'étant répandue dans { le monde entier.
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GUERISSENT
ni disparaître tous les dérange-

geot on l'état billeux du système, tels

Laismemuntsnausées,lassitude,fa
Aguesapras

Leurs dans le côté, etc. Outre lo succès
reparquable qu'elles ont obtenu en guérissant

LE MAL
ps pilules de Carter pour 18 fois son

getete. LexDols pour la Constipation, oles gue
encore et elles empdchent cette fatiguante maladio
tissent t aussi dis, paraître tous les désoriires de 1*>3

elles ont BUSS alent le fole et raglent les Intestin

omeelles ne guérissaient que fo mal

DE TETE
rane valeur sans égale pour ceux qui

alex sergieust de terrible mal; mals heureusement
soufirensen d'uutres qualités etceux qui lescssayent
elles on trouvent ces petites pilules el avantageuses
une ol 5 sous tous les rapports quills ne veulent et
et ull eS plus s’en passer. Mails vu que le Mal da

mute tous Icé eatin le plug commun, nous re.
Teleesldons nos plies pour co mal. Elles 3 font
on raitre quand d’autres remèdes sont impuissants,
dispas PETITES PILULES DECARTER pour le fole sont
LES etites ot très faciles à prendre, Une ou deux

toutesI Elles ne contlennent que des substances
Be et colles ne purpent pas, mals leur action
vereBle plait à tous ceux qui les emplolent. Fn
Hees sets; 6 pour lo. En vente partout ou su.
yoy bes par ta malle.

CARTER MEDICINE CO., Now York.

petite Pilule, Petite Dose, Bas Prix

Ma] de 1
Ms Prove:

 
 

THES LES CANTONS DE L'EST
La poti!ique—Une nouvelle église--Nouveau

téléphone — Les gagnants au Bazar—-Les

volontaires—Protection contre l'inc:ndie,

Mariage.

 

 

(Spécial au ““ Journal”)

Sherbrooke, 30.

—Mlle Marguerite Parent, de Beauport,
cousine du premier ministre de Québec, est
en visite chez sa tante, Mme C. S. Mileute,
de Sherbrooke Est.

—Le lieut. colonel Worthington et le capi-
taine Spearing sont partis pour Halifax
pour être présents au débarquement du con-
ungent canadien.

—Environ 1000 personnes, y compris tous
les enfants des écoles à qui on avait donné
un demi congé, se sont réunis à la gare du
Grand Tronc, à Richmond, lundi, pour ren-
contrer sir Wilfrid Laurier a son passage, en
route pour Thetford Mines.
Sir Wilfrid adressa la parole pendant 25

mintites,
L'un des fils de M. A. L. Louce, du ‘’Rich-

mond Times’, présenta un bouquet au pre-
mier ministre.
La fanfare de Richmond fournit la musi-

que.

—Les conservateurs continuent une vigou4
reuse campagne dans le comté. Les assem-
blées se multiplient, mais il n’y a pas d'as-
semblées contradictoires. Hier soir, M. LR.
Fraser, FH. Hébert et C. S. White ont par-
lé à l’éccle Faith ; MM. L. E. Panneton, R.
IL. Pope et Boville ont tenu une magnifique
assemblée à Lennoxville.

—L'extérieur de la nouvelle église Saint-
Pierre sera complété avant ies neives.

—M. E. P. Olivier, de la Banque des Can-
tons de l'Est, de Magog, reviendra des
Etats-Unis demain.

—La compagnie de téléphoce du ‘T'euple”
fait poser une nouvelle ugne de Sherbrooke
a Stanstead.

—Les dames de la Charité nous communi-
quent la liste suivante des personnes qui ont
gagné des objets au Hazur de l'hôpital du
Sacré-Cœur. Les vainqueurs des prix de la
Tombola sont : M. Grégoire, une chaise
Dr Camirand, une oreilier re sofa; Jobn
Millette, un vase A fleurs ; Mlle Rose Burns,
ure lampe ; L. Proulx, une natte , Mile 1
Panneton, une robe d'enfants ; Mme J.. LE.
Parneton, un jupon ; G. H. Vaillancourt, une
house de dames ; J. W. Genest, une natte
de toilette: R. Unsworth, une épingle de
Coussin.
Les vainqueurs des auires objets sont

Mme 0. Roy, petite bibliothèque ; Mme W.
Murray, fauteuil en cuir ; Mile T. Breton,
dix piastres en or ; M. J. H. Lefebvre, boîte
de musique ; Jules Dussault, chaise berçante;
Joseph Lemieux, une table; J. H. Walsh,
une table ; Rvd M. Gignac, un camera ; Mile
M. Boulanger. une hor oge ; J. E. Généreux,
un plat à pâtés ; Mlle M. Fisette, une men-

  

tre én or ; A. Masse, une broche en or ; Mile
Blanche Lachance, service à fruits ;
J. Price, une lampe ; Léon Marcotte,
un plat à fruits ; Félix Boudreault, une lam-
Je. I. W. Destve, une lampe; J. Powers,
eurrier et sucrier ; J. Venet, plat à fruits ;
Mile A. Bélanger, plat a fruits; Mile E. Pa-
Pineau, sucrier ; C. Hommel, sucrier ; "lie

Couture, casque en fourrure ; C. O. St-
Jean, collet en fourrure ; M. L. Guilbault,
jme casquette : M’ l'abbé rtoy, une blouse ;
1 À. Dion, album ; Joseph Cnampagne, pet
Ÿ Yêtres à eau ; James bennie, plat à pâte

- Archambault, taie d'orcillers ; G. E. Bé
In, oreiller de sofa ; M. Lafleur, robe d’en-
ants ; M. l'abbé Roy, robe d'enfants ; Mde
T Couture, une blouse ; Mde C. Beaudoin, un
auner ; M. 9. A. Martin, un écran. (. A.
Sylvestre, broches ; Mlle A. Paris, une pou-
Be. Mile R. Charest, poupée ; M. 1" +
{ebvre, vase à fleur ; D. Maher, tapis de coi-
‘re , Henri Lord, manchon et collet en four-

ture ; A. Lafleur, oreiller de sofa ; Mlie Oj1-
an poupée . W. Bourque, chapeau de pou-
ÙA Leclerc, couteau à beurre; E. W.
este, un pote; Mlle IS. Thériault, «pans-

Sures ; M. l'abbé Koy, un oiseau ; J. A. La-
tivitre, cadre; Mlle E. Cormier, miroir :

~

 

 

 

 

 

Iie C. Roy, bouquet ; Q. ti. S. Joddre,

I. PAUZE & FILS,
NTREPRENEURS 

 

Manufacture de ports st 3a asst

193, RUE ST-URBAIN
“éléjhone Bol Est 1343,

élan eo, MONTREAL.

  
Fhosphatine de Wood,
Le Grand Remède Anpiaia

; 9 du ét recommandé par tous; 08 Pharmaciens au Canada, Seulbe [p, [e1mede sir couni. Six paguetsde Tatrep guérisscntsframenttoutes Formesoh, pees texuelle, tous effets d’atns où d'exon des Mirates abns du tabae, de l'opiumUn paquet, £10. Mx ad sur réception du prix,
észuroan. Amplets gratis

   

The Wood Company, Windsor, Ont.
hatine de Wood est v
h

endus À Montfaa ale, 2323 rue Notre-Dame, ot

La Phostal ‘par © Jo

Armacitne es Canada
bar lous  

bouquet ; Mde V- Couture, cadres du Sacré-
Cœur de Jésus et Marie ; T. wuais, oredler
de sofa ; H. R. Fraser, chandelier ; M. Hac-
kett, pipe ; Mile Ida isiron, poupee ; sde ..
T. vénaron, photographie.
Mde A. C. Miquelon, présidente du bazar,

présente ses sincères remerciements à l'‘Haor-
monie,” aux orchestres Hinguette ct .ub-
bard, 2 Mde Nileca, a" H. U. siuscn et fils
et a tous ceux qui ont contrivué au ruecds
du bazar.

—MM., Alam et Royer qui ont acheté ie
fonds de banqueroute du ‘Bon Ton’ ousr:-
ront leur magasin demain.

—MM. J. P. Hoyer et W. Gahoury ont
formé une société comme comptables et 1i-
quidateurs.

—Dans le cas où les soidats de la Compa-
gnie ‘‘2’’ accepteraient l'invitalion de venir à
Sherbrooke ils arriveront ic: lundi ou mardi
soir de la semaine prochaine.

—Mi Frank Woodard,: de
est décédé après quinze heures
ladie lundi. Dimanche il «tait en bonne sancé
comme à l'ordinaire, vers minuit il se plai-
gnit du mal de tête. Son épouse aila chercher
Une pastille comrée celles qu ur avait | hab
de de prendre lorsqu'il souffrait du mal de
tête. Lorsau'elle revint, 11 avait pe vu
sage de la parole. 11 expira lundi apre-modi.

nin aha,
de nr

 

—Des citoyens de Plessisiille se nlaignent
avec raison qu’ils n'ont pas de serré vii-
cace de protection contre l'incendie, Leur v-
lage à souvent été rav rar de disastrous  

 

incendies. On songe sérieusement, depuis le
dernier feu, a prendre les mesures vn 6

  

pour éviter de nouveanx désastres. Les mu
res préventives sont touours les meilleures
et il y a longtemps qu’elles aurdien. au ete
adoptées À l'lessisvtle,

—M. Louis Alired Dupuy, fils de M. Ls Du-
‘

ÿ, à épousé ce malin, à “sherbrooke,
Marie-Louise Fortier. fille de feu > +
La inarige a été cond'tite à l'autri par
frère M, S. Fortier, marchand, et le mar
par son père, M. Ls. Duruy.
La bénédiction nupuia'é fut donnée par M.

l'abbé Dupuy, curé à bbotsford, oncle de la
mariée.
Le déjeûner fut nervi à la résidence ne ima-

dame voue KS. porter
Les nouveaux (poux sort partis pour ua

voyage de noces à Montréal et x

COURRIERDEDERTHIER
Goncours de labour — Nouvelles cloches —

jugement important.

 

  

  

 

tSpécial au Journal’)

Un grand concours de labour a eu licu
mardi dernier, à :>l- Norcert, chez M. Ars

ne Denis.
Un grand nombre de cuitizateurs ont pris

part à ce Concours.
Parmi les vieux laboureurs, ont rempcerté

des prix les roms suivan:s:

er M. Louis Dems, tne charrre dela
valeur de ..

Ze, J. B. Piette, une

$13,00

 

   

 

 

 

cher les légumes a 12.00
3e, Arstne Denis, un agneau... ... ..... 10.00
4e, Auguste Laporte, un sarcieur. . . 8.00
Se, Alphonse Dauphin. en argent - . - 7,00
6e, Xavicr Hlenault, en argent …. … … 6.00
7e, Edouard Koy, une meule de fro-
MAGE.…...….. 00e Laress venues ene Crane 5.00

8e, Achille Larorte, en argent... ... . 5.00

9e, Arthur Laporte, un cochon. …… 5.00

10e, Gctavien Rech, én argent. 4.00
1te, Ovide Laporte, en argent .……. … 3.5
12e, Rodricue Divharme en argent. … 3.00
13e, Sinaï Frechette, une couple de

dindes........cvrs cei 3.00
14e, Louis Houle, un semoir à graine
de mil cooi . . 2,50

15e, Clément Roch, un sac de farine. 23,25

f6e, Omer Aubin, une herse... ... . 2.00

17e, Joseph Laporte, une pomre … … 2.00

18e, Jos Aimé Champagne. ‘‘Bacus”’. 2.00

îte. Henri Généreux, argent … … …. 1,75

Prix remportés par les jeuncs laboureurs:

 

 

jer, Oscar Rondeau, une charrue.. .... $12.00

2e, Edmour Denis, argent … 7.00
8e, Bernard Laporte 5.00

3e, Bernard Paporte, en argent … … 5.00

4e, Freddy Denis, en argent ... … … 4.00

se, Yervé Lavorte, en argent... ... .... 300
2.0Ge, Arthur Champagne, en argent. . .

Les juges ont été pour les vieux laboureurs,

M. Louis Morin, St-Ours, Louis Lavalice et
Docité Ferland, St-Nortert.
Pour les jeunes laboureurs:
Oscar Henri, Ste-Elisabeth,

et Moïse Aubin St-Norbert.
Le soir, M. Denis a offert aux concursents,

aux juges, aux mombres de la société d'A-

Pierre Piette
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 FAUVAETE DÙ SANG
La causs de la minecde plans d’un corps.

Mettez dans le sang une richesse

nouvelle, productrice de vice, ea vous
servant du Dr Chase’s Nerve Food
(Piinles), le grand “laisear’’ desang.

 

 

Quand le sang devient clair et aqueux et
manque de certains ciemems tels que le jer,
le soufre, le phosphore ct divers carbonates,
il manque de soutenir la vic et l’énergie et
de réparer les pertes qui se font zontinuctle-
ment dans les divers organes du Corps.
Le résultat dc celle faiblesse du sang est

la pâAleur, la faibiesse, la débilité et l’inapti-
tude du corps À soutenir les attaques des
maladies constitutionnelles meuririères. !
Les jeunes femmes deviennent päales et lan-

guissantes. Elles sont essoutilées, souffrent de
graves indigestions, d’hystérie et de mélan-
colie et d'irrégularité ou de suppression de
la menstruation.
Les jeunes gens se plaignent de dyspepsie,

de boutons sur la figure ou le dos,de palpi-
tations, de douleurs du foie et ont de som-
bres pressentiments ou des craintes de quel-
ques terribles maladies.
Cet état d'anémie et de faiblesse du corps

prépare le chemin à la consomption ou à
quelque autre maladie constitutionnelle ;
c'est pourquoi tant de milliers de jeunes gens
et de jeunes femmes meurent chaque année.
de la peste blanche—la consomption.
Le Dr Chase's Nervs Food (pilules) est

considéré comme le plus grand de tous les
faiseurs de sang, parce qu’il fournit dans des
proportions convenchles les éléments natu
rels même qui manquent dans le sang d’une
personne qui est faible et épuisée. ll crée un
sang nouveau et riche, ainsi que la force
nerveuse et restaure complètement et absolu-
ment le corps débilité par la maladie, le
surmenage ou le manque de nourriture con-
venable.
Aux jeunes gens et aux jeunes femmes dont

les Constitutions sont faibles et débilitées, id
Dr Chase's Nerve Food (pilules) apporte
l'espoir et le courage, ainsi qu'une promesse
de santé cù de bonheur ; aux pâles, aux fai-
bles, aux émaciés qui craignent tous lcs
jours la consomption, il apparaît comme le
seul moyen certain qui puisse leur permeitre
d'éviter uné tombe prématurée. .
Le Dr Chase’s Nerve Food (pilules )est le

plus grand de tous les restaurateurs, et c'est.
une composition d'une valeur absolument ex-
traordinaire. Vendu partout, 50 cts la hou-
teilles. Les imitateurs n'osent pas reproduire
le portrait et la signature du Dr A. W.
Chase qui sont sur chaque boîte de l’origi-
nal. Edmanson; Bates & Co., Toronto °

 

 

griculture du comté de Berthier et à quel-
ques intimes, un grand banquet. Plus de
soixante-quinze invités y prirent part.
Naus remercions particulitrement M. Denis

d'avoir offert ce concours à ses COrargis-
siens et nous le félécitons des efforts qu'il
fait pour encourager l'agriculture dans sa
paroisse.

—On est à réparer les clochers de l’église
de Ferthier pour l'installation de nouvelles
cloches,

—Son Honneur le juge Delorimier, à rendu
jugement mardi dernier dars la cause de la
Corporation de Laroraie contre M, Picard,

Loulanger de Lanor-ie,
L'action a ét* renvoy(e et la demanderesse

est condamnée à parer tous le: frais.

—Les fur raillrs de M. Nicolas Lenoir au-
ront lieu vendredi prochain à sept heures.

—La nomination des candidats pour le
cointé de Berthier, a eu Lieu hcr, au palais
de justice.

—Pelle Resa - Anna Massicotte, institu-
{rice a Mashinongd, est ici chez s n frire,

 

M. lé. Massicoite..

—M. A. Roiston, ci-devant de Bcrihier et
sun an ces L'tats-Unis, est arrivé hier

; sun père At. T. Rolsian, maitre de pos-

 

  

 —M. P. Tecray, d'puié réris:rateur est
party, hier pour un voyage à MontrSal.f

DAS LEMONDERELIGIEUX
LA

dimanche prochain, un
n contre la loi Marcineau. Le “ilerald””
pstentre que Mer  J'archevèque publira

ins lettre pasterale dans le mé-

 

LOND'E DAT ALLIANCE

Tous les pasteurs  profesinuts
“ convens de faire

   

   

 

  

  
LA TOUSSAINT

Ja fore ls saints à été chémé, hier,
par Ja mai des Canadiens-irangnis et va-
tnoliques wml nombre patrons pro-  
tesinn's ont dened peur fa circonstance, congé
À leurs employés catholiques. Dans toutes lus
églises Cr la valle, en à ctlét la fète avec
penipe. Les erémonies pour défunts sont
commencéos dens l'après-midi se t riminer

 

  
pour

  

 

   

 

 
  

comeing, QUI se trouve en même Léinys le pre-
1nir vendredi de novembre.

A LA CATIIEDRALE

Mer Racicot a ofucid pontificalement. Le R.
r. vis, OU, à doentè le sermou à office
du voir.
nier.

A ST JACQUES

A ln messJe chœur de chant de cet église a
exrute morceaux suivants :

to rie” de la messe de Paques de Fau-

cosnier.
Ze ‘Gloria’ de la messe de Nocl de Faucon-

“Credo” de la messe de Noel de Faucon-

   
gvbuut Jwsti", de Dubois.

Anctus” de fa messe de Paques de lau-

 

 
connier.

 

  

 

14 aux vêpres, Je ‘Magnificat” de Dubois.

les sollsies étaier MM. ftérubé, Daignault,
Ali. Lorie, T. TLortie, D. Poliquin-

Orpganiste, =. Duval : directeur, M. 0 EE. Pro-
let.

A VIAUVILLE

Le clhuvur de l'église de St Clément, sous da

direction de M. Eur, Latreille, a exécuté à ta
grand'inessé, hier, le programme musical  sui-

 

vant
Kairie, Ge Credo of Sanctus

  

Agnus, de Gounod © a l'ofiertoire, F "2
ria de Sper: Solistes : MM. Eve, Late .
toner, Uo Laporte, haryten, et Ro Duquette,
basse.
Ma-lemoiselle NDalmerans prisidait A 'orgue.

NOUVEL HORAIRE A ST PIERRE

A partir de dimanche prochain les messes du
dimanche seront dites aux heures suivantes :
Tore messe, 5 hrs 43: dd ième. G hrs 15:
troisième, T7 hrs 45: ème, spécialement
pour les enfants, & hrs 43. La grand'messe et
les vêpres seront aux heures ordinaires.

 

   

     

MGR O'BRIEN

Mgr O'Brien, rcheväque de ITatiiax, N. FE,
qui était en visite à l'arrlhevtehé, est parti
pour Ottawa, J1 arrêtera À Mortréal à son
retour.

LE NOTAIRE LANDRY ENTRE EN
RELIGION

M. J.T. Landry. notaire, vient de faire un
grand vide parm ses amis en quittant Mont-

 

réat pour New-York, où il doit entrer au novi-
ciat des révérends pères du St remeni qui
viennent. de prendre possession de l’égHise de =t
Jean-Baptiste «de New-York.

UN PASTEUR DONNE FA DEMISSION

A l'office religieux de mercredi dernier, à l'é-
lise congrégationaliste de Sion, on na donné
lecture d'une lettre du révérend M. Murrman,
annençant la r ration de ce monsieur com-

mo pasteur de cetle eguse.
On se rappelle que l'hiver dernier, le Rév. M.

Murrman eut des démélés avec ses ounilles par-
ce qu'il refusait de prier pour la Reine et le
succès des armes anglaises. C'est un américain

qui arriva à Montréal en 1899.
—

NOS CONCITOYENS ECOSSAIS
ls célèbrent leur fête nationale au théatre

de Sa Majesté

 

  

  

   

 

 

 

  

Les Frossais Ont jeycusement fÎté leur fête
nationale.
Mercredi soir, ils se rassemblaient au théfire

sous les
grand

“ OÙ devait aveir lieu,

  

un

La musique des cornemuses donna Je signal
du lever da rideau, et M. J, ©. Macdiarmid, Je
président de la société, et lord Strathcona, le
président honoraire s'avancèrent sur la seènr.
Les principaica chansons ct romances écossai-

ses, ainsi que les danses nalionaies, souleyà-
rent dans l'auditoire des applaudissements en-
thousiaster.

Vi ta milien de la soirée. M. Robert Reid,
polis laurfat de la sociôté Calédonienne, jut à
lord Stralheéona une pièce de vers et Une adres-
so. Cclui-ci répondit en termes émus et fit un
courtois Slog: «du caractère personnel de sir
Wilfrid Leurier, qui venait d'entrer en scène,
arcompagné de M, Rahert Bickerdike. &ir Wil-
fri? fut l’objet d'une démonstration Lrès sym-
pathique.
Kir Willrid, dans un discours trèa applaudi.

traita do la meniére dont chaque peuple célètsre
sa fête nationale. Sir Wilfrid mentionne les
nombreux services rendus au commerce et à
l'industrie au Canada, par nos compatriotes
d'origine écossaise. Montréal surtout, dit l’o-
ratenr, doit heaucoup aux Erossais: l'Université
MeGilt et l'hôpital Royal Victoria, qui nous
rappetiont les noms de l'hon. Peter McGiH et de
lord Strathcona, en font i.
Sur motion du principal Peterson, appuyée

par M, R, Mackay, on vote des remerciements
à sir Wilfrid Laurier.
Rornarqués entre autres sur l’estrade :
M. et Mme Goo. FE. Emart, juge Davidson, Dr

Finnie, échévin et Mme Rohertson, Rév.
Trot. E. Murray, M.
Mme J. Fulton, Principal Peterson, M. et Mme
M. J. F. Quinn, M. et Mme D. Macmaster. C.R.
AM. et Mme 8. Fraser, M. F. Rasmussen, Capt,
of. Mma McMaster, M. et Mma J. 8. Drierley,
Major Lydon, Dr D. McEachran, Rév. Principal
MacVicar. M. ct Mme W_ McNab, M. et Mme
David Robertron, Dr W. H. Drummond, M. J.
R. Dougall, Rév. Principal et Mime Goorge, Rév.
R. ITopkin, échevin et Rime Sadler, M. R. Pic-
kerdike, Capt. Greaves, M..et Mme John Allan,
Dr R. Stanley Weir, Dr et Mme R. Wilson, A.
I. Bowles, M. Jonathan Hodgson, M. ct Mme
C. McLean, juge et Mme Archihaid, M. M. Mac-
diarmid, M. et Mme David Seath, M. et Mme
James Harper, M. J. A. Cantlic, Rav. Alex,
King, Mlle McDougall, Heut.-col. Stevenson, M.
P. Mackenzie, M. Joseph Richards, M. Alex.
Murray, M. et Mme Sackville 8. Bain, Rev. Dr
et Mme Warriner, M. W. Angus, M. et Mme
Jas. T. Stranger, Nav. Prof. J. Ross, M. James
Wright, Dr Stewart, président de In Société St
André : M. W. 15. Doran et autres.

Nouvelles d’Arthabaskaville

 

 

  

 

 

(Spécial au ‘“Journal”’ )
Octobre, 30.

— M. J. FE. Méthot, avocat, président de
l'association conservatrice du comté d'Artha-
baska, est parti dimanche matin pour aller
adresser la parole aux électeurs de Piessis-
ville et de S!-Ferdinand; de là, il a continué
à Québes, où scs affaires  professionntlies
l’appelaient à la Cour d'Appel.

— Mademoiselle Edith Cannon, de Québec,
qui était en promenade chez son oncie, le
notaire Lavergne, est retournée dans sa
famille, après un séjour de trois semaines
parmi nous.
— Mlle Alice de Courval, est en visite chez

des amies, à Québec.

  
  

James MeShane, M. et.  

— M. Arthur Drouin, représentant de la
maison “Waldron & Drown,” de Montréal,
était ici, au commencezent de la semaine,
par aifaires,

— M, I. EF, Perrault, arcat, est allé a
Fecteau's Mills, dans l'intérêt de la pro
fessien.

— M. Frank Drouin état à Victoriaville,
lundi, dans l'intérêt de la maison Renaud
& Cie. de Québec.

— Mme Ienri Laurier et Mile Blanche l’e-
pin, xx sœur, sont parlics pour une Pro-
Hacncée de Put tours, dats la métropole.

— Mme Méihot ot sa ‘eme Alle Gubricl'e,
n resiennent aujourd'tui de la vieille ca-
pitale.

 

sé uctosre. 19600.

NouvellesdeSte-Clothilde de

Horton

(Spécial au ‘“Jourral")
Uctoure, 30.

Ir docteur Blondim, à Arthaba="a,
a fait du cant dices a la grand’ -

© dimazche dernier.

M. FX. Lem.cix, notaire d'Arthabas-
ka, (tit ces fours dermers, en Visite chez
ses nombreux amis de Ste-Clothilde.

— M Ambroise Champagne, de cette
roisse, souffre d’une maladie crave.

— M. J. Paré, notaire public. était à Ste-
Clothilde, dernièrenent pour faire le contrat
de vente de l'hôte) Guillemette D M. Alired
laforest, marchand.

— 3
no

me:

   

 

   

pa-

— La semaine dernière. ont eu licu les fu-
nérailles de feu Madame Chs. Tétreault. Le
clergé. pour rendre hommage d la défunte
gui était universellement respectée et etr-
mée vint Chercher le curps à 1, demeure inor-
tuairé à neuf heures.
Le deuil était conduit par M. Chs. Té-

veuli, éroux de la défente, et ses denx pe-
tits-erfants, M. Léon Robeive, et plusieurs
parents et amis de la défunte.
Une foule d'invitations avaient été en-

XOYÉes, CL COUX QUI ne purent se rendre.
se son* cnvress's d'ensoyer leurs condol‘an-
ces à M. C, Tétregrilt.

Le 23 courant. 2 mudi, a cu hou à li
porte de l'église, la vente de la terre de M.
Victor Dufresne, à M. Proulx, de Ste-Victoi-
re, par M. le député shérif M. J. Boisvert,

d'Arthabat&kavilie.

— Le notaire Lavergne gp adressé la pa-
role aux électeurs de Ste-Ciothilde, dimanche
deinier Ste-Clothilde est le château-fort
des censvrvaleurs dans le comté d'Arthabus-

ka.

   

 ————e ma

Avez-vous les ‘ bleus”

L'hypocondrie, mieux connue sous le nom
de “Bleus ou de “Spleen”, est une maladie
très commune, de nos jours, et qui a un ef-
fet disastreux sur le moral. Aussi, ne doit-
on pas néghieer ce mal et se laisser aller,
sans cause, à la mélancolie et à la tristes-
se."

  

Lorstiue vous vous sentez lourd, fatigué,
triste, sans érergie, et que vous éprouvez un
certain dégoût pour le travail, une répu-
gnante à veus mouvoir, prentz un verre de
Vin St-Michel, et vous senftirez aussitôt du
bien-être parcourir tous vos membres. Ce
tonique aussi énergique qu'agréable vous
stimule, vo siflardit, Tl ranime et ravi-
ve l'esprit. réveille l'imagination, éclairci®
le cerseau, met le sourire aux lèvres, € Ja
bonne hu:iseur au cœur. C'est le “*Chasse-
Spleen” par excellence. 269-1

  

 

 

 

Faillite de M. Dionne

AM. Ludger Dicnue, mazchand de charbon, a
déposé sen bilan i la demarde de W. ler-
bert Ewans, de la maison vans Brothers -
Principaux créanciers: J. Peardein, $2,111

Mie © Tessier, 5312; Paul lord, S425;
Evans Itrothers, $201.

M. MIGNERON CANDIDAT

 

 

il se présente comme libéral-indépendant,

anti-Impérialiste

M. l'avocat J. IT. Migneron a été diinent
inscrit comme candidat dans la division St-
Jacques, samedi, et c'est par omission que
son nom n'a pas paru jusqu'ici sur la lrste

des cardidats. 1) se présente comme liblral-

indépendant et anti-impérialiste.
M. Rrahant. herboriste, s'èst retiré de

lutte au dernier moment.
—_—

Acte généreux

la

 

 

Une dépêche de Halifax, dit que la compa-

gnie Télégraphique du C.P.R., à accordé à

chacun des soldats revenus d'Afrique à bord

de l'Idého, le privilège d'envoyer un messa-

ge gratis 1 ses parents ou A ses amis, pour

annoncer son arrivée.
fe

M. et Mme Laurier
 

Sir Wilirid Laurier était her au Vicer. M
a eu durant la journée une fongue conférence
avec M. Tarte et autres chefs libéraux,—st

toutefois 11 est d'autres chefs que Josepl-
Israël.
Lady Laurier est

Windsor mercredi soir.
ss

Assemblée dans St-Jacques

Grande assemblée conservatrice ce soir au
No 61 :ze Roy. Les orateurs seront M. Tan-

crède Pagnuelo, candidat; M. Lavallée, avo-
cat, et autres.
amo on

Ligue du Sacré-Cœur

arrivée d'Ottawa au

Dimanche prochain, réunion de la Ligue du
Sacré-Cœur, pour les jeunes gens a 8 heures
du matin.
 
Ye

Mariage princier a Boston
 

Le colonel Jobn Bayne McLean, de Mont-

réal, et Mile Slade, fille de Mme Denison

Slade, de Chestnut Hill (près de Boston),

ont été unis mercredi dans les liens du maria-
ge à Boston. Le garçon d'honneur était le
lieutenant C. Weldon McLean, de l'artillerie

royale de Woolwick, et l’un des maîtres des

cérémonies était M. R. R. Van Morne, de

Montréal.
Mie Slade appartient à l'une des plus an-

ciennes et des plus honorables familles du

Massachusetts. Elie est la nièce de la com-

tesse Dedla, de la cour du Portugal, et la

robe qu'elle portait à la cérémonie lui avait

été donnée par cette dernière.
4—————

Le New-York Central
 

 

Le 15 novembre prochain, le N.-Y. Central

prendra formellement possession du Boston
& Albany, s'il faut en croire une dépêche

‘adfessée de Boston au “New-York Times.”

Les bureaux de ce dernier chemin resteraient

"Boston.
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Cette signature est sur chaque boîte des vraies

Tablettes LAXATIVE BROMO-QUININE,
je reméde qui guerit lo thume bn un jour.

oY 

 
 
 

Guérie d'une façon permanente et tous ses
mauvais effets enlevés par {a

Burdock EiogdBitiars,
Siovous aver souflert de constipation de-

puis des années, et avez es ave de teus les re-
mides dont vous avez Lundientendu parier
ou dont vous avez M, saus en obtemr plus de
socligement qu'une dose de remède peut don-
NeF— S1 Vous avez été suiet @ toutes les tm-

 

 

 

sères assseides à la ennstipation, telles que
MEFaine, nausées, biltos1té, boutons. érup-
tion-, (uméurs sanguines, pretnt  Léwerre
des ete, est-ce que vous cé const'éteties pos

 

éTi de votre consti-
ce qu etic demegud

 une bénédiction d'être +
pation de manière à
rie ”
Le Burdeck Blood Ditters pent ven =

rir— guérir de manière que Li guérren
perme nente

1 l'a iat
vingl ans.

Un seul compte rendu pour prouver que ce
que nous isons est apa.
Mme Go Gasby, de Tarte 1a Vrain

Man, écrit Durant plus de deux aps qi
,

œué-
soit

dan de null ode cas depuis

  
   

 

soufiert de wigreine © Ge ooaen J as
sayor ne plusieurs prinjes of des brevetes
mals € n'en fprouvar apn ml ot ent és
rer et temporaire.
“Une danse de mes

d'esaver le Hurdeol 1 ter. et n'en
envoya ane demu bonteille pour commencer
J en déprouvai tant de hen gue ie eantinuat
den fre usage, et l'en er. en Lat trois
bovtetles, ce qui me guétir vomp'étenent

  

Ait tte vonscilla

  

SIT Yy à de cela dix mois. et. comme ma
santé a été des meillewes denis, we n'at-
qu'à tereroier la benne pee gs: ma con
seiilé de prendre le BB. 6 ’

Le)
 

MAISONNEUVE

  

M L-<ndre Ouimet, candid ot ouer dans
cette division, à assisté lner «on &  l'incn-
EUlalln d'Un nouveau Comité an Noo 03 roe
Galford, quartier st-Deni
Un nouveau comité à on 1 été inaueuré

au No 11 rue Mance, Monttesl Anne.
M 1 Ouimet infarn Secteur et «spé

fialeninrt ceux d'entre qui readent on©
dehors de la divisien Maisons ve, quil a
OUT un bureau d'mfortatims au th,
Cate Se-Lambert, Tél Main, 24a
Grande assemblée ce oi, dans Ly salle da

collège St-Jean. Baptiste, à l'ancie rats
Mars. -Atne et Sanguinet

No

di

—— — pee

LA SUCCESSION DE iM. HAYS

M. McGuigan nie qu'il ait éte désigne par
celui ci pour Iz rempizcer

 

Ou dit que M Charles WwW
tendant-géneral du Pactique Canadien, «1
candidat à la succession de UT Chatle M
Has, gérant général du Grand-Fron
M. Spencer Inetnéine refuse de parler
M MeGurgen, suritondant-cendral

Grand-frone, me qu'il ait été désice
M. Tlayvs aux ensorité.
remplacer celui-ci.

KOUVELLES MARITIMES

spencer, inne

 

dn

hal

da Granl="{rouc jour

   

LAD LAKE ONTARIO

Le Vapeur Loke Ontario, de la Leone Flder-
Trunpster, acte sald à ln Ponte For se,
dats bo bes du fleuve, tuer ath
« atrivera probabenent 6 Montreal.
dentain matin Les passagers de pren

   

 

Mine [oswel} last Mine Robtsson, MH
Trant Mo ou: wa Mow
M. Reid MON Feu Vie <M Iowan,
M. Félix Tremblay, Mi BE Hardy, MO dan

   

 

ter, M Andrew Wy Lv <nutr, M 14
Rosenthal, M Rob, Mo Haantuet Theadey
Mlle Reeves, Miu MOB Corker, W
FC. l'erguson, Rév. 1 ME Green, MON
TT. Gardner, M4 Hobnes MF Halewood,
lichord Seott, M. 4 Callin. tharts Barer,
M. Lionel Mahood, VU. 1 ST Wario, MLL
Bar, Devo Pope, Miss Anda

NOTES

L'Ottoman.
quattera be pods
gh eire, oa al su
dus nr =suires qe

—

Personnel

BEE NORE reprs sy

Montr'at <atness pour l'A -
les radonte détinitiis res
x revptes avatues

CUPITAISOE

   

   

 

 

Arrivés a = James

Mile CG Nilssen, Sherbrooke, Qué - T0.

wan, Newpopr, Ve VW HG Prien, Buy City,
Mich. Catgaky, FN O2 OT Prost,
Toronto, Mile = Tfoihrook, Indianapohs,

tnt. Mlle 11. Fb-throok, Cambridge, Mnse , A
Metormiek, 0 M. Ronthier, fttawa; M et

Hu ef, R'unbridge : 5

Ha- 

  

  

HT Walis, 1. Kone, Portland, Me Fred, ©

Lynch, Wo Tlup-phirey, Moncton, NOR Me

Mine ©. Maotillae!, = Gabriel | M. +1 Mme Jos
dE Smith, Quéties

du Loup; Cho I.
Champoux, M. et Mrne

John Murphy Rivière
Ericksan, Skara, Suède ; Mlle Ida Ma Sense,
Chas. Van, w-York ; « Vesrochers et fly
Opgdensharg Arthur Gendron et dame, ter
brooke : BC Furner, Louts arent oo Moe
Parent, Winnipre, Man: OV MeVdow, CF
Creager, Columbos, O7 Joseph Hébert, St Looe

natd : +. Briseoll, Malfax, N 1. G Zamn
Parry Sound, Ont : PF. Mass, Chark magne,
Co IL Pratt, Portland, Me: 4. : Mictener +
Mine Micténer, Toronto : LL M. Bédard,
Rémi: F. Morcault, Farel; PL JT Girard,
Jones, P. MrGarran, Richmond; Te Æ Fo For

tier, et. Mae Fortier, Vailesfield : WwW. nt
Donald, Craoby ; Nap, Gosselin, Lévis ; ML €
Mme CC. Robillard, St Gabriel: 1 OP. White,
Partiand, Mae: Jeseph Lussier, L'Assomption

Alfred Leard. New-York, W. \ Fraser, By
Harbour, ©.
—Sont arris Fhôtel Place Viger
ND. King [rvi litshere, Pa 1 VW O'Brien

Ras City, Mich: juge Melean, be OU A Prés
ehette, New-York © La J. Demers, P, Pillings-

 

  

  

 

Hat

  

  

 

     

by, A. €. IMouthier, JE. Dussautt, Québer : J.
A. Ch in, Montréal ; 8. Taourignv, “Trois-
Rivières : A. M. Ihisbyw., sir Wilfrid laurier, It.
Hourdeau, Ottawa; Alfred Roy, Foret, 11, Jo-

 

LesTroisForces
Vitales du Corps.
Les Milburn's Heart and Nerve Pills agis-

sent sur les trois forces vitales qui contcô-

lent la santé du corps—‘‘le cœur, les nerfs et

le sang”.
“Le cœur''—Elles renforcissent et règlent;
uérissent les palpitations, les tremblements,

‘intermittence, la faiblesse et l’irrégularité
du pouls; le vertige, la faiblesse, l’étouffe-
ment et la douleur autour du cœur.
“Les nerfs’*—Elles toni!;c.n, et renouvellent

les tissus nerveux épuisés et usés, et éleutri-
sent les centres nervèux; guérissent l’énerve-
ment, l'insomnie, la mélancolie, l'ataxie lo-
comotrice, danse de SSt-Guy, défaut, d'énergie,
fatigue du cerveau et perte de vitalité.
“Le sang’l—Elles enrichissent—faisant cireu-

ler, du sang rouge vivifiant, dans les artères,
réparant et renforcissant Lous les organes du
corps, guérissant les gens faibles, anémiques,
à visage pâle qui sont épuisés et débiles.
L'action réparatrice de ces pilules est mer-

veilleuse, ct ceux dont la santé est mauvaise
trouveront qu'un traitement aveu tes Mil-
burn's Heart and Nerve Pills rétablira rapi-
dement leur santé et leur donnera une vi-
gueur mentale eu corporelle qu’ils n'ont ja-
mais connue avant.
.Milburn's Heart Nerve Pills, se vendent ñ0

 

cents la boîte ou 3 pour $1.25 chez tous les
pharmaciens. 169-4,

 

NSTIPATIQH Petites Annonces
 

{ TARIF:
205 mots où moins, 10 cents chaque insertion.

 

 

  

 

    

    

1/2 cent par mot extra. |

Naissances, Martages, Décès, Services Anniversaires, 25 cents |
chaque insertion.

- — . i
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ACENES DEMANDIS
GEN TS trary egy

‘ + Nu demande
roller tes de conftance Veceurez- vous
Terme catatogue français tis Veuillez cores
Bopoudre en vrghets Stone & Wellington
ronto

Canada’s
entore quelques

 

    

  

 

 

A Lover

  

  
 

A LOUPR -- Petite manufacture de cigares
: ACC tous les accessoires nécessaires A a
fabri ato, conde au Centre dn comme
lon e poor S15 00 par Ines ‘ndresse

TOA Suroeyer, € rue St Laurent.

A4 rune
toutes les améhiorations

Then
AUANH-T 0

HaArelrestanrant, sis à
avant

Union vingt-cim chambres.

dde Acte, 218 rue St Paul

A LOUFR —
. ME Chee
moderor.
cope,

4 Lotie . 1

CA eu
S'atresser

 

ceo terre avec se dépendances,
cose be chen de la Lougue-d'ointe
À tacession John Tuli, Longue

; si

 

   
aint, (hn ’

A LOUUR — fans 1a metlleurs partie do In: rue St Derr pres du carré Se Louis, nuhart et un bas de nua, loser $15 par mote,PSeHentes dépendances “1 sur In rue Hô-Pltat an reenandt crtrepés cave étanche defremitre classe S'actresser à M A OCT Betha-
eo beeen 715 élites de la Pie d'nssurance

Vork Life on 3 The Sunod Office, angledes rues Université et Burnside x246-9
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LOUE IE — Un logement de 2 appartements.
tie cloeet. en arrière du No M0] rue Ca

Enuchertèrne  S'adresger au No Dÿ5 rue [ngau-
chetière x246-0
 
 

CHARS GAILNI OF

aN TROVNEES chambre et pension de table
wa Ne 217 avenue Hotel de Ville, pas

d'enfant 262-1

? Magnifiques chambres 1neubtées
+ ur tase du anton, améliorations moder-

nes FrnnHe privie, S'adresser 39 run Énint
Dents, Jardin Voor xan

THAMBRES

MEANTRIRE + A louer, helle grande chambre

  

f reublées en non, avec Vusare de Ie caist-
ne CUE rue ot Andie, A phoxitiaté de lu rue
Sherbrooke x37R6

(uen A letter, sur le devant, belle
tante sers, presier Cage, pone cou

Pheon ec DUUTS, permis premiére og
BST sue Por ster  
UIAMBRES A LOLER — boites.
A Ltées peur rues

ste Cu'fsrine,

A

rambres anes
furs svieaent, 2 ne

su

  

LOUP — Au contre > deux logements

 

 Get 8 Bppartonents, trés rorfortablos,
condittons faciles pour tons locntitires. ‘n-
dresser 520 rue St Ihendg, x 2340-08

(Cane - Grande chambre double, nftnée
2 sar le devant, à l'étage da Lain, Twig

Auer oy pension, an No 1342 rue du Chanp de
Mars. x215-3
 

 MONNAIES ET TIMBRES
Les personnes PUBSCUAUL do sicules sonne

él vieux Usmbres pourront connaître leur valeur
et sauront OÙ les vendre avantageusement en
#e procurant notre Manuel des ‘l'Imt-res of Mone
udics.  Expédie franco sur riception de guns
tentins. Ecrire J. Le. DU, ‘Le Journal. 185
 

 

MAISONA D'EDUCATION

 

COURS DU SOIR
PLACE D’ARMES, MONTREAL

  Reconunencers”t eo jundl, Lor octobre Enselgne-
ment Hrelividuel.  L' mmandez 1e prospectus Tai

CAZA el LORD,Mode
=s Directeury

 

UPERIEURE   COUR

CANADA,

PROVINCE DE QUERY,

Tnstrict de Montréal

+

Weir at Taohert
Montréal et y

«en ROCA
sie honuil-
J. .

Tx-parte — James
Smith Weir,

Camptell
de In cité de

falsunt affaires ensemble et
comme ingénieurs et fabricants
torres, nous la raison socinle de
Weir, pétitionnaites, pour su notnination
d'un curateur À la succession vacante te
fon William Harclay Stephens, en son vi,
vant de In dite cite de Montréal, gérant.

Ayart vu la dite pétition, il est ordonné que
les parents e* les créanciers du dit feu Willlam
Harctay Stephens dovront comparaître devant
tm Pratonotoaire de la Cour Kupérieure pour la
pravinée de Québec, dans le district de Mont-

rs nu Greffe des Tutelles, au Palais de Jun-
en In citf de Mantréal, vendredi la neu

vième jour de fovembre prochain, 1900, À dix

heures de l'avant-midi, pour donner leur avis
teurhaut la dite noratration d'un curateur, et
il est aussi ordonné que le présent ordre goit

pabdié denx fois dans ‘The Star”, en langue
anglaise, et deux fois en français dans "Te
Journal, deux foutnaux publiés dans la cité
de Montréal

Montréal, 29 octobre 1000,
(Signé) FF

Député Protonotaire

D. PARIZEAU
eau principal ot clos : 512 Lagauchotiore, T sl. Batt
BnDrehandn: Sih — HOS DE CIA,

BOIS DE CHARPENTE
Clos : Canal Lachine Bassin No 9, rue Ottawa,
T¢l. Marchands 1308; Cote 8t Louis du Miles
End. run St Laurent, ‘U6. March, 410. lan

0. DUFRESNE, Jr. & FRERE
BOIS DE SCIAGE,

EN GROS + + +5

2388, rue Notre-Dame, Moutré»

11. JOIINSON
Importateur et Jxportateur lo
Faurrures et do Peaux Cruos,
Faye leplushaut prixdu mar-

ene. On demnando des consigna-
Uons Express payé.

4£4, HUE ST-PAUL,
Montréal,

   

CHTAMPOUX,
uv 5.
 

 

 

 

NI — Aussi Jas pilus hauts
rix payés pour In CIRE D’A-
EllLEBet to GIN-SENG,     

ORIGINAL

Belfast Ginger Ale
PEUT ATRE RECONNU

K L'ÉTIQUETTE ALKUE l'URTANT LE MOU
14 LU FABRICANT SENNETH, CAMPBELL & CIE.
KENNElsaan~~ 1

tou  travail .

su. lex Heus

(or
(or
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POUR 25 CTS.
Sur réception de la som-

ne de vingt-cinq centins
Le JourNaL, édition quo-
ticlienne, sera envoyé jus-

 

me

qu'au Ier janvier 1901, à

toute adresse en dehors de

Montréal.

“JA MADONYT)"no-

tre nouvelle et splendide
gravure en 10 couleurs,
scra donnée en prime à
tous nos nouveaux abon-

nés,

TABLETTES QUOTIDIENNES

Vendredi, le 2 novembre
S| Tuete, Fate des

Énvéridee:

 

 

(3053-60)Patro-
Morts,

Mort du général Rapp (1420.
 

  

 

A méditer : Lane2 On se lasses de tout, ex-oplé du
travail.

 _— —
OBSERVATIONS METEOROLOGIQUES

Burean mféorntoginue, Toronto 1, # pm.
3e temps a GLS pluvieux, aujourd lividans

Outunio «t Ia Colambie Angliise
isp autres parties de la Pulysence. Un
rete du sud a acuffie eur las lac...

péreturd minbon el mnxian
6. 43-465 Kamloops, 34

: su. Calgary, 24-48; Pion
i Qu'Appelie, 30-50; Wionipes, 2

Arthur, 4u- ; ‘Faronto, 54- OL ANA, AE
G Montréal, 40-58 ; Québec, 36
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Lacs inférieurs et Daie Gcorgienne —
‘Faouest à nord-ouest : bean et un veu
frais
Vallée d'Ottawa et, ITaut St Laurent — Vents

d beau : Loirnaat à un peu plus frais
Laurent el Gale — Gros vents de surl-

334

fr
Vents
plus

 

   nue beau «et doux, avec quelques averses lu-
babes.
Provinces maritimes — Vents Iraic de sud et

 

   
id-out heau et doux, avec quelques
« tovales.

Loc Supérieurs — Vents d'ouest à nord, beau
et plus frais.
Manitoba — eau temps;

dans In température
feu de changement,

 

COURTES LEÇONS DE LA SAGESSE

Avez Dieu devant les yeux dans toute votre

conduite, et lui-même dirigera vos pus.

MONTREAL. 1 NOV. 1800 >
 

 

La Journée d'hier
—Formation du nouveau cabinet anglais.

+

ASSEMBLEE ENTHOUSIASTE
DANS STE-ANNE

MM. Quinn, McMaster at autres, acclames

par les électeurs de celte division
orporn.

Plusieurs centaines des électeurs du quar-
tier Ste-Anne se sont réunis à l'angie des
rucs Centre et Montmorency, hier soir, pour
acclamer le candidat conservateur, M. J. +.
Quinn, leur ancien député, èt les amis qui
étaient venus lui prêter leur concours.
L'ancien échevin T'ansey a fté appelé a

présider l'assemblée, et, en quelques paroles
tien choisies, a présenté le premier orateur
de la soirée, M. Donald Maémaster, le udit-
bre avocat.
Celui-ci a été vivement applaudi.

 

 

 

M. Macmaster fait d’abord un éloge bien
mérité de M. Quinn, qui, selon lui, parait
destiné à occuper une haute position dans
Je gouvernement qui arrivera au pouvoir mer-
credi prochain.
Ensuite, avec ly logique qui le caractérise,

M, Macmaster explique la question de la
préférence mutuelle entre l'Angleterre et ses
colonies, démontre les avantages d'iine telle
politique et blâme sir Wilfrid Laurier d'avoir
inanqué une belle occasion de procurer cette
aubaine au Canada. 11 blâme la conduite
du gouvernement à propos des contin-
gents. D'abord M. Laurier dit qu'il ne
peut envoyer de soldats en Afrique; en-
suite il est forcé de es expédier et sun guu-
vernement leur fournit des rations d'urgence
impropres à la nourriture humaine. FH ter-
mine en exprimant l'espoir que les questions
de race of de religion seront écartées de la
présente lutte. Les Canadiens ont commen-
cé la colonisation du pays, les autres races
sont venues les aider en cette œubre, et
tous devraient travailler ensemble en paix,

i former une nation grande, puissante et
prosptre. ‘
M. Quipn est reçu aux acclamations bruy-

antes de la foule. 11 rend comple de sa

conduite parlementaire, el demande encore
leur confiance à ses électeurs.

11 dénonce l'augmentation des
dépenses et de la dette pu-
blique, les violations dè l'indépendance du
parlement, l'adjudication sommaire des  en-
troprises publiques. ‘11 remercie le ciel, ce-
pendant. que les libéraux aient renoncé à
établir le libre-échange, qui aurait ruiné

nos industries.
I} termine en mettant les électeurs en

garde contre “la machine” eb en leur eu
seillany de ne pas se laisser influencer par
ln crainte ni l’argent.
M. Jos. Lussier, avocat, parla aussi quel-

que temps, après quoi l'assembléese disperse
én poussant des vivats frénétiques pour M.
Quinn gt sir Charles Tupper.

—_—————

SERVICE DE TRAIN

Peur le Lac St-Louls et Vaudreuil par ie

chemin de fer Pacifique Canadien

 

four la commodité de ceux qui désirent
visiter leurs amis de la campagne, cntre
Montréal ct Vaudreuil, lv chemin de fer Fa-
cilique Canadien fera circuler un train di-
manche prochain, le 4 novembre, partant de
la gare Windsor à 10 a.m., arrivant à Vau-
éreuil à 10,50 a.m. Au retour, départ, de
Vaudreuil à 5.15 p.m., arrivée à Montréal à
6 p.m.

 

eran

‘TRAIN DU DIMANCHE DU C. P. R.
——

Le train du dimanche partant à 10 a.m.
pour Plantagenet et au retour, arrivant à
Montréal à 9.45 p.m., est discontinué.

——

Une houateille d’Angosture Bitters, nour

varfumer, votre limouade et toute autre
boisson froide vous protègera contre la dvs-
pepsie, la diarrhée ok toutes les maladies des
urganes de la digestion. Assurez-vous qu'un
vous donne la véritable Angostura, manufnc-

turée par le Dr J. G. B. Siegert etSons.

! tés de faire des recherche

 

MORT MYSTERIEUSE
Un jeune mulatre, couché sur la

voie du tramway, se fait

horriblement broyer

 

Le jury du corener recommande aux auto-

t:tés de faire des rechercees tou-

chant cecite affaire
 

Un ‘esne mulâtre cniployé à inotel Wind-
SAT, CL HOMLIÉ  JsaaC !rinteé CSL Mort dans
des circonsiautts plus où munis myst.ricu-
tes mercredi soir Gun He demande encore au-
jourd lus si Cest un accident où La Meur-
ire.
Le soir en que tion, le tramway No 426,

de la lone St-benis ct Su-fenrs, se rendait
h cette dernière lccahté, quand, à la hau-
teur de la ree Bese de Lima, le mécanicien
du vehicle à aperçu un homme couché en
travers sur la voir, qui, à cet Endroit, es.
dans l'obscurité. le tramway allait alors
L'une allure modérée, mais Ie mécanicien n'a
pu l'arrêter à temps ce! Finconnu à été broyé
sors les raves. CCrst plus tard qu'en a iden-
Ulié le cadavre.
A l'euquéte du coroner, qui a en lieu hier

soir, le jury a renaun verdict de mart ace
crdenteile tout en recormnandant aux autori-

    

   

 

Le tadavre à (té identifié por des aus du
msitioureux, qui demeurent au No 24 avenue
Ararle.

LE CONCERTDES MARINS
Son Honneur le maire Préfontaine, qui avait

permis de présider était absent

 

 

Salle comble, Mer soir, au Windsor Hall.
Tous les offiaers el 1cs mateclots des Vais-
sceaux se trouvant actuellement =dans le

sport se sout, fait à lu fois un plaisir et un
devoir d'azsister au concert annuel des ma
ving.
Son Honneur le Maire Préfontaine, qui de-

vail présuder cette soirde,  Ctail... aus2at,
pour quelque ramon politique, sans doute,
Le programme, à l'exception de quelques

nUMATES, à Été iris bien exétulé.

 

Mentionnons tout particulhirement Me
Audrey, © Bennett, duns une chen on qu.
Tui a valu les Honneurs du rappel, Mile
Bennett est un soprano d'avenir.
Nous avons ausst duré un chour, “The

sea has its peach’,
M. lurk, dans une déclimmation, a parfaite-

nent imité différents accents des habitants :
du loyaume-Uni. Sen succes sut à valu
un rappel.

fête, etc.
Mlle Mildred Myers, accompagnait au

piano.
ass resere

UNE INDUSTRIE NOUVELLE

Qui rend te bois aussi inconibustible que la

pierre ou le fer

La compagnie dite‘“Hilectrie Fite proofing
of Carada™, dont M. RR. Wilson smith est
président et T. B. Stillman, de Nev-Yark,
directeur, a commencé Ia construction d'une
vastes usine à la Côte St-Paul, sur les hords
du canal Lachine.
Ce hâtimeut aura 132 pieds de front et sur j

une profondcur de 161 pieds.
Les matériaux qui entreront dans la cons-

tœuction seront surtout de la brique, de
l'acier et du bois à l'épreuve du fen.
L'industrie nouvelle, qui a obtenu à Lon-

dres et à New-York un succès phénoménal,
met le bois sur un pied de conrrence avec
la pierre et le fer, comme matière incombus-
tibile.

M. Payette fêté par ses em-
ployés

Une inlie fête intime a eu lieu hier soir au
Grand Central Théâtre, à l'occasion du 17e
anniversaire du gérant de l'établissement, M.
Louis Payette.
Le personnel de la maison a présenté à M.

Payette, un joli service de fumeur.
Des adresses de circonstances ont été pré-

sentées au héros de la fête par les acteurs et
actrices de la maison.

—————

Mort de M. Cummins

William Cummins, qui fut pendant plus

sieurs années préposé aux bagages à la gare
du Grand-Trone à Belleville. Ont, est décédé
à sa demeure, à Montréal, mercredi,

I] était Agé de 75 ans, et laisse une évou-
se eb une nombreuse famille.

Au Royal
a———

“Remember the Maine a fait bonne salle
toute la semaine au Royal. Le spectacle
d'une bataille navale darant dix minutes est
quelque chose de peu banal ¢t bien propre à
attirer l'attention d'un publie ausst amateur
que le nôtre de nouveautés théâtrales,
La semaine prochaine une pièce intitulre

“Les impériaux,” jouée par la troupe de
Harry W. Williams. Cette troupe ne sera pas
sans laisser parmis nous un bons souvetur,
car on la dit une des meilleures qui soient
jamais passées à Montréal.
À la tête de lu troupe on remarque
Blanche Newcombe, Darmody, Phyliss Ruf-

lell, Whitelaw, Stewart, John BE. Can, Bor-
ton, Ashley. Raymond et Mula.
H y a aussi deux Douffonneries intitulée

I Sur la Plage” et “La véeeptioo de MeNal-
y
Mercredi soir, on Jira sur la scène, le ré-

sultat des élections.

L’élévateur Conners
—

Les ouvriers employés aux travaux de l'élé-
vateur Conner’s, ont quitté leur travaux hier
soir. Leur départ marque la fn des (ra-
vaux d'excavaticn.

 

 

 4

Le matelot Léonard
 

Le cadavre trouvé cette semaine dansle ca-
nal a été recunnu comme étant celui du inate-
lot Francis Leonard, qui, il y a quelques
jours, tomba à l'eau durant la nuit, en tra-
vaillant à bord de la barge ‘lola “. entre
Cornwall et. Montréal.
Le coroner a rendu un verdict de mort ac-

cidentelle.
Le défunt demeurait au no 86 rue Murry

+

Accusé de vol
—

Les déteclives ont arrêtés hier soir un nom-
mé Jean-Baptiste Falardeau, agent, sous
soupçon =d'avoir volé une certaine somme
d'argent à M. Victor Morin, notaire. L'ac-
cusé comparaîtra ce matin en cour de police.

  

——————

Accident à un bucheron

A 18 heures, hier matin. la voiture d'am-
bulance de l'hôpital Notre-Dame a été apipe-
lée à la gare Windsor, pour y recueillir un
bacheron nommé Joseph Sauvé, âgé de 23
ans, qui s'était infligé une blessure au cuir
chevelu en travaillant au lac Tupper, sur le
rhemin de fer du Pacifique

par le “Studio Club”, |

Li JOURNAL Nit date 2

ENCORE

Ste-Thérèse, 1.

A deux heures et demie, cette aplès-midi,

les candidats se rencontrirent pour Une dis-

cursion publique=-M. Raymond Préfontaine

s'était assuré d'une armée de claqueurs, avec

; Michel Compeau, comme chef. L'organ-
sueur en chef de M. Préfoniune était en-
touré d'un contingent tapageur qui fut cause
de plusieurs scènes tumultuçuses qui torurnè-
rent en définitive contre le candidat libéral,
M. L. A. Chatvin, candidat conservateur. ou-

quisitoire contre l'administration fédérale,
démontrant les inconséquences du parti libé-
ral ef de ses chefs—sur toutes les questions

| de première importance pour la classe agri-
i cole. Le passé publique de M. Préfontaine

int, mis sous son véritable jour ct les  élce-
teurs nus en garde contre lespromesses du
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“Hon, M. Nantel.

St-J drome, Québec

* Monster,

MM. Nantel ajouta que M. Damien Rolland,

le chef de ln famille Roland, était nostile a

la candidature de M. Préfontaine dans le

omté de Terrebouns.

“a Préiontaine, parlant de la Colanisat ion,

s'est vauté de Lous les argents demandés et

abtenus par Ini, mais il na pas qr Su il ies

avait employés sur ses propres Chiers oi à

déblaver la rivière Castor, qui sert à flottes

le bois de la scierie Farent.

Sur los entrefaites arriva Sir Willrid Lau-

rer, accompagné de M. Wilitid Mercier, avo-

at. ;

“le premier ministre était é idernment fa-

tigué de la reute qu'il venait de parcourir, et

son discours s'en ressentit,
n se perdit dans des généralités ct fut ac-

cueilli en conséquence. ;

Cotame jeu de not piquant, autant que

nouveau, il répeta que le nom Tupper était

fatal, vi qu'en français ce nom se prononce:

“Ju perds” * Les amis de Michel Cam

peau se pAmaient d'enthousiasme et le ““pre-

ner’ s'éclipsa. ;

M. Chauvin attagua de nouveau la politi-

que générale du cabinet Laurier et justifia la

conduite de l'opposition sur toutes les Inesu-

res intéressan le tien public.

L'honorable M. Nantel, revenant de

_

nou-

«eau à la tribune, fit wander Nir Willnd

Laurier et lui posa les questions suivantes .

PREMIERE QUESTION

«Sir Willrid Laurier, n'avez-vous pas dit,

en 1896, sur cette estrade, en face de nous,

qu'il ne s'écoulerait pas six mois après votre

AITIVÉE au pouvoir, que vous nayez réglé

à question des Kcoles i la satisfaction des
parties intéressées; Co
Que vous nommeriez une Commission 2 la

tête de laquelie serait Sir Olivier Mowat, à

le chanipion des écoles séparées; et que si la

concilliation ne rlussirail vous exerceriez le

recours constitutionnel que fournit la loi re

cours aui devait être coinplet et entier.

Sic Wilfrid était devenu pensif pale, décon-

certé. Le sourire avait fui de si
figure ; le moment fur solennel. La téte
penché, 11 hésitait :

‘Toutefois, il se ravisa, 11 ôta son chapeau

salu et dit :.
‘Bien, il y a de cela assez longtemps, Je

ne puis me rappeler les paroles que jepronon-
çai alors. Néanmoins c'est. le sens de mes pa-
roles. Et j'ai depuis réglée cette question.”

DEUXIEME QUESTION POSEE PAR
L'HONORABLE M. NANTEL.

« N'est-il pas vrai que vous n'avez pas

voit d'abord l'assenblée par un violent ré-

UN DEMENTI
Leee 3

M. P. D. Rolland nie que sa famille ait été in-
sultée par les chefs conservateurs de

Terrebonne et qu’il! appuie
M. Préfontaine
—

C'est grâce à la Protection que la Fabrique Rolland a prospéré,

et en dépit de M. Préfontaine
——

On pose à M. Laurier deux foudroyantes questions à Ste-
Thérèse, sur la question des Ecoles

+

 
i

“La Presse de ee soir publie une prétendue entrevue
qu'un de ses reporters aurail eue avec inoi; Vous pouvez être

certain que cela est faux, que je n'ai pas vu le reporter de lu

“Presse”, ni ne lui ui dit que la famille Rolland avait été insultée
dans le comté de Terrebonne par M. Chauvin ou autre.

pouvez être certain d'ime chose, C'est gne je n'ai pas oublié que si

La fabrique Rolland x prospéré depuis su l'ondation c'est grâce à la

protection que lui ont accordée les gouvernements conservateurs

qui se sont succédé et malgré M. Préfontuine, qui a toujours été

libre-échangiste et qui s'éceupaii lort pen que la fabrique réussisse

ou non, du moment que sou parti arriverait au pouvoir.

Une autre raison ponr kiquelle je crois que la famille Rolland

ne doit pus de recontaissance à À, Préfontaine, c'est d'avoir fait
rayer le nom «de ses membres de laliste de votation du comté de

Terrchonne, et ce avec l'aide de M. Petit.

“ Bien à vous,

“P. DONATIEN ROLLAND.”

£0030008600000208030000009305030900080036000000000000¢

; et qutres, lesquels furent consultés.”

“0
Tt

 

 
candidat de Maisonneuve, aujourd'hui candi-
dat dans Terrebonne.
M. Chauvin fut très bien accueill .

M. R, Préjontaine fut acclamé par les gens
de la clique Campeau, dont Lrois où quatre
étaient munis de ‘‘garcettes'’. Le candidat ‘
libéral parla du pétro!e, uinsi que des succès
financiers obtenus par lui, comme maire de
la ville de Montréal. T1 s'engagea à doter le
comté de maints subsides, si les électeurs le
choisissent comme député.

L'hon. M. GG. Nantel, fit ensuite une
revue générale des méiaits du gouvernement,
au grand déplaisir de la troupe Campeanu,
qui doscnait de plus en plus turbulente. Les
présidents de l'assemblée, MM. Waddell et
Lonergan, durent intervenir plusieurs fois
pour rétablir l'ordre.
M. Nantel donna ensuite lecture de la

lettre suivante, qui parle par elle-même,

045600449206000400080$665  + MONTREAL, 31 octobre 1900.
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consulté les parties intéressées, Mgr Lange-
vin et e clergé catholique; que vous avez fait
vésler Juestion des écoles par MMess Tar-

et Sifton après avoir s is Ce
à Dalton McCarthy an Souris le règlement
Sir Wilfrid était acculé dans ses derniers

retranchements.
Les auditeurs €taient impatients d'entendre

su réponse. Il y eut un silence de mort
dans l'assemblée. Il fallait parler, et le
premier ministre du Canada, haletant, prépa-
Fait sa réponse.  Entin, il dit: ‘avant le
règlement de celte question, j'ai eu plusieurs
entrevues avec les intéressés, Mer Langevin

l'honorable M. Nantel reprit alors:
Sir Wilfrid Laurier j'aurai le courage

=

de
vous dire en face de cette immensei d € Assam-
blée: Vous n'avez jamais vu Mgr Janse-
vin avant de régler cette question, Ce der-
mer n’a jamais donné son assentiment à ve
tre prétendu règlement. Au contraire. il
l'a réprouvé et l’a formellement déclaré qu’il
n'avait jamais été consulté. Seuls, MM,
McCarthy, Sifton, Clarke, Wallace, Green-
Way, et 1"‘Orange Sentinel" acceptaient,
après l'avoir eux-mêmes dicté, le règlement
provosé.”*
Les paroles de l'honorable M. Nantel pro-

duisirent leur effet. Les amis de M. Dre
fonatine, Campeau ®t autres ‘‘ejuseem fui-
nae,” Gcumaient de rage. Le mot d'ordre
était donné; le chef Campeau s’avanga vers
l'endroit où 5e tenait l'honorable M. Nan-
tel. et pendant plusieurs minutes, les prési-
dents durent ordonner aux gens de M. Pré
fontaine, venus de Montréal, exprès pour ln
circonstance, de ne pas troubler l'ordre de
l'assemblée, sinon, on prendrait les moyens
nécessaires pour faire respecter les oraleurs.
Sir Wilfrid Laurier se retira par une issue

cachée, jurant. mais un peu tard, qu'on ne
l'y prendrait plus.

L'assemblée était évidemment en faveur du
parti conservateur.
MM, G. A. Marsan, A. Brossard et 13.

Nantel, prirent ensuite la parole en faveur
de M. Chauvin, et l’assemblée fut close vers
les & heures.
Cette assemblée, qui avait réuni pas moins

de 2,000 personnes, a eu le meilleur cifet
pour le cxalidat conservateur; Je sort de
M. Préfontaine est fixé. Un monsieur Law-
rence Wilson, de Montréal, qui s'offrait de
parier pour M, Préfontaine, a dû retirer son
pllre.

 

 

‘“ Jean Baudry’’ aux Soirées
de Famille
 

On a baillé fermeaux Soirées de Famille,
jeudi dernier. Nos acteurs se négligent évi-
demment : est-ce un des effets de la bienveil-
lance que le pubdic montréalais leur a jus-
qu'ici montrée ? La salle était bien remplie
et l'auditoire aurait aimé pouvoit applaudir
plus souvent.

On annonce pour jeudi prochain, le 8 ra-
ventre, “La Course au Mariage‘, comédie
en quatre actes. Jl nous fait plaisir d'annon-
cer pour co soir-là la réapparition de M.
Fubar Roy, le populaire directeur des Soi-
rées. cE
pre

Le Grand Nord

Les trains réguliers du Grand Nord com-
menceront a circuter entre Québec et Haw-
kesbuty. ln semaine prochaing.

-D'après un des princitaux ‘actionnaires du
ch&min, la construction du Pont du Bout-de-
l'He commencera cet hiver, et les voies fer-
rées pourront ensuite 5e rencontrer dans lo voisinage de Joliette. Rien n'a été décidé,

“cependant.  
“ Nota Bene
—

Le nommé A. Taveëdure, arrêté pour ré-
pondre à une accusation d'ivresse, n'est pas
M. Adrien Laverdure. huissier, de Montréal,

eeeentre

DIVISION STE-MARIE

 

Assemblée ce soir
+
 

Ce soir à 8 heures, au No. 1014 de la rue
Ontario, M, Charpentier ct ses amis adres-
seront la parole.
Parui les orateurs se trouveront, MM. Ar-

sène Lavallée, : échevin, Jeannotte, J. 1B.
Boissonncaul&}  Doyon, ancien député, W.
Monet, H. Trudel, Dr S. Lavioleite et au-
tres. AS +
Les électeurs de la paroisse du Sacré&-Cœuf

  

sont spécialement invités. €

M. J. B. Dubois chez Lord
«1 Strathcona 5
 

M. J. B. Dâbois, le musicien bien  connu,
a cu. hier Soit, l'honneur de jouer dans les *|, salons de lord Strathoona. sur une invitati
svéciale de celui-ci, ' >

? +

« muers, le 7 novembre, dans la di.isicn
: Marie.

y LMBRE 1900

En FAVEUR DE M. ROBERGE

Belle assemblée tenue dans Ste-Marle,

mercredi soir près de la tente

de M. Tarte

 

Mercredi soir, une assemblée convoquée par
M. F. Koberge, le candidat ouvrier dans Ste-
Marie, pour les électeurs de langue anglaise
de ce quartier, a eu lieu en plein air, & l’en-
cuignure des rues Ste-Catherine et Papineau,
À quelques pas de la tente du ‘‘gosverne-
ment.”

Président, M. M. Martin. ;
Ont parlé: MM. Roberge, W. Darlington, J.

A. Rodier, L. %. Boudreault, ex-can (dat ou
- dans Ja division Ste-Aure, et J. D.

Mack. ;

Le candidat ouvrier expose certains arti-

cles de son programmes. ll ne veut pas s'ar-

rêter \ relever certaines attacucs aussi injusi-
tes que gressières que des orateurs ont faites

contre lui la veille. Tout ce qu'il veut, c'est

de faire comprendre aux ouvrices, la nécessi-

té pour eux, à l'heure actuelle, d'envoyer un
des leurs au Parlement. Avant d'accepter la
candidature. 11 prévoyait tous lcs obstacles

qu'il aurait à surmonter, toutes les attaques

auxquelles :1 scrait en butte.
J} a commencé et il continuera la lutte,

sous le manteau de la plus stricte indépen-

dance ; 11 portera toujours, haut et :erme, ic

drapeau des droits de l'ouvrier, et si les ou-

vriers, oublieux de leurs int ++ 17 sndon-
nent, il pourra du moins leur remettre ce 1ra-

peau sans souillure- oo
st. Darlingten, partant de ce principe que

les partis poliviques nfont jamais rien fait

dans l'intérêt des ouvriers, dit que dans une

| division où H y a un candidat ouvrier, 11 est

du devoir des ouvriers de voter pour ce candi-
dat.Ceux qui se ransent du cu. de ses ad-
versaires sont des traitres. Quant . *
tient à prouver sa flus :té à M, Roberre,
comme à un candidat ouvrier TécHemant in-
de. eniant,
M. Waodier parle en francois pour lez quel-

ques électeurs de langue française présen:s.
+1 rélute, avec force preuves, les accusations
de “‘partisannerie et de corrupron portes
contre Im Sodier -dmeb quil © a plus
d'activité que de coutume dans le varvs de-
pur crelque temps, mais de prospérité il
n'en Lot gue ches les riches ct le mouvpn-
teus. Lis salaires D'ONt pas guguien. PA pro-
porcon du coût de le vie, dit M, uvvarer.
M. Boudreeult démont 193 prétentions de

ceux qui dient cue le tem :t pas npror-
tun pour es ou riers d'envoyer un de leurs
représentaits à la Chambre. Quand le temps
sera-t-il opzortun * demarde-t-il, Cuand rovs
serons morts. ou quand novs aurcns con. er
ti des adversaires des varlis ?
On demande aux auditeurs s'ils sont ou

non favorables à wne candidatore oavriire.
La foule répond : “Oui! oui!”
M. Mack parle de la iourn e de huit “cures,

 

 
 

1
    
 

qui répartirait le ‘ravail d’une manière rlus |
  égale entre tous les ouvriers, e€t leur assu-

rerait du travail pendant tous les meis de
F'anrée.
L'orateur recomirande aux différents comi-

tés de manufactures de continuer leur tra
vait ; les ouvriers arrixerent airsi ‘ois re

tape

Le président anrence unc autre assemiide,
qui aura lieu vendredi soir, et dort le lieu
sera annoncé par circulaires ct par la voio
des journaux.

———

KOS SOLCATS U'AFRIQUE
Ils sont partis de Halifax ah.
30 ce matin pour Montréal

 

I.'¢chevin Sadler a requ la dépéche suivan-
; te, hier après-midi,

“Contingent vient d'arriver. les soldats
de l'Ouest partent cette nuit, arriveront à
Montréal samedi matin. Enviren 150 d'en-
tre eux, y compris les nôtres, resteront à
Montréal 2 ou 3 heures.

“Télégraphierai plus
le lunch.
Prerdrai train spécial du contingent cette

nuit:

{ard s’ils acceptent

“RENE BEAUSET,

Sous-secrétaire municipal.”

L'rathousiasme avec lequel on à accueilli
à Halifax, les 400 soldats d'Afrique com-
mandés par le lieut-col. Pelletier tenait
presque du délire, s'il faut en croire les dé
péches que nous recevons d'Ilalifax, ‘L'Ida-
ho est entré au port à 3 heures du matin au
son du canon. Le lieul.-col. Pincault, sous-
ministre de la milice, accompagné des méde-
cins qui devaient examiner les soldats, s’est
rendu à bord, où l'examen et la paie ont eu
lieu. On n'a découvert parmi les so:dats au-
cun cas de maladie conlagicuse.
A leuf débarquement, les soldats ont

entourés de soins et de prévenances. y
eu parade, office d'action: de grâce, lunch,
etc. Un banquet a eu lieu hier soir, i.es
troupes ont pris le train à 1.30 heures ce
matin pour Québec et Montréal. Ils Aarti-
veront ici demain matin. Pas de démons-
tration sur le Champ de Mars, 11 n'y aura
qu'une parade par les rues de la ville, une
réception et un lunch. Les soldats se ven-
dront de la gare Boniventure & la salle d'ex-
ercice par les rues Windsor et Peel, Sher-
brooke, St-Denis et Craig.
Les autorités de l'Université McGill, du

collège Royal de Victoria, du Mont Saint-
Louis et de l'Université Laval ont été priés
de faire placer les étudiants en face de
leurs édifices pour acciamer les troupes à
leur passage.
La salle d'exercice sera fermée au

tant que les soldats n'y seront pas

été
My a

public
mtrés

et assis. Les portes seront alors ouvertes,
mais elles seront fermées dès que la salle
sera suffisamment remplie. Ceux qui ant
des billets sont priés d'entrer avant l'arrivée
des soldats et de prendre leurs places dans
les galeries.
Les porteurs des billets d'adm ssiop  de-

vront entrer par la porte du bureau de la
brigade, et non par la grande porte d'entrée
on leur demande de se placer avant l'entrée
des soldats.
Le lieutenant-colonel Roy, commandant mi-

litaire du distsict, dit que toute les troupes
de Montréal prendront part à la réception de
nos volontaires.
Lord Strathcona, I'hon. juge en chef 1l.a-

coste e* l'hon. juge Davidson ont été invités
à adresser la parole à la fin du banquetUne
Outre les Forestiers les Odd Fellows figu-

adresse sera lue par Son Honneur le maire.
reront dans la procession, ainsi que plusieurs
fanfares, les étudiants de McGill, les por-
piers-vétérans, le “Loyal Independant Recep-
tion Band and Fife Comm ttce, ‘etc.”, les Ca-
dets du Mont =St-Louis, les Ouvriers Unis,
les Sons of England, les vétérans de l'armée

‘339 ‘auliteI EI ap Je

A Ottawa

La population de la. vieille capitele prépa-
re une réception à nos volontaires revenus
d'Afrique. Vingt coups de canons seront tirés
de la citadelle, et après Ja parade des trau-
pes dans les rues, il ÿ aura tn ‘smoking con-
cert'’ monstre au patinoir. Dans la soirée, 11
y aura feu d'artifice.

 

 

A Québec
Ottawa, 2.

Un télégramme adressé de Halifax au
maire Payment hier soir, dit que les soldats
d'Uttawa arriveront fei’ à & heures samedi
par train spécial venant de Montréal.
—re

DEMENTI DE SIR WILFRID

(Dernie heuro)

Sir Wilfrid nie à nouveau l'accusapar M. Cae usation portés

 

 

Une assemblée des électeurs

de la division St-Antoine favo-

rables à la candidature du

 

aura lieu dans la salle RABY,

coin des Rues FULFORD et

ST-JACQUES, VENDREDILle

2 NOVEMBRE, a 8 hrs. p.m.

MM. les échevins Laporte,

Raby, Sadler, ainsi que MM.

Atwater, Robertson, McCord,

Cardinal et autres, adresseront

la parole. 240-1
 

Le prolongement du Grand
Tronc

Durant toute la durée de son administra-
tion, M. Hays, s'est appliqué à développer
cette voie du côté de l'ouest, dans le but
évident d’attcindre un jour ou l'autre la cô-
te du Pacifique. On se demande si la rési-
gnation de M. Hays portera le Grand Tronc
à changer ses plans.

———_

Le prix des rails
 

M. Charles M. Hays, gérant général du
Grand Tronc, dit qu'aussi longtanps que le
prix des rails de chemin de fer sera de $26 la
tonne, le Grand Tronc s'abstiendra d'en ache-
ter. Les rails d'acier, vendus à raison de $16
la tonne, raprortent encore un beau prolit
aux industriels.
—

Le capitaine Stevenscn en-
voyé en Angleterre

Le capitaine Dasid Ste esson, frère de MM,
J Ales. et A. WW Ste enson, de Montréal,
a ét/ envoyé d'Afrique-sud tn Angleterre pour
y suivre ;n traitement médical.
Le caitaire Ste-erson Ctait dans le “om-

merece, dans le sud de l'Afrique, «uand la
guerre ‘clata, ct il s'enrAla immédiatement
sous les drareaux anrlsis. Au cours d’un en-
gagement avec Jes floors, il a requ une bles-
sure (rts grave à un ail.

mrem

Servante infiléle

Un» ser-nite d: nom de Edith Merpolt a
te cond noe her par € recorder de net
mo. nt, © sis ‘Pas de run, jour avoir .o-
lé Sul à sun acron.

es

LES EC. ECS

  

M Tiflsbory, champien des jouvurs d'é-
shecs des Tita is, et d'un des plus forts
i 8 ‘‘xars voir” du monde, vet à Montréal

hier matin.
Moutrsar €

Université, cede apr =
SlnEanat lement ce setr.
Samedi, il jouera au Montreal Chess Club. Ce

sera une helle occasion de voir M, Pillebury fai-
re un de cen tours de force, cur on nous a dit
Guilt doit jouer “sans voir’. A bon entendeur
salut.

 

  

 

  
ess Club, 55, rue de
idi, vers trois heures

  

oe

LES MESSIEURS PAZINET
FONT DES LEURS

Mais ze fon: promgtoment mettre à leur

piace par M. ffenaud, candidet

consotveteur

 

Joliette, 2.
Mercredi après-midi, assemildé» contradictoire

à Ste Mélanie. Los aruteurs furent du côté
conservatenr, NM. J. A, Renaud, candidat con
servateur, J. Martel, avorat de Joliette
0. Guilbault, nataire, «€ du cé tihé
Chs. Mazinet. candidat, ainsi que son ir .

louis Nazinet. percepteur du revenu et offic, r
de douane À Joliette, et J. FE. Rivard, étu-
dinnt.

L'assemlilée, aeeez nombreuse, fut présidée par
M. le maire Onésime Perrault. les orateurs
furent écoute avec attrnlion et l'assemblée fut
des plus patslble,

M, Louis Mazinet s'étant p-rmis d'arcuser M,
Renaud d'avoir déclaré qu'if achèterait les éter-
teurs s’il le fafiait plutôt que de faire tat-
tre par M. Charles Pasinet, cette accusation fut
promptement relevée par M. J. Martel, qui dé
fix l'aceusaieur de nominer un eu] témoin à
l'appui de sa prétention. M  Bazinat ayant
esa) de de se disculper on citant les noms he
MM. Alex. Rivard et Ulric Gervais, la chose fut
Lite par ces messieurs, ot es dérlarations ose
sermentées à cet, effet.
Te public n'a pas cru un traître mot de l'ac-

cusatisn portée contre M. naud.
M. Renaud gagne du terrain tous les jours a

Ste Mélanie.
Le soir il y eut une réunion des quatre sotis-

comités de la ville de Jolirtte. Près de cing
cents personnes étaient présentes, Tes discours
furent prononcés par le président, général, M.
MrConville, M. J. M. Tellier, M.P.P., J. Mar-
tel, avocat de Joliette, J. A. Labolle et Ls
J.oranger. avocats der Montréal, ainsi que par
M. David 3Mnsse, comptable de Joliette.
Comme à Sts Mélanie, les orateurs conserva-

teurs furent anplœuris avec enthousiagme. La
candidature de M. Renaud est de plus en plus
ppulaire et sa majorité chiifrera dans les trois
cents au jour du serutin.

Hier, ler novembre, belle et nombreuse as-
semblée à £te Emêlle de l'Energie. Le candi-
dat libéral. M. Charles Razinat, paraissait
abattu.  L'affirmation faite par son frère,
Louis Mezinet, à Ste Mélanie, est mise au jour
par M. Renaud ; l'avditoire est indigné de la
fourberic ot. de l'audace ‘de l'employé public
Louis Bazinet. Celui-ci se fâche et dit des in-
jures à M. Renaud
La paroisse de Ste Emélie de l'Energle aug-

mentera sa majorité en faveur de M. Ronaud,
M. JT. N. Tellier. ex-député & Québec, à fait

un bel exposé de la situation politique.
Aujourd’hui, assemblée à St Côme. Le 4 no-

vernbre aura lieu à St Alphonse Ia dernière ns-
sembliée contradictoire de la campagne.

ees

LE DEMON MX STFPSIE, — Dans les
temps anciens, c'était une croyance populaire
que des démons planaient invisibles dans
l'air amt/«n“, cherchant à entrer dans le
corps des hommes pour les tourmenter. A
présent, le démon, dispepsie est en liberté de
la même manière. cherchant à se loger chez
ceux qui ‘’invitént par la négligence ou le
défaut de sagesse dans leurs habitudes.
Et une fois qu'il est entré chez un homme,

i} est difficile de l'eu déloger. Celuiqui se
trouve ainsi pnssédé devrait savoir qu’il r a
un Vaillant ami prêt àcormbattre pour lul
c'est les Pacmeclee s Vepetable Pills, qui
sont ttoujours prêtes » l'épreuve. 206—6
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BROWN’ Bronchial
Troches.

DE BOSTON,
Soulage les Rhumes et les Toux.

** Ne contiennent ni optum, ni autre prin-ctpe detotèrs”—Dn A A. HATS, Uninsiats,
ston.

Vendu en Loites soulemont. Faites attention
aux contrefaçons. 78
ON i
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Tél. des Maronaana: Rao Notre-Dame 714

COLLETS,
ORAVATES,ithe, | Le P. LEBEL
Morcorios!
 

 Penae 1683 Rue NotresDame
Ero. Ero. | Pfs lo 001d Bf. Lambert:

- = Idan

AMUSEMENTS.
=—>=>>———-—

AAmie—SEMAINE DU5HoveMerE
MATINEE SPECIALE MERCREDI,

(Jour del’élection)
Rapports compets de I'éloction por jie,

Mercredi sir, Igne spéciale)
MATINEE REGULIERE SAMEDI.

Bplendide production par LIFnLrn & Meg
RAND DRAME DE HALL CAIN 4

“THE CHRISTIAN"
S0—ACTEURS SUR LA SCENE—50

Prix—g 00, $1.00, 75¢, Bic ct 256.
LA vente des slèges commencera nujourd'hul
= Tr

THEATRE ROYALCasque apres-mid et le soir
Cette semaine, 29 Oct. LePRIX-10, èvet 30 cts. REMEMAEr The Maina1a semaine prochalne: Tue [myen aVAGANZA." LAL Fain
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HEATRE. NATIONAL FRANÇAIS
Cette Bemalne. LA MERE 1U CONDAUNÉGrand drame en 4 actes. Prix populaire. ‘Tous | àsoirs. Matinéos lundi, mireredf, teud,, samedi … 208dimanche Durant les nurnctes Del A Phone Patte =

eur, Stewart, musiqu: excontrique. Entrée‘ =
pale, 1419, ruc'Ste-Catherino. q ntrde prinel.

-—-— 1%

THEATRE DE LA RENAISSANCE, 105 Ruo 8
Hie-Catharine. Cette semaine tous les lours:

“LES BUXEUS ou Massacre des Chinalsn. 5.
drame plein d'actualités. Repr6sentations: mit
2hrs, soirdes, 8 hrs. Prix popalatres. J

MOSUMEXNTSOIREES de FAMILLE "oyu
Mercredi, 1e 31 octobre 190), à 8 lirs, pm

E Drame en 4 actey
JEAN BAUDAY. Par JACQUES vaCoin -

Billets en vento au magazin de plano “
No. 18s rue Bte-Catherine. Prix popainiesELE:el

265- 17500

Menu à PHbtel Fortin
Sous la direction d'Augusto Dubray, jeder

du Grand Vntel. A5. crdevant
Aujour Fhul do anldl à 3 hrs nm,

Coin des Rues St. Jacques et St. Gabriel

J SOUPS
Blé-d’Inde.  Soupe aux huitres,

PiDISSO À

Maskinongé à la ITollandaise,
Perche frite à la MeunitEx eR cunière,

Pieds de veau À Ja Poulette.
Agneau sauté aux ptits pois, |

Host :

 

   

 

  

  

 

Pois.

Nrast beef,
Porc frais.

ais ASS
Macaroni à l'Italienne. l'atates bauilljes.

dis.  Célori. _Laitte. Chicorc
DENIC

aux pommes. Llanc-manger a ln Lelée.
Pommes. Poires,

Jambon. Petitocal,

 

Re- @É 

aces

 

Fromages : Limbourg, Gruxvère, Crème.
Canadien.

Thé. Café. Lait.
 

 

40ann esd'experience

Constructeur 15 ‘sq,
A. ROUSSEA 9 Expert deanloloa r:

vn meet Inzéuieur,
Evaluateur de dommages causds par to" y

3 1 urcan: Chambre dd Batisse Impériala 284°
§ dence: s.Tuv Seaver, [{ocheiaga. I

 

| Aux “SPORTSMEN”
£’li vous faut des...

ARTICLES DE CHASSE
OT

ENGINS DE PECHE ..

Venvz volr nos

CERNIERS MODELES!
11s vous platroat,

J. H. Aimé Blais,
3T-ANTOINE, pres tue des Inspeciears,
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ET|A VENDR
ECHANGER
Propriétés payant 1 O°.

jo
C'eutitions Mb tué 3N,

Bonne localité...

Maisons a Louer.

Argent a Preter.

ART. C. BOURASSA & CIE,
26, rue St-Jacques.

68-142-k,3 95 1

a dead

 

    
   

  

  

 
 

 

Kutrepot autorisé No 8, Tél Bui Max

CHOISEUL MATTE,
COURTIER EN DOUANES,

cCIcéeTEntrepot Cana lie à
Ib1, des Comunlsssires,

10ÿ-1n

Maladies de la Peau, du Sang, |
DU CHIR CH VELU ET VOIES URINAIRES

Dr H. J. BRODEUR
SPECIALISTE DE IPAKIS, F

Acné, Eczéma, Dartres, Chûtes des chevoux, Psorla= )
zis. Maladies du Reln, Vessie ct Prostate, Varl
cactle et tous résuitats d’erraurs de jeunossa

130 RUE BL .URY,
10 ant a 12a.m,, 1.30 p.m 4 4,80 p.m., 7 pm, 4.1) 0, Mm. J
Dimunoues I p.m. ê 3 pom éléphone RollMaia

Agonce fiénér (le
MONEREAù    
 

 

LES PLUMES D’ACIER
“ESTERB

  

Agents degros: BROWNBROS, (Ltd,) Ji

51Welligton St. West, Toronto. CE
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MALO — En ceito ville Je ler novembre, }
1'8gd de 40 ans, Alexandrine Lemire épousc (EEE)
Honoré Malo. : ,

Lo convoi funêbre laissera la demoure MOTE

tuaire, No 1614 rue Versallles, samedi malin §
3 courant & 614 heures, pour se rendre à
garo. Bonaventure et do là à St Isidore, leu @ ‘

la sépulture. 1
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